
La nouvelle délégation Italienne
au parlement européen de Stras-
bourg doit-elle comprendre ou non
des communistes ? Tel est le pro-
blème agité ces jours-ci dans les
milieux politiques.

Jusqu'à présent , les communistes ne
faisaient pas partie de la délégation,
tandis que l'extrême-droite y partici-
pait. Cest qu'en 1957, les communis-
tes votèrent contre le traité de Rome,
tandis que les néo-fascistes et les
monarchistes l'appuyèrent.

Aujourd'hui , les socialistes deman-
dent que la délégation italienne, qui
sera prochainement élue par le Par-
lement, comprenne aussi des commu-
nistes pour assurer une représentation
adéquate de tous les partis.

Les démocrates-chrétiens repoussent
cette proposition. Les sociaux-démocra-
tes, eux, voudraient qu'on exclue de
la délégation les représentants de
l'extrême-droite.

Les socialistes lnslsteront-ils au
point de provoquer une crise de gou-
vernement ? La chose parait d'autant
plus invraisemblable qu'une évolution
se dessine au sein du parti : la gau-
che, nettement pro communiste,- va

Politique fédérale

Toutes les hausses
sont justifiées !

On a appris à peu , près en même
temps (à l'occasion du Congrès de
l'Union PTT), deux choses qui, dans
la logique actuelle, vont f ort  bien
ensemble : d'une part , l 'Union f édé-
rative du personnel des administra-
tions publiques revendique une ré-
duction de la durée du travail ; d'au-
tre part — c'est le conseiller lédéral
Spùhler qui nous le dit — il va f al-
loir augmenter prochainement les ta-
xes postales , parce que les postes
Iont du déficit...

N 'est-ce pas beau ? Réduire la du-
rée du travail , cela revient à engager
du personnel supplémentaire (on man-
que justement de main-d 'œuvre 1),
donc à. augmenter les dépenses, c'est-
à-dire le déf icit...

Et pourtant , le personnel f édéral,
qui travaille 46 heures, n'est-il pas
f ondé à travailler 44 heures, comme
dans l 'industrie ? Un esprit mal tour-
né observait qu 'en période d 'inf lation ,
il eût f al lu commercer par ne pas
réduire la durée du travail dans l 'in-
iustrie. Mais écartons une pensée
russi sacrilège I Quand le coût de la
vie augmente , la « sagesse politique ¦>
celle qui vaut aux grands cheis con-
sidération et laveur populaire ) con-
siste à tout laire pour qu 'il continue
d augmenter , c'est-à-dire obtenir des
éductions de la durée du travail ei

des augmentations de salaires. Ce
système est particulièrement eiiicace,
car, comme le travail ne manque pas
•t doit se taire de toute laçon, si l'on

•?n réduit la durée oiiicielle, on aug-
ncnte automatiquement le nombre des
'.cures supp lémentaires , lesquelles
sont pavées pl us cher.

Il n'y a pas que dans les postes ,
Tailleurs , que se dessinent de joyeu-
ses perspectives. 11 paraît que la
hausse des tarils CF.F., intervenue
' automne dernier , se révèle insulii-
sante , et qu 'une prochaine hausse se-
ra nécessaire pour équilibrer les
comptes.

La taxe radiophonique passe de 26
â 33 f r .  (ce qui ne lait pas même deux
sous par jour , pour tant d 'émissions

perdant du crédit auprès des élec-
teurs — comme le révèle un sondage
accompli par l'hebdomadaire « Vita » —
tandis qu se renforcent les positions
du centre, moins attaché au parti com-
muniste.

ABONDANCE DE LOGEMENTS
DE LUXE, PENURIE
DE LOGEMENTS SIMPLES

Un problèm e d'un intérêt plus pro-
fond pour l'ensemble du pays occu-
pe également les milieux politiques :
le mantien, ou non, du blocage des
loyers.

L'Italie se trouve actuellement dans
une situation paradoxale en ce qui
touche la question des logements. Elle
connaît tout à la fois la pénurie et
l'abondance : pénurie de logements
modernes au loyer abordable pour des
familles modestes — abondance d'ap-
partements de luxe. Le pays aurait
besoin de centaines de milliers de lo-
gements populaires, et des dizaines de
milliers d'appartements neufs, dotés de
toutes les commodités restent inoccu-
pés.

Cette disproportion reflète d'ailleurs
une disparité sociale encore trop ac-
centuée dans la Péninsule : strident

quotidiennes, et 7a S.S.R. demandait
36 f r.). Et le Conseil f édéral vient de
consentir une nouvelle augmentation
du prix du lait, qui se répercutera
sur les produits laitiers ; n'esi-il pas
normal que les agriculteurs aient de
quoi compenser la haussé du coût
de la vie ?

Partout , Il f aut  ajuster les prix ,
parce que les f rais augmentent. Et
les f rais augmentent à cause des prix.
Et les prix dépendent en bonne par-
tie des salaires. .

Ce n'est pas seulemen t à cause de
la hausse des prix qu'on élève les
salaires. Il y a des patrons qui cher-
chent à s'attacher leur personnel. U
y a des syndicats qui cherchent à
se rendre utiles. Et il y a les admi-
nistrations publiques , où f onctionne
le système assez discret de •« l'in-
dexation » : quand l'indice du coût
de la vie a augmenté de X point s, les
traitements sont augmentés en pro-
portion , sans bruit . On se rend comp-
te des eilets du système qu 'au mo-
ment de la présentation des budgets
iédéraux , cantonaux et communaux.
Mais cela passe presque inaperçu ,
parce que l'enilure des dépenses a
encore d'autres causes, comme, par
exemple , la hausse des prix dans de
nombreux secteurs...

En 1937 (rassurez-vous , c est de la
vieille histoire), le président Laval
avait eu l 'idée saugrenue de décréter
une baisse des salaires. La réaction
en chaîne se lit dans l 'autre sens,
et , après un moment pénible , le coùl
de la vie diminua plus f ortement
encore, ce qui améliora la situation
de tout le monde.

Imaginez qu 'un gouvernement , en
1965, propose une chose pareille : il
serait lynché par la ioule, ou enf er-
mé dans un asile psychiatrique. Ce
qu 'il nous iaui aujourd 'hui , ce soni
des hausses pariaitement justiiiées ,
dans tous les secteurs, et des consi-
dérations bien senties sur le coût de
la vie et la dévaluation de la mon-
naie.

C. Bodinier

est le contraste entre le revenu des
simples travailleurs et les traitements
des catégories supérieures.

Que fera le gouvernement ? Il pro-
cédera probablement à un déblocage
partiel. Une abolition pure et simple
du blocage des loyers aurait des con-
séquences dramatiques sur le budget
des foyers modestes, déjà douloureu-
sement affectés par l'augmentation du
coût de la vie.

HIER, SARAGAT...

Ll presse continue à s'occuper des
résultats du voyage en Pologne de
M. Saragat, Président de la République.
Hormis les feuilles communistes, les
journaux félicitent le chef de l'Etat du
courage dont il a fait preuve dans
son discours au camp d'Auschwytz.
Tout en s'élevant avec indignation
contre les horreurs perpétrées en ces
lieux pendant la guerre, le président
italien avait exhorté ses auditeurs po-
lonais à ne pas confondre le peuple
allemand avec le régime nazi. H avait
en outre observé qu'en un pays vrai-
ment démocratique, de telles horreurs
sont impossibles.

Tenir de pareils fe°î»os — observe-
t-on ici — c'était favoriser une com-
préhension meilleure entre la Pologne
et l'Allemagne occidentale. Et c'était
aussi exhorter les dirigeants actuels
de la Pologne à un respect plus grand
des libertés civiques.

APRES-DEMAIN PAUL VI...r

Le chef de l'Etat polonais rendra
sa visite à M. Saragat. A leur façon,
ces deux hommes politiques feraient
la voie à une autre visite dont on
parle : le pèlerinage de Paul VI au
sanctuaire national polonais de Ces-
tochowa, à l'occasion des fêtes du
premier millénaire de l'établissement
du christianisme en Pologne.

Si distincte qu'elle soit de la religion,
la politique étrangère des Etats peut
avoir sur la vie de l'Eglise des ré-
percussions imprévisibles.

Georges Huber.

Nomination du nouveau chef de l'instruction

Le colonel divisionnaire Hirschy
nouveau chef de l'Instruction

BERNE. — Pour succéder au colo-
nel commandant de corps R. Frick qui
prendra sa retraite à la fin de l'an-
née, le Conseil fédéral a nommé chef
de l'Instruction de l'armée et promu

Notre photo : le nouveau colonel
commandant de corps Pierre Hirschy.
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Les « Milandes » vont être vendues
Seront-ils à la rue la semaine prochaine?

Le domaine des Milandes , en Dordogne, va revenir au premie r plan de
l'actualité qu'il a déjà occupé maintes f ois depuis que Joséphine Baker l'avait
acquis, en 1947, pour y installer sa « tribu Arc-en-ciel », c'est-à-dire ses onze
entants adopliis, de toutes nationalités et couleurs. On se rappelle que la
grande artiste ne pouvait plus acquitter les f actures des tournisseurs et entre-
prises de la région qui ,de ce lait , avaien t demandé la mise en vente du
domaine. Rapportée plusieurs lois celle-ci est maintenant f ixée au 5 novembre
prochain par le Tribunal de Grande Instance de Bergerac. C'est sur saisie
que les « Milandes » doivent être vendues publiquement en 20 lots. A moins
d'un miracle de dernière minute, Joséphine et ses onze entants adopliis
risquen t de se retrouver dans la rue d'ici quelques jours .

Voici Joséphine Baker entourée de quelques-uns de ses 11 entants.

en même temps colonel commandant
de corps pour le 1er janvier 19GG le
colonel divisionnaire Pierre Hirschy,
actuellement chef d'armes des troupes
mécanisées et légères.

Le colonel divisionnaire Hirschy, né
en 1913, de Trub et Neuchâtel, a ter-
miné ses études d'ingénieur civil à l'E.
P.F., puis est entré en 1944 dans le
corps des instructeurs d'infanterie. II
avait obtenu son brevet de lieutenant
en 1937 et commandé notamment la
Cp. fus. 1/18 comme capitaine dès 1943.
En sa qualité d'instructeur, il a com-
mandé en dernier lieu les écoles de
recrues de Colombier. Promu major en
1952, il a pris le commandement, en
1954, du bat. car. 2. II a été nommé
chef d'état-major de la 2e division et
lieutenant-colonel le 1er janvier 1959,
puis un an lpus tard commandant du
Rr-rt Inf. 8. En 1961, il est promu colo-
nel, puis dès 1962 dirige la section des
opérations du service de l'état-major
général. Le colonel divisionnaire Hirs-
chy est chef d'arme des troupes mé-
canisées et légères depuis le 1er jan-
vier 1964.

N.d.l.r. — Ainsi toutes les hypothèses
échafaudées pour la succession du co-
lonel commandant de corps Robert Frick
se sont révélées fausses. Le Conseil je-
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demi a désigné un c troisième hom-
me », en l'occurrence le colonel-divi-
sionnaire Pierre Hirschy, chef d'arme
des troupes mécanisées et légères.

Cette nomination récompense un of-
ficier-g énéral de grande valeur, aux
qualifications remarquables qui est ar-
rivé de lui-même, par la forc e du p o i -
gnet. Quoique de très ancienne origine
bernoise (Trub). le colonel comman-
dant de corps Hirschy est Neuchâtelois
à 100 %, c'est-à-dire Romand. Il s'est
fai t  estimer dans son canton, plus spé-
cialement à Colombier où il a com-
mandé les écoles de recrues. Toujours,
il en a imposé par sa simplicité et son
amabilité. Il est à l'opposé de l'image
que l'on se fait  généralement d'un ins-
tructeur. Toutefois , cette promoti on
nous laisse perplexe. Que se passe-t- il
donc dans les troupes mécanisées et
légères ? Comment ce corps militaire
si important dans la stratégie actuelle
peu t-il, sans dommage, perdre ses chefs
les uns après les autres ? Le colonel-
divisionnaire Hirschy n'aura fai t que
deux ans à la tête de ces troupes. Ses
prédécesseurs également n'y ont pas
fai t  « de vieux os ». Nous vous deman-
dons très sincèrement quel but on re-
cherche en décap itant ainsi ces unités.

Ou bien, plus simpl ement, cett» f ois-
ci a-t-on p eur de voir un catholique
de p lus (c^eu* été le rf oMT ^èmp I dans
la commission de la r>éf » v< ;o vntionale t

Ceci pourrait expliquer cela.-



Les commissions de l'alcool
des Chambres fédérales ont siégé

BERNE — Les Commissions perma-
nentes de l'alcool des Chambres fédé-
rales ont tenu leur séance ordinaire
les 27 et 28 octobre à St-Gall sous la
présidence de M. Arnd, conseiller na-
tional, et M. Lampert, député au Con-
seil des Etats. M. Bonvin, conseiller
(fédéral , ainsi que MM. Kellerhals, di-
recteur et Kuehne, vice-directeur de
la régie des alcools assistaient aux dé-
libérations. A l'ordre du jour figurait
le rapport du Conseil fédéral sur la
gestion et le compte de la régie des al-
cools pour l'exercice 1964-65. Les com-

Nouvelle procédure de
BERNE. — La commission des fi-

nances du Conseil national (président ,
M. E. Baumgartner, Thoune) et la
commission des finances du Conseil
des Etats (président, M. Paul Torche,
Fribourg) ont siégé à Fribourg, les
26 et 27 octobre.

Dans des séances séparées, les deux
commssions ont traité des questions de
procédure, notamment au sujet de l'e-
xamen imminent du budget de la Con-
fédération pour 1966. Elles ont siégé
ensuite en commun en présence de M.
Bonvin, chef du Département fédéral
des finances et des douanes. Leurs dé-
libérations ont porté sur des questions
de principes relatives aux lois en pré-
paration sur le contrôle des finances
et sur -la gestion financière de la Con-
fédération.

Après des exposés des experts dé-
signés par les commissions, les pro-
fesseurs Probst et Baeumlin, de l'Uni-
versité de Berne, les commissions ont

120 trains spéciaux pour les travailleurs
italiens et espagnols à la fin de l'année

BERNE. — De nombreux travailleurs
italiens et espagnols vont passer les
fêtes de fin d'année dans leur pays.
Pour cet important trafic supplémen-
taire, les CFF ont prévu environ 100
trains spéciaux et des doublures vers
l'Italie, ainsi que 20 trairer spéciaux
vers l'Espagne.

Dans ces trains spéciaux (2me clas-
se seulement) ainsi que dans certai-
nes doublures, la réservation des pla-
ces est obligatoire.

Pour l'Italie, on a prévu trois « va-
gues » de trains spéciaux :

LES COURS DE LA BOURSE
C. du 26 C. du 28 C. du 26 C. du 28

GENEVE PARIS
Amer -* Eur. Sec. 119.50 120 1/2 Air Liquide 530 540
Amer Tel. 291 288.50 Banque de Paris 254 254
Astra l 60 i-60 Ciments Lafarge 318.50 319.50
Bad AnlUn 474.50 468 Crédit Com. France 137.80 137.80
Bqu'e Populaire 1495 1490 C. S. F. 250 248
Crédit Suisse 2425 2430 Esso 245 241
Cia Italo-Arg. 7400 7350 Française Pétroles 164.50 183.50
Ciba port. 14 14.25 Machines Bull 122.50 119.80
Ciba nom. 5375 5375 Michelin 859 860
Du Pont 1050 1047 Péchiney 182.30 183.10
Eastman Kodak 467 476 Rhône-Poulenc 25180 ?5S SS
Ford 401 399 Salnt-Gobain 189 190.20
Farben Bayer 264 265 Ugine 247.60 246.10
Gardy 227 222
General Elec. 507 506
General Motors 489.50 484 CDAMPCnDTGrand Passage 560 555 MlANt-TUn I
Hoechster Farben 545 542
Inst. Physique port. 560 560 A E G 450.50 448
Int. Business Mach. 2270 2290 Bad Amlin 434 432
Italo-Suisse 270 266 Dresdner Bank 429 425
Kennecott Copper 539 534 Farben Bayer. 370.50 369.50
Machines BuU 109.50 106.50 Hôchster Farb. ' 504.75 ' 499'
Mannesmann 200 201 Kaufhof 536 526 . ,
Montecatinl „„ii-20 „-ii Mannesmann 185 185
Nestlé port. 2750 2-30 R w E_ 434 431.50
Nestlé nom. 1840 1830 Siemens 509 509
Olivetti 14 A* 25 Thyssen 181 180.25
Péchiney 160 161 Volkswagen 495 493
Pensylvania RR. 237 237
Philips 145 142.50
Raffineries Rhône 129 115 _ _ „ _ _ .Royal Dutch 181.50 178 MILANSandoz 5750 5765 roi-f-ii»

léc S port. 390 400 Assio Général! 87 730 86 680
Sté Bque Suisse 2235 2215 Edison 2180 2188

ISwin 450 450 Finsider 035 834

£d 0il N - J- 5° S S?B_t. 13^50 137
25°3W£L " -SO §9.50 ÏÏSS *" 2°010 IfUn on Boues Suisses 3010 3000 Plrelli 2780 2799

U S  Steel 220 221.50 Snia Viscosa 3702 9-i_»a£l
Zyma 1600 1600

ZURICH COURS DES BILLETS
_ . co* ,,,. Achat Vente

Aluminium Suisse 5830 582o _,,„_„_ _ 107 i nqR,i|V 1520 1530 Allemagne 107.— l°9 rr
i?own Boveri 1850 1855 Angleterre 12- 12.20
Elektrowatt 1680 1665 *"*&£_ lS-S2 12'S2
FUeher 1455 1450 Belgique 8.50 8./0
Geiev port 8700 8700 Canada 3.98 403
Ge ly nom 4170 4175 Espagne 7.05 7.30
H«f LenTbourg 5625 5600 Etats-Unis 4.30 4.33
Interhandel 4535 4520 France 87.— 89.-
Jelmoli 1190 1175 Italie 0.68 0.70
Lonza 1095 1090
Motor Columbus 1270 1255 
Nestlé port. 2740 2735 
Nestlé nom. 1850 184- _

ours obligeamment communiqués parRéassurance 200D 1980 banque Troillet & Cie, S. A., fifor-
laSre? "SS 1480 «gny et Genève.
Sulzer 3035 3035 

missions lecommawdenft aux Cham-
bres d'approuver le rapport et d'accep-
ter la répartition du bénéfice net de
75,3 millions de francs telle qu'elle est
proposée. Après déduction d'un verse-
ment au fonds de construction et à la
réserve générale, les cantons ainsi que
la Confédération pour l'assurance-
vieillesse et survivants , recevront 32,5
millions de francs ou 6 francs par
habitant.

Après la séance, les commissions ont
visité les installations de la cidrerie
« Obi » à Bischofszell.

contrôle dos finances
abordé les nombreux problèmes posés
par ce travail législatif. La procédure
inhabituelle s'imposait en raison des
intérêts concordants du Conseil fédé-
ral et du Parlement à ce sujet.

Les résultats acquis à Fribourg se-
ront transmis, pour mise au point, è
un comité formé de représentants du
monde scientifique, du Conseil fédéral
et des Conseils législatifs de sorte que
le Conseil fédéral doit pouvoir sou-
mettre l'an prochain aux ¦ Chambres
fédérales des projets préparés en com-
mun. Comme des communiqués précé-
dents l'ont déjà indiqué, il s'agit es-
sentiellement de codifier des disposi-
tions déjà éprouvées dans la pratique
mais qui ne sont contenues que dans
des règlements, des ordonnances et
des Instructions. Les commissions des
finances estiment fournir ainsi, entre
autres choses, une contribution au ren-
forcement en cours du contrôle ad-
ministratif.

a) Les 10 et 11 décembre (avec bil-
lets à prix réduit) ;

b) Les 21, 22 et 23 décembre. L'uti-
lisation de billets collectifs sera sou-
mise à des restrictions.

Vers l'Espagne, on prévoit des
trains spéciaux pour Madrid, via Port-
Bou et Barcelone les 27 novembre, 3,
4, 10, 11, 12, 15, 16, 17 et 18 décem-
bre, ainsi que pour Vio-La Coruna,
par Irun-Leon-Monforte, les 11, 14, 16,
17 et 18 décembre. Le 23 décembre,
un train Ira de Genève à Barcelone,
via Port-Bou.

Succès des rallyes
en montagne

BERNE — Les rallyes en montagne or-
ganisés par l'Office national suisse du
tourisme, avec le Club alpin suisse, ont
eu un grand succès, malgré la pluie
et la neige qui tombaient en altitude.
Au sept localités-buts de Lauterbrun-
nen, Wildhaus, Afrolo, Engelberg, Loè-
che-les-Bains, les Diablerets et Di-
sentis 322 groupes, avec 2.332 parti-
cipants, sont arrivés sur les 380 grou-
pes inscrits, avec 2.953 participants.
Certains cols ont dû être fermés en
raison de soudaines chutes de neige.
Il n'y a pas eu d'accident digne d'être
mentionné. Le moral des participants
treinpés n'aurait pu être meilleur. En
général , Us se sont déclarés très satis-
faits et se sont prononcés pour que
l'on renouvelle ces épreuves.

L'épizootie
de fièvre aphteuse

BERNE — De lundi dernier à jeudi
la fièvre aphteuse s'est déclarée dans
dix fermes sur le territoire de la com-
mune de Schœnenbuch, en Bâle-Cam-
pagne.

A Brent ,sur Montreux , où le pre-
mier cas a été constaté dans la région
un troisième troupeau de bétail bovin
de 9 têtes a été touché par l'épizootie.

Revalorisation ou suppression
de la Landsaemeinde

d'Obwald ?
SARNEN — Tandis que l'on recueil-
le des signatures en faveur d'une ini-
tiative pour la suppression de la lands-
gemeinde d'Obwald, une motion pour
son maintien a été présentée lors de
la dernière séance du Grand conseil.

L'armement des soldats
sanitaires

BERNE — En vertu d'une ordonnance
du Département militaire fédéral, les
recrues des troupes sanitaires seront
désormais équipées d'un pistolet.

Jusqu'à présent, les formations sa-
nitaires disposaient de mousquetons, .à
raison d'un pour deux soldats. Le pis-
tolet sera maintenant remis à tous les
soldats, à l'exception de ceux cui re-
fusent le servi ce.. jBrmé et de ceux qui
son inaptes -au

^ 
tir , soit environ 30

pour cent erT toÇ-f, les formations dis-
poseront éry Soulfêe de mitraillettes.

La convention' - de Genève du 12
août 1949 sur le sort des blessés et
malades des forces armées en cam-
pagne autorise . expressément l'arme-
ment des soldats sanitaires, pour au-
tant qu'il s'agisse d'armes défensives.

La prochaine inauguration
du « métro » de Berne

BERNE. — L-é premier « métro » de
Berne sera inauguré le 21 novembre.
Il s'agit en fait de la ligne de ban-
lieue Berne-Zollikofen-Soleure, dont le
tronçon final, jusqu 'à la gare de Ber-
ne, sera désormais souterrain.

Concile : Session publique

P R O M U L G A T I O N
de cinq décrets conciliaires
CITE DU VATICAN — Le souvenir de
Jean XXIII, dont le septième anniver-
saire de l'élection tombe aujourd'hui,
a été associé à la messe pour la paix,
concélébrée par Paul VI avec 24 pères
conciliaires, qui a marqué la session
publique du Concile, au cours de la-
quelle ont été votés et promulgués
cinq décrets conciliaires.

Ces documents, approuvés par l'as-
semblée au cours de cette session por-
tent sur les évêques, les religieux, les
séminaires, l'enseignement chrétien et

Dans la fermeté de la vérité et de la fol

Dans le développement de
Les décrets conciliaires approuvés et

promulgués hier entreront en vigueur
le 23 juin 1966.

« L'Eglise vit, en voici la preuve, en
voici le souffle, la voix, le chant », a
dit le Pape dans l'homélie qu'il a pro-
noncée au cours de la messe concélé-
brée à Saint-Pierre.

Paul VI a relevé aussi la présence
parmi les concélébrants des évêques
« qui représentent des pays où la li-
berté se trouve limiée sinon refusée »
ainsi que des pasteurs prévenant de
nations « où la paix est troublée par
tant de larmes, de sang et de ruines, et
où menacent de nouvelles souffran-
ces. »

« Il s'agit, a poursuivi le Pape, de
rendre cette Eglise plus propre à déve-
lopper dans les conditions renouvelées
de la société humaine sa mission béné-
fique. »

« Veuille le Seigneur, a conclu le
Pape, qui se tient au milieu de nous
mystiquement et y sera sous peu sa-

24 heures de la vie du monde
-* LA QUESTION DU CONTROLE DES NAISSANCES EN FRANCE —

Pilule 7 Diaphragme ? Stérilet ? Le mi niatre n ta pas dit non. La ques-
tion du conitirô'e des naissances est à l'étude, a dit M. Raymond Mairced-
lio, ministre de la Sarnrté publique, lors de la discussion ^ devant la
Parlement, du budget de son département.

M- ARRESTATION D'UN CHEF DE LA MAFFIA AMERICAINE — C*r-
mlne Lombardozzi, 53 aras, un des chefs de « Cosa nostunai », lia maffia
américaine, a été ainrêté à New-York pour non paiement die 103 con-
traventions au code de la route, puis libéré sous caution.

-* 83 ANS ! UN MILLION DE KILOMETRES SANS ACCEDENT — M.
Meymamd Parouty, âgé de 83 ans, qui obtint son permis en 1&12, Va
recevoir un titre d'honneur pour avoir prrircouiru un million de kilomètres
sans accident.

# POUR LA CONSTITUTION DE STOCKS EN CHINE — Sous un m*
titre en première page, le « Quotidien du peuple » alijure lias paysans

' chinois de faire des p.ovisions de céréales « pour faire face à une disette
éventuelle ».

** LE PROCES DES ASSASSINS DES MISSIONNAntES SUISSES : RE-
QUISITOIRES — La peine de mort a été requise à l'encontre de qua-
tre Camerounais — dont l'instituteur protestant Français Yltna et le
député Nya-Nana Thaddee — qui sont accusés d'avoir participé à l'as-
sassinait de deux missionnaires de nationalité helvétique : Mme Liliane
Merkhoff et M. Roteind Waillirvogel.

7C « COSMOS-94 » — L'Union Soviétique a Jarnicé un nouveau eatedHiiite,
« Cosmos-94 ».

-* RAYONNEMENT DE NATURE ENCORE INCONNUE — Un rayonne-
ment puissant , de nature encore inconnue, a été découvert dans l'espace
intenplanétairie et mesuré à l'aide du nadijomètoe qui se trouve à bond
de la station cosmique soviétique « Zorad-2 ».

-* L'ESCROC AUX CINQUANTE DDENTITES — Armand Kok, l'escroc
'Eiux cinquante identités, a été condamné par le tribunal de Toulon è
5 ans de prison, 120 000 francs d'amende et 5 ans d'interdiction de
séjour.

**- DECES DE L'ADJOINT AU MAUtE DE LYON — M. Jean Fauconneit,
adjoint au miaiire de Lyon et ancien bâtonnier de l'ordre des avocats de
cette vlille, est mort à l'âge de 70 ans. Arrêté et torturé par la Gestapo
durant l'ooouipsition, le défunt avait milité en effet dans la Résistance.

-Jf LA QUESTION DES LAISSEZ-PASSER — De nouveaux entretiens ont
eu lieu à Berlin-Ouest au sujet des laissez -passer.

-K- LA DELEGATION FRANÇAISE A MOSCOU — La délégation française
présidée par M. Couve de Murville est arrivée, à 14 heures GMT, à
l'aéra ironie de Vnoukovo (Moscou).

¦H- NAUFRAGE : CENT NOYES — Cent pensonnes dont de nombreuses
femmes et enfants, ont péri noyées dans le naufrage d'un bateau qui a
sombré dans le rio Mai-annao, après aivoitr heurté un rocher, près de
Sao Louis, dans l'Etat de Maranniao.

# INTERDICTION DE DEPART POUR LA FLORIDE — Les autorités
cubaines interdisent, à partir de jeudi soir minuit, le départ pour la
Floride des emibaircatkms venues chercher des exilés cubains, a annoncé
Radio-La Hîivane. • ,

Le fusilier Annen condamné
à deux mois d'emprisonnement
LA TOUR-DE-PELIZ — Le Tribunal
militaire de la Division 10 a condamné
jeudi le fusilier Pierre Anoen, maître
de gymnase à Bienne, pour refus die
service militaire au sens de l'airticle 81,
alinéa 1 du Droit pénal militaire, à
deux mois d'empriisonniement sans suir*-
sis et aux frais. L'auditeur -avait pro-
posé quatre mois d'emprisonnement.

Le fuisiiier Annen avait refusé d'ac-
complir son devoir militaire à certains

les religions non chrétiennes, dont le
judaïsme.

C'est par 2319 voix contre deux et
un bulletin nul que le Concile a ap-
prouvé le schéma des évêques. Par 2321
voix contre 4 le Concile a approuvé le
schéma des.religieux. Le décret sur les
séminaires a été approuvé par 2318
voix contre 3, celui sur l'instruction
chrétienne par 2290 contre 35. Enfin ,
la déclaration sur les religions non-
chrétiennes et les Juifs a été approuvée
par 2221 voix contre 88.

la justice et de la charité
cramentellement, donner force et sain-
teté à notre charge apostolique et pas-
torale, pour l'avantage et l'allégresse
de la communauté universelle du cler-
gé ,des religieux et des fidèles, comme
une nouvelle manifestation de charité,
car tel est bien en fait le but fixé par
le Christ au ministère hiérarchique.
Que nos chers frères chrétiens, encore
séparés de la pleine communion de l'E-
glise catholique, veuillent bien contem-
pler cette manifestation de son visage
embelli.

» Que veuillent également le contem-
pler les disciples des autres religions,
et parmi eux, ceux qu 'une même pa-
renté en Abraham nous unit, les Israé-
lites spécialement, objets non certes de
réprobation et de défiance, mais de
respect, d'amour et d'espérance.

» L'Eglise progresse en fait dans la
fermeté de la vérité et de la foi , dans
le développement de la justice et de
la charité. Telle est la vie même de
l'Eglise. »

moment, pour militer ainsi en faveur
de l'initiroduction d'un service civil.

Le tribunal na pas considéré le cas
comme une simple insoumission au
sens de l'article 82, ce qui n 'est le œ.6
quand on ne donne pas suite à un or-
dre de mairche pour se dérober à ses
obligations militaires . Le Tribunal était
d'avis que le refus d'Annen, malgré sa
nature momentanée, était dirigé contre
le principe du service militaire obliiga-
toi.e. Le fait qu'Annen éteit prêt à
rattraper le service non . accompli n'a
pas été considéré comme présentation
spontanée pour le service au sens de
l'article 81, alinéa 3, car Annen avait
fait dépendre sa bonne volonté de cer-
taines conditions. Un allégement de la
peine n'entrait ainsi pas en Jigne de
compte. De même, l'exécution de la
peine sous forme d'amrêts simples a été
relusse, oe qui est possible eux termes
de l'aintiiole 29, alinéa 3 du Droit pénal
militaire, lorsque l'accusé a agi pour
des motifs religieux. Annen lui-même
a refusé d'accomplir son service mili-
taire non pas pour des raisons de cons-
cience, mais pour protester et pair so-
lidarité avec les objecteurs de cons-
cience, dont iQ ne partage pas les opi-
nions. Celi a toutefois été porté à son
o: ledit au sens de l'article 45 comme
raison honorable. Comme ce refus de
service tombait dans le délai de proba-
tion d'une peine avec sursis pour in-
citation au refus de service et qu'An-
nen ne pouvait promettre d'obéir à
l'avenir, à des ordres de marche de
manière imconditionmeWle, une influence
positive d'urne peine avec sursis sem-
blait peu probable et une telle mesure
paraissait inutile.

50 millions de crédits
d'ouvrages pour les PTT

BERNE — Le message par lequel le
Conseil fédéral sollicite l'ouverture de
crédits d'ouvrages d'un total de 50 mil-
lions de francs environ pour les PTT
a été publié. Ces crédits concerner)*
des bâtiments à Fribourg, Genève,
Nidau et Wuerenlos, et des achats
d'immeubles à Bâle. Dietikon . Langen-
thal , Lausanne, St-Gall, Uster et Zu-
rich.

Manifestation contre une usine
électrique thermique à Ruethl
ALTSTAETTEN — Une assemblée
réunissant plus de 500 personnes, a
manifesté mercredi soir contre lt
construction d'une centrale électriqui
thermique à Ruethi. De nombreux Va»
rarlbergeois étaient venus y assiste*



Laquelle
de ces montres Oméga vous plairait-il

d'offrir
ou de recevoir?
Ce ne sont la que quelques mo-
dèles d'une collection dont la
variété est telle que vous êtes
assurés d'y découvrir celui qui
vous convient.

Avant de faire cadeau d'une
montre, demandez à votre con-
cessionnaire Oméga le catalogue
qui vient de paraître. '28 pages
couleurs illustrent une sélection

Oméga sur bracelet or 18 ct,
cadran or massif

env. Fr. 1770 -
Autres modèles sur bracelet or

dès Fr. 700.-

de modèles joaillerie, de modèles
sur bracelet or ou sur cuir. Ce
catalogue n'est qu'un reflet de la
nouvelle collection 1966 et vous
aidera cependant à aiguiller votre
choix.

Votre intention fera d abord la
valeur de ce cadeau, mais Oméga AGENTS WEGA As
la parachèvera. 11

MONTHEY

H 
Seamaster acier, automatique,
étanche. calendrier,
sur bracelet acier . Fr. 330."
sur bracelet cuir . Fr. 290."
Autres modèles Seamaster
en acier . , . dès Fr. 140.-
en plaqué or, fond acier

dès Fr. 170.-
en or 18 ct. . dès Fr. 595.-

IMOBE^DORF
Place d l'Eglise

MARTIGNY
MORET

Avenue d. la Gare 5

VERBIER
MORET

Constellation chronomètre,or
18 ct, automatique, étanche,
calendrier . . . Fr. 1200 -
Autres modèles Constellation
en acier. . . dès Fr. 395 -
en goldcap. . dès Fr. 490 -
en or 18 ct. . dès Fr. 990.-

Saphette or 18 ct, cadran ar-
genté'. . .' . . . Fr. 360.-
pf aqueor, fond acier Fr. 230.-
modèles acier . . Fr. 215.-
A u tics modèles Oméga

dès Fr. 155.-

Ladymatic or 18 ct, automa-
tique Fr. 420.-
plaqué or, fond acier Fr. 245.-
Autres modèles Ladymatic
en acier . . . dès Fr. 240.-



ILLEGITIME
DÉFENSE

f \  M PIERRE SIGNAC

miam m Copyright by Cosmopress

— Je . vous ai dit ça, moi ?
Arthur avait pointé un doigt incrédule et rageur sur sa poi-

trine.
— Mes amis vous le diront comme moi. Vous avez ajouté :

c Je devais, en principe, conduire Suzanne chez sa mère avec la
voiture... Mais sans doute a-t-elle préféré prendre le train... Elle
m'a chargé de venir ici écouter la lecture de pièce à sa place et
de lui en parler dès que nous nous reverrions ». Voilà, de la façon
la plus exacte possible, ce qui s'est passé samedi soir. Vous vous
êtes instaMé et vous avez écouté notre ami Gignac nous lire sa
charmante comédie. Vous êtes parti vers une heure du matin. Je
ne vous cacherai pas que chacun de mes invités est resté ébahi
par votre présence parmi nous, toute une soirée, et sans votre
femme !

— C'est Incroyable. A présent, je me souviens, mentit Arthur.
Oui, j'ai fait ça pour Suzanne. Elle m'avait prié de me rendre chez
vous à sa place. Mais je suis sûr qu'elle n'est pas partie ce jour-
là pour Montargis. J'en suis sûr. Pourvu qu'il ne lui soit rien
arrivé...

— A votre place, -j 'avertirais la police, dit Martlneau, une
grande tristesse dans la voix.

Arthur chercha une pendule. Oinq heures passées. Le jour
tombait dans la rue, estompant les arbres sans feuilles, au travers
des grandes fenêtres du salon. A présent, il tenait le jour ! L'hor-
rible jour ! Lundi... Lundi 4 novembre. Il avait tué Suzanne ce
soir-'là. Les faits étaient là. Vendredi soir, il était allé en compa-
gnie de sa femme à la soirée de l'Alhambra-Sélect ; samedi, il
avait passé toute la soirée ici même, chez Martineau ; dimanche,
il était allé chez les Bdurdiol et la journée s'était terminée au ci-
néma ; lundi soir, il fallait bien l'admettre, étant donné qu'il ne
restait que cette soirée de disponible pour y glisser l'odieuse scène
du bord de la route, il avait étranglé sa femme pour jeter ensuite
son cadavre dans un trou d'eau ; mardi 5 novembre, il avait assisté
à la conférence de la saille des Ingénieurs civils, en compagnie de
son confrère Sorbier ; mercredi soir, il avait accompagné Laherse
à la gare Montparnasse, puis s'était collé sur la banquette d'un
café pour y demeurer jusqu'à l'aube. Lundi... Ainsi, après d'im-
possibles investigations, après s'être fa it remarquer par son com-
portement bizarre chez d'innombrables personnes,, il se trouvait
enfin — par quel miracle, par quelle chance inouïe ! — en pos-
session d'une clarté indispensable, il connaissait le jour du cri-
me ! U regarda autour de lui, ce grand salon où il était venu
passer toute une soirée, sans Suzanne, écouter un jeune pédant
lire son « chef-d'œuvre ». Ce grand salon où il lui semblait être
enfermé comme dans une cage, une cage de luxe. H regarda Mar-
tineau et leurs regards se croisèrent. Pourquoi le jeune homme le
détestait-il tant ? Et tous les autres, aussi I Tous ! Pourquoi cette
haine, dans ce regard ? Comme une lueur... comme une lueur de
meurtre î Que leur avait-il donc fait pour qu'ils eussent tant de
dégoût pour lui ? Pourquoi toute cette méchanceté, injustifiée,
inexplicable ? Oui, que Martineau le méprisât, qu'il fût considéré
par les autres comme un pauvre type, il le permettait, il l'admet-
rtait. Qu'on ne l'aimât pas, c'était presque normal ! Mais cette haine...
Qu'on le dévisageât, comme le faisait en ce moment le jeune Mar-
tineau, avec des envies de mort dans l'œil, il ne le comprenait pas !
Que leur avait-il donc fait ? Parce qu'il n'était pas de leur milieu ?
Parce qu'il n'était qu'un quincaillier ? Parce qu'il était le fils d'un
paysan ? Parce qu'il n'entendait rien au théâtre, ne savait pas qui
était Crommelynck, prenait Piscator pour un membre du soviet
suprême ? Et le jour où il leur avait demandé si Plaute était dans
le domaine public ! Ils en riaient encore ! Pourquoi cette haine ?
Parce qu'il était juste bon à gagner de l'argent ? Pourquoi ce fiel,
dans l'œil die Martineau ? Parce qu'il avait, lui seul, tiré Suzanne
de l'ornière ? Parce que c'était lui, le lourdaud, le marchand de
vis, qui, en fin de compte, l'avait épousée ? Se pouvâit-iil que Mar-
tineau et tous les autres aient un jour rêvé d'épouser Suzanne ?
Pourquoi toute cette méchanceté, ce fossé entre eux et lui, comme
s'il avait été un pestiféré, un pauvre, un triste malade ? Mais
qu'avait-il donc sur l'âme, sur le visage, pour que le petit Marti-
neau le regardât avec tant d'opprobre dans les yeux ? Qu'y pou-
vait-il, s'il était comme ça ? Il ne leur demandait rien, après tout !
n demandait simplement qu'on lui fichât la paix ! Ne plus remettre
les pieds ici ! Oublier ! De quoi était-il donc responsable ? D'être
l'époux de Suzanne, voilà tout ! Car il était bien certain de n'avoir
tien à se reprocher aux yeux de tous ces petits salauds qu'il dé-
daignait, lui, sans les haïr comme eux le faisaient. Et en particulier
ce chenapan de Martineau qui le fixait, à présent, comme n'eût
osé le faire un juge...

— Qu'est-ce que je vous ai fait ? Mais dites-le donc, si ma
gueule ne vous plaît pas ! Dites-le ! Videz votre sac, une fois pour
toutes ! Je ne vous ai rien demandé, moi ! Et je ne vous dois rien !
Suzanne venait vous voir. C'était son affaire ! Je ne l'en ai jamais
empêchée ! Que désiriez-vous de plus ? Que je divorce ? Alors là,
mon petit bonhomme, vous en voulez trop ! Bas les pattes, s'il vous
plaît !

Martineau s'était avancé et poussait Arthur vers la porte.
— Dehors ! Fichez le camp ! La porte est derrière vous ! On

vous a assez vu !
Arthur reculait, serrant, d'une main, sa paire de gants, et

cherchant de l'autre, à se débattre.
(à suivre)
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MEMENTO
S I E R R E

Pharmacie de service. — Pharmacie Al-
let. tel 5 14 04.

Hôpital d'arrondissement. — Heures de vi-
site semaine et dimanche de 13 h. 30 â
10 h. 30.
Le médecin de service peut être deman-
dé soit à l'hôpital , soit â la clinique.

Clinique Sainte-Claire. — Heures de visite
semaine et dimanche de 13 b. 30 à
16 h. 30.

Château de Villa. — Musée Rilke en per-
manence. Exposition Monique Bonvin et
Razmovsky (jusqu 'au 10 novembre).

S I O N
Cinéma Arlequin. — Tél. 2 32 42. Voir aux

annonces.
Cinéma Capitale. — Tél. 2 20 45. Voir aux

annonces.
Cinéma Lux. — Tél. 2 13 43. Voir eux

annonces.
Médecin de seruice. — En cas d'urgence

et en l'absence de son médecin traitant,
s'adresser à l'hôpital : tél. 2 43 01.

Pharmacie de seruice. — Pharmacie Fas-
meyer, tél. 2 16 59.

Ambulance de service. — Miche) Sierro,
tél. 2 59 59.

Carrefour des Arts. — Exposition Char-
les Cottet.

Maison des jeunes. — Foyer pour tous.
Pratifori : ouverte tous les jours jus-
qu 'à 22 h. T. V ., divers jeux de table ,
échecs. Entrée libre, sans obligation de
consommer Salle pour réunions.

Patinoire. — 18 h. à 18 h. 30 : Club de
patinage artistique ; 18 h. 30 à 20 h.
15 : H. C. Sion I.

PlffiiTRIS

C O N F E C T I O N

P. M. Giroud
MARTIGNY Tél. 026 61440

lOCATION ! PALAIS DES EXPOSITIONS
Tél. (022) 45 M 45. Avant-programmo» ot
bulletin» d* commanda à disposition

IA CAPSOIC f Cn/r t r
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M A R T I G N Y

Cinéma Etoile. — Té). 2 21 54. Voir aux
annonces.

Cinéma Corso. — Tél. 2 26 22. Voir aux
annonces.

Pharmacie de seruice. — Pharmacie Lau-
ber, tél. 2 20 05.

Petite Galei-ie. — Exposition du peintre
Gea Augsbourg. Jours ouvrables de 15
h. à 18 h. 30 et sur demande (jusqu 'au
13 novembre).

C.A.S. (Groupe de Martigny). — Diman-
che 31 octobre 1965, sortie-brisolée en
famille. Départ place de la Poste à
13 heures. La course aura lieu par
n 'importe quel temps. S'inscrire auprès
de M. Paul Perrochon , tél. (026) 2 21 64
ou M. Georges Roduit (026) 2 24 52, jus-
qu'au jeudi 28 courant, à 20 h.

S A I N T - M A U R I C E

Cinéma Roxy — Tél. 3 64 17. Voir aux
annonces.

Pharmacie de seruice. — Pharmacie Gail-Pharmacie de seruice
lard, tel 3 62 17.

M O N T H E Y

Monthéolo. — Tél. 4 22 60. Voir aux an-
nonces

Plazza. — Tél. 4 22 90. Voir aux annon-
ces.

Médecin de seruice — Pour les dimanches
et Joure fériés tel 4 11 92.

Pharmacie de service. — Pharmacie Ra-
boud . tél. 4 23 02.

DU BEAU
• MEUBLE...

Près de l'église
Martigny - Ville

Choix @ Qualité

la grippe, les douleurs rhumatismales, maux de tête,
névralgies,

règles douloureuses, troubles dus au fœhn.

cÉÉi
Analgésique effervescent avec vitamine C et calcium

Agit vite, sûrement, avec ménagement

Toutas pharmacie» e: droguer!.»

... Veux-tu me passer cette espèce de
solanacée introduite des Antilles en
Europe par les Espagnols, en neuf let-
tres 1
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Sur nos ondes
SOTTENS 6.15 Bonjour à tous ! 7.15 Informations.

7.20 Propos du matin. 8.00 Le bulletin
routier. 8.25 Miroir-première. 8.30 Le monde chez vous.
9.15 Emission radioscolaire. 9.45 Les nouveautés du dis-
que. 10.15 Emission radioscolaire. 10.45 Les nouv eautés
du disque. 11.00 Emission d'ensemble. 12.00 Au Carillon
de midi et Miroir-flash. 12.35 Bon anniversaire. 12.45
Informations. 12.55 Le feuilleton : Des gens bizarres
(23). 13.05 La ronde des menus plaisirs. 13.35 Solistes
romands. 13.55 Miroir-flash. 14.00 Musique française du
XVIIIe siècle. 14.15 Emission radioscolaire. 14.45 Fes-
tivals de musique de chambre. 15.15 Les grandes sym-
phonies. 15.40 Proses lyri ques. 16.00 Miroir-flash. 16.05
Le rendez-vous des isolés. 16.25 Horizons féminins. 17.30
Miroir-flash. 17.35 Ce que la jeunesse ne doi t pas igno-
rer. 18.00 Aspects du jazz. 18.30 Le micro dans la vie.
19.00 La Suisse au micro. 19.15 Le miroir du monde.
19.50 La Chœur de la Radio suisse romande. 20.10 Ma-
gazine. 21.00 Concert de l'Orchestre de chambre da
Lausanne. 22.30 Informations. 22.35 Actualités du jazz.
23.15 Hymne national. Fin.

SECOND PROGRAMME 19 - 00 EmBB" d ensem
ble. 20.00 Vingt-quatre

heures de la vie du monde. 20.15 Le feuilleton : Des
gens bizarres (23). 20.25 Au fil du temps. 20.55 Les sen-
tiers de la poésie. 21.10 Le français universel. 21.30
Saint-Laurent... Rive gauche. 22.10 Objectif-chasse.
22.30 Musique de chambre contemporaine. 23.15 Hymne
natiomaJ. Fin.

B EROMUNSTER J"* I-ftw»-tk». 6.20 Mélodies
6.50 Propos sur votre chemin. 7.00

Informations. 7.05 Musique légère. 7.30-8.30 Pour les
automobilistes voyageant en Suisse. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.00 Conseils pour les voyageurs. 12.20 Nos
compliments. 12.30 Infonniatiians. 12.40 L'Orches-lre ré-
créa ti f de Beromunster. 13.30 L'accordéoniste Y. Horner
et son ensemble. 14.00 Magazine féminin. 14.30 Radiosco-
laire. 15.00 Quintettes, J.-Chr. Bach. 15.20 Piccadilly.
16.00 Informations. 16.05 Conseils du médecin. 16.15
Disques pour les malades. 17.00 Variations , Brilten.
17.30 Pour les enfants. 18.00 Informations. 18.05 Maga-
zine récréatif. 19.00 Actualités. 19.30 Informations. 20.00
Souvenirs musicaux. 21.15 Discussion sur des problè-
mes actuels. 22.00 Bravoure sur le piano. 22.15 Informa-
tions. 22.20-23.15 Le pianiste P. Badura-Skoda.

MONTE CENERI J.- 00 
 ̂

c°ncert : 7A5r ™°™ a-
lions. 7.20 Concert matinal. 7.45-

8.30 Almanach sonore. 11.00 Emission d' ensemble. 12.00
Musique variée. 12.30 Informations. 12.40 Ensemble M.
Robbiani . 13.00 Journal. 13.15 Revu e musicale. 13.50
Intermède. 14.00 Radioscolaire. 14.45 66e Fête des musi-
ciens suisses à Thoune. 16.00 Journal. 16.10 Thé dan-
sant. 17.00 Heure sereine. 18.00 Fantaisie sur la chan-
sonnette. 18.30 Musi que du film Cléopâtre. 18.45 Chro-
nique culturelle. 19.00 Rythmes nouveaux. 19.10 Com-
muniqués. 19.15 Informations. 19.45 Mélodies. 20.00 Le
Lieutenant Fritz , pièce. 20.35 Orchestre Radiosa. 21.05
Compositeurs français. 21.35 De Gênes aux « Maisons
Rouges » , récit. 21.55 Mélodies. 22.30 Informations. 22.35
La galerie du jazz. 23.00-23.15 Ultimes notes.

TELEVISION 19 00 Presenta«on du programme de
la soirée. 19.05 ' Le magazine. 19.20

Téléspot. 19 25 Notre feuilleton : Fantaisie à la Une.
19.55 Téléspot. 20.00 Téléjournal. 20.15 Téléspot. 20.20
Carrefour.. 20.40 L'homme à la recherche de son passé.
21.30 Récital Juliette Gréco. 21.55 Avant-première spor-
tive. 22.20 Soir-Information. 22.30 Téléjournal. 22.45 Fin.
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Une distinction
pour Hans Luethi

Le Zurichois Hans Lùthi , qui vient
d'enlever da seconde étape du Tour
du Mexique, s'est vu attribuer le titre
de champion sur route de lAssociation
suisse des coureurs. Ce championnat
avait déjà été remporté, l'an dernier,
par Luthi. Pour l'établissement du clas-
sement, il est tenu compte des résul-
tats obtenus dans le Tour des quatre
cantons, le championnat de Zurich , le
Tour du lac de Genève, le Champion-
nat national , le Tour du Nord-Ouest et
la course sur route d'Altstaetten Des
points sont attribués de 1 à 15 et le
plus mauvais résultat est biffé. Le
champion suisse amateur a totalisé 10
points (avec trois victoires, une place
de troisième et une place de quatrième)
soit 27 points de moins que le second ,
Peter Abt , qui compte 37 points.

55.000 spectateurs pourront
assister à Suisse-Hollande

Le match Suisse-Hollande, du 14
novembre, comptant pour le tour
préliminaire de la Coupe du monde,
suscite un grand intérêt. C'est ainsi
que toutes les places assises du stade
du Wankdorf , à Berne, ont déjà été
vendues. Par ailleurs, les organisa-
teurs ont décidé de limiter le nombre
des places vendables à 55.000. En
lever de rideau de cette importante
rencontre, les juniors suisses af-
fronteront l'équipe juniors de l'In-
ternazionale de Milan. Durant leur
séjour en Suisse, les Hollandais lo-
geront à Spiez. Enfin , la fanfare
de l'Ecole de recrues d'infanterie
203, a été désignée comme musique
officielle.

Nouvelles
de la FSS

LES SAUTEURS
A L'ENTRAINEMENT

L'équipe nationale du saut a com-
mencé samedi dernier un cours d'en-
traînement sous la direction de Sepp
Bradl. Des quatre meilleurs sauteurs
Richard Pfiffner . Heribert Schmid et
Joseph Zehnder sont présents, tandis
que Max Walter ne put venir pour une
blessure au dos. Les candidats José
Wirth du Locle, Urs Schôni de Bienne
et Hans Schmid de Mùmliswil, s'en-
traînent avec l'équipe nationale. Mal-
heureusement, nos membres du com-
biné nordique font défaut , Alois Kâ-
llin et Jacky Rochat étant blessés et
Jurg Wolfsberger se trouvant à l'é-
cole de recrues de Losone. Le cours
fut inspecté par Roland Rudin , chef
technique de la Fédération suisse de
ski, qui constata de grands progrès
aussi bien de l'équipe nationale que
des jeunes espoirs du saut.

Tous les participants se retrouvent le
matin dans la salle de gymnastique
pour leur entraînement de condition
physique. L'après-midi est consacrée
au travail sur le tremplin , où Sepp
Bradl observe d'un œil critique chaque
saut, sans laisser passer la moindre
petite faute à ses protégés. Une ren-
contre est au programme dimanche
prochain , à laquelle prendront part
tous les participants du cours.
ENTRAINEMENT
DE CONDITION PHYSIQUE
DES JEUNES ESPOIRS

Ce dernier week-end eut lieu à Ma-
colin un cours d'entraînement de la
Fédération suisse de ski pour le grou-
pe des candidats des disciplines alpi-
nes. Il fut  dirigé par Urs Weber , pro-
fesseur de sport et chef de l'entraîne-
ment de condition de la FSS. Ce cours,
auquel participèrent 18 garçons et 7
filles se déroula sous d'heureux auspi-
ces. M. Weber constata surtout chez
les participants masculins une très
bonne condition. Par contre, nos jeu-
nes skieuses devront encore bien tra-
vailler pour affronter l'entraînement
sur neige sous de - bonnes conditions
physiques. M. Karl Glatthard , prési-
dent de la Fédération suisse de ski
assista à la première partie du cours.

FORMATION DES ENTRAINEURS
REGIONAUX DE LA FSS

Un cours pour entraîneurs régionaux
du 29 au 31 octobre 1965 à Andermatt
dans les disciplines alpines a lieu sous
la direction de Peter Frei et Karl Gam-
ma, respectivement chef des juniors
et chef de l'enseignement de la Fé-
dération suisse de ski. Les deux en-
traîneurs de l'équipe nationale, Flu-
rin Andeer et Andréas Hefti ainsi que
les chefs des juniors Georg/-Grùnen-
felder et Albert Sehlunesger sont dé-
signés comme chefs de classe. Le cours
pour les entraîneurs régionaux du fond
se déroulera simultanément avec un
entraînement de l'équipe nationale du
11 au 13 novembre. La direction en
sera confiée au chef des juniors. Emil
Lennart Olsson. Les entraîneurs ré-
Frohlich et à l'en t raîneur du fond.
gionaux du saut seront formés du 3
au 5 décembre par Andréas Dascher
et Sepp Bradl , entraîneurs du saut.

Pour faire connaître la boxe en Valais

Un grand meeting à Saviése
Si nous parlons souvent de nos grands clubs, il faut de temps à autre,

à plus forte raison, faire connaître les petits. Cest pourquoi le club sédu-
nois de boxe a travaillé, déjà depuis de longs mois, pour mettre sur pied
un grand meeting, à Saviése. D aura lieu le samedi 6 novembre, à 20 heures!
Douze combats sont au programme, avec des boxeurs de Lausanne, Neu-
châtel, Genève, etc. Mais n'oublions pas nos valeureux athlètes sédunois
dont quatre se produiront sur le ring. Il s'agit de Bouren (léger), Quennoz
léger, Reynard (sup-welter) et Luyet (welter), habitant Genève mais
Savièsan cent pour cent.

Le sympathique président Flora a mis tout en œuvre pour une parfaite
réussite de cette soirée d'émotions fortes. Mis à part les combats amateurs,
il est prévu un combat « pros » (exhibition).

Nul doute que toute la population savièsanne se déplacera, afin que
ce meeting soit une excellente propagande pour revaloriser le sport de la
boxe dans notre canton.

Peb.

9 Gymnastique — La renconre inter-
nationale juniors Allemagne-Suisse,
prévue pour le 6 novembre, a été re-
poussée au 20 novembre. Elle aura lieu
à Neckarsulm.

# Bobsleigh — Après une année de
pause pour des raisons professionnelles,
les Italiens Eugenio Monti et Sergio
Zardini , qui furent plusieurs fois cham-
pions du monde, participeront aux
épreuves inscrites au programme de la
saison 1965-66. L'objectif principal des
deux spécialistes transalpins sera le
championnat du monde de bob à deux
qui aura lieu à Cortina d'Ampezzo.

% Hockey sur glace — Le néo-promu
en Ligue nationale B, le HC Riesbach,
et l'équipe de première ligue d'Ascona
ne sont pas parvenus à se mettre d'ac-
cord sur la date du match devant les
opposer dans le cadre du deuxième tour
de la Coupe de Suisse. Le HC Riesbach
a décidé de se retirer de la compétition.
Ainsi , le club tessinois est qualifié pour
le troisième tour.

Impeccables, sans
faux-plis, complets
en VESTAN

Oui, VESTAN est un tissu vraiment pour
hommes. Léger, vaporeux et climatisé...
ça c'est VESTAN. Et en plus à peu près in-
froissable , résistant à l'usage et à plis per-
manents. Un tissu vraimentpour hommes,
un tissu vraiment pour vous! Précieux,
laineux, sympathique et toujours facile à
entretenir, Plaire avec VESTAN... il n'y a
pas de sensation plus belle!
Vous trouverez les complets VESTAN avec
45% de laine de tonte en dessins grande
vogue dès fr. 268 — _-___-____-___.___

La bonne marque pour
les hommes exigents.

La Croisée-Sion

# Poids et Haltères — Classement
de la compétition des poids plumes
du championnat du monde, qui se dis-
pute à Téhéran :

1. Yoshinobu Miyaké (Jap), 385 kg
(115, 120, 150 kg). 2. Novak (Pol), 375 kg;
3. Kcelowski (Pol), 360 kg; 4, Salter
(Can), 330 kg; 5. Chung (G-B), 327,500
kg; 6. Klegel (Aut) , 315 kg. Ont été éli-
minés : Benek (Hong), Naftalii (Israël),
Fukuda (Jap) et Rauscher (Al).
® Football — Le tirage au sort a dé-
signé comme prochain adversaire des
Grasshoppers, détenteurs de la Coupe
de Suisse des vétérans, le FC Zuchwil.
Deux clubs étaient sur les rangs pour
affronter l'équipe zurichoise, le FC
Zuchwil et le FC Weinfelden.
% Football — M. Anthony Wedgwood,
miinstre anglais des postes et des télé-
communications, a annoncé à la Cham-
bre des Communes que des timbres
spéciaux seront mis en vente à l'oc-
casion du tour final de la Coupe du
monde. Ces timbres pourront être obte-
nus à partir du 1er juin 1966.

SU
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Hausse des tarifs
d'abonnement
des journaux

ZURICH — Le fort renchérissement
observé depuis le début de l'année,
notamment la hausse des frais de
personnel dans les arts graphiques,
a incité l'Association suisse des édi-
teurs de journaux à recommander
à ses membres une légère augmen-
tation des tarifs d'abonnement des
quotidiens et revues au premier jan-
vier 1966. Les p'ix de vente au nu-
méro seront éventuellement aussi
augmentés. Pour les périodiques,
touchés par le renchérissement du
papier ou qui ont fortement accru
leur tirage, une adaptation des ta-
rifs de publicité pourrait être né-
cessaire à la même date.

Explosion a Baie
chez Hoffmann - La Roche
Le dépôt de soude

saute
BALE — Jeudi, vers midi, le dépôt
de soude de la fabrique de produits
chimiques F. Hoffmann - La Ro-
che et Cie, à Bâle, a sauté, avec
une déflagration si violente qu'elle
fut entendue dans presque toute la
ville de Bâle. Du bâtiment d'une
trentaine de mètres sur dix, sis le
long de la Grenzaacherstrasse, il
ne reste qu'un squelette de fer. cour-
bé. Au moment de l'explosion, il
ne se trouvait heureusement per-
sonne dans le bâtiment. Seul un
ouvrier qui était aux environs a été
légèrement blessé. Un début d'in-
cendie suivit l'explosion, dont la
cause n'a pas encore été élucidée.

| Vers une augmentation
du prix du carburant

| en Allemagne fédérale
| BALE. — Afin de financer les
1 travaux d'amélioration routière
I dans les localités et leurs environs,
= le gouvernement fédéral allemand
I entrevooit la possibilité d'augmen-
§ ter de 5 pfennigs le prix du litre
= de carburant. Mais on ne sait pas
1 si le carburant diesel serait aussi
= soumis à cette augmentation.

Le coût d'une correction
de frontière

SCHAFFHOUSE — Le canton da
Schaffhouse devra débourser 140.0U0
francs, pour payer les frais des cor-
rections de frontière avec l'Allema-
gne. Ce crédit , qui se trouve un peu-
au-dessous des compétences du Grand
Conseil, ne sera pas soumis au peuple.

Détente
conjoncturelle
et circulation

fiduciaire
Au cours de ces derniers mois, di-

vers indices ont montré que l 'expan-
sion économique suisse est en train
de se normaliser. On a notammen t
relevé un recul des investissements
privés, une diminution du passit de
la balance commerciale et de la ba-
lance des revenus, un taux moins
important d' occupation dans l'indus-
trie et les arts et métiers. Dans le
discours qu'il a prononcé à l' occa-
sion de la cérémonie d' ouverture du
Comptoir suisse de Lausanne, M. le
conseiller lédéral Schaliner a évo-
qué ces divers aspects de l 'évolution
conjoncturelle. 11 a également men-
tionné la diminution du taux d'ex-
pansion de la monnaie en circula-
tion.

Il s'agit là d' un phénomène com-
plexe qu 'il est dillicile d' apprécier
en prenant de courtes périodes en
considération , de nombreuses inf luen-
ces particulières pouvant iausser le
résultat de tels examens. Par contre,
si l'on étudie la circulation iiduciai-
re sur une période d'une certaine
ampleur , il est possible de., déiinœ
des tendances générales inléressan- ,
tes. Ainsi , au cours de ces cinq der**-"*
nières années, la circulation f idu-
ciaire a continué à augmenter à une
cadence assez rapide. Mais le taux
d'expansion , qui dépassait 10 % il
y a cinq ans, a quelque peu diminué
depuis. En 1964, il n'a été que de
7,6 %. Cette diminution n'a cepen-
dant pas un caractère absolu, en ce
sens que la circulation des billets
ayant été plus rapide que précé-
demment, la puissance d'achat de
l'argent en circulation a dû augmen-
ter dans une proportion plus f orte
que ne l'indique le taux d' expansion
de la circulation tiduciaire.

Pour les premiers mois de 1965, le
lait que les iêtes de Pâques ont eu
lieu dans la seconde quinzaine d'avril
explique que le montant des billets
en ciïculation ait diminué de 5,1 %
par rapport au premier trimestre de
1964, année où les têtes de Pâquçs
tombaient à la lin mars. Or, un be-
soin accru de moyens de paiement
coïncide toujours avec Pâques , pour
des raisons laciles à comprendre.
Pour le deuxième trimestre, de 1965 ,
le taux d' expansion a élé de 1,9 %
contre 1,6 % en 1964 . Pâques expli-
que, ici aussi , cette nouvelle aug-
mentation de la circulation fiduciai-
re, don( le volume à lin juin 1965
dépassait de 6,6 % celui de f in  juin
1964. Par la suite , le taux d' accrois-
sement est tombé à 4,5 %. Dans
l' ensemble , il se produit donc un
f léchissement de la circulation f idu-
ciaire, mais un f léchissement f aible
qui ne prend sa valeur d' appréciation
que si l'on en tient compte à côté
des autres indices d' accalmie con-
joncturelle. Parmi ces indices , et
pour rester dans le domaine moné-
taire, mentionnons l'accroissement
moins accentué des opération s du
service des chèques et virements
postaux. Le chilire d' allaires de ce
service, comparé à la période cor-
respondante de 1964 , accusait une
augmentation de 8,1 % pour le pre-
mier trimestre et de 2,4 % pour le
second trimestre. Or, pour les deux
premiers trimestres de 1964 , les taux
d' expansion étaient — par compa-
raison avec les périodes correspon-
dantes de 1963 — de 10,3 % et de
15,7 %. 11 y a donc eu un aiiaiblis-
sement indiscutable de l' expansion.

Encore une lois, chacun des indi-
ces mentionnés plus haut n 'a par lui-
même qu 'une importance réduite.
Mais quand on voit la même ten-
dance se manif ester dans des do-
maines très divers , on peut en con-
clure à un net apaisement de l' ex-
pansion économi que suisse.

M. d'A.



Nouveau: Saba lance
l'écran P à contraste intense

(sans filtre gênant)

Voici le SabaT163A à écran P Livrable sur demande avec pieds meilleur goût, exécution ultra-
à contraste intense (23"/59 cm). et galets orientables, contre solide.
Plus de filtre gênant! VHP et UHF, modeste supplément. PrixFr.1198.-. Adressez-vous au commerce
évidemment. 13 tubes, 4 tran- Six mois de garantie. spécialisé, demandez une dé-
sistors mesa, 9 diodes, haut-parleur Une nouveauté de Saba n'est monstration des téléviseurs Saba;
de concert, Memomatic Tuner. pas seulement inédite — une outre le T163 A représenté
Elégant boîtier en essence de noyer nouveauté Saba a toujours été ci-dessus, la série comprend de
avec encadrage foncé. soigneusement vérifiée et expéri- nombreux autres modèles, par
Dimensions: 64x48x27 cm.*.V- montée. Conception pour longue exemple le Saba T165 à grand
une forme particulièrement sveiteî durée de service, forme du écran de 65 cm.

SABA
Représentation générale pour la Suisse: Werder & Schmid SirY. Lenzbourg
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rapide, commutateur réglable au Poiriers : William, Louise-Bonne,
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nouveautés
chez
SINGER

La nouvelle SINGER 631 - parfaite
dans tous les détails. Nouvelle for-
me, aiguille inclinée, échange de la
canette par le haut, point chaînette
(pour faufiler) et le sensationnel dé-
vidoir horizontal. ___wi

La nouvelle machine à repasser
SINGER à air comprimé - mainte-
nant vous pouvez repasser à l'air
comprimé I Une légère pression sur
la pédale à pied suffit. Manipulation
simple, ne pèse que 15 kg, tient peu
de place.
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L Demierre
avenue de la Gare, Martigny.

Camille PLASCHY

26, rue de Bour, Sierre
P 4211 Z

Station

Ferrero
rue du Scex, Sion

Benzine -.52
Super -.55
Diesel -.47

Antigel - Antirouille
Fr. 2.90 le Mire

^
*mm+̂ \ L'occasion

^  ̂ cherchez :

1 Fiat 1100 D
à l'état de neuf

r/i

g % Voiture avec garan-
tie et expertisée.

O Facilités de paiement

BRUCHEZ & MATTER
GARAGE CITY - MARTIGNY

Rte Simplon 32 b WP ¦ ¦
Tél. (026) 2 10 28 |"|51ï
Agence officielle Q |j (Q (



Vente de mobiliers
d'occasion

Pour appartements, chalets, pour
villas, pour la campagne, pensions,
etc.

BELLES OCCASIONS
POUR FIANCES !

Belles chambres à coucher com-
plètes modernes et non modernes
avec literie, à deux lits ou avec
«rand Ht. Armoires 3 portes, coif-
feuses, tables de nuit. Etat de neuf .

BELLES CHAMBRES
A COUCHER NOYER Ls XV

Une avec armoire à glace 3 portes,
coiffeuse ravissante, 2 lits , literie
impeccable, et 2 tables de nuit. Fau-
teuils divers.
Une Louis XV avec le grand Ht

de milieu.
Une Louis XV avec deux lits,

armoire 3 portes.
AUTRES CHAMBRES DIVERSES

ACAJOU
QUELQUES BELLES

SALLES A MANGER NOYER
ACAJOU, CITRONNIER , etc

COUCIIS ET FAUTEUILS
Salle à manger simples et moder-
nes, dont une avec buffet plat , ta-
ble ronde à rallonges et 6 chaises,

lustres, etc.
QUANTITE DE MEUBLES

A VENDRE AU PLUS VITE
tels que : armoires à glaces, coif-
feuses, tables de nuit , sommiers
rembourrés 1 et 2 places, quantité
de bois de lits, lits jumeaux Louis
XV et autres modèles, divans 1 et
2 places, des dressoirs plats et avec
dessus, tables carrées, rondes sim-
ples, chaises ordinaires, glaces tous
genres, ottomanes, une salle à
manger Henri II, une jolie en chê-
ne massif , conviendrait pour cha-
let, grands dressoirs, dessertes, 3
cuisinières à gaz très bon état.
Grand bureau chêne 4 places 150x
200 ; deux petits calorifères avec
tuyaux ; canapés ; 1 machine à laver
« Elida » ; 1 banque de magasin,
rayonnages très grands. Très gran-
des glaces.

OBJETS DIVERS
Lingerie, rideaux, pliants, tables
sapin de 90 cm x OO cm., à débar-
rasser.
UN LOT DE PORTES A ENLEVER
EN BLOC. QUANTITE D'AUTRES
MEUBLES ET OBJETS DIVERS
TROP LONGS A DETAILLER, sont
à vendre le plus rapidement pos-
sible.

OCCASIONS UNIQUES

S'adresser chez :

Jos. ALBINI - MONTREUX
18, avenue des Alpes

TéL (021) 61 22 02

Quincaillerie
M. Stoupel

Articles de pêche • Camping
VILLENEUVE (Vd) - Té! (021) ^0 10 33

Grande salle de Bex
SAMEDI 30 OCTOBRE 1965

dès 21 heures :

GRAND BAL PUBLIC
conduit par le dynami que orchestre de
Nyon GIL SUGAR (6 musiciens et
solistes), organisé par
l'Association sténo Aimé Paris - Bex

CHRYSLER VALIANT
automatique, 1961. Très bon état de
marche. Prix intéressant.

TAUNUS 17 M
1961. Belle occasion. Prix intéressant

AUSTIN 850
1962. Très bon état . Bas prix

S'adresser au

Garage du Rhône
1950 Sion. Tél. (027) 2 38 48.

P 334 S

Café-restaurant de La Clef - Vevey
cherche pour le 1er novembre ou
date à convenir,

sommelière

fille de salle
Très bons salaires assurés. Faire

offres à M. E. Schumacher.

Tél. (021) 51 22 45.

Buffet de la Gare, environs de Lau
sanne cherche

Opel
Kapitain

Mod. 62, 75.000
km., avec radio.

Expertisée, en
parfait état de
marche.
Prix Intéressant

Tél. (026) 8 82 07

SERVEUSE
Entrée tout de suite ou à convenir
Bons gains, nourrie, logée.
TéL : (021) 81 17 17

moto BMW
600 cm3, freins
et e m b r a y a g e
neufs. Parfait état
de marche. Prix à
discuter.
Adresse : Mas-
son Clément c/o
M. Giliioz, Châ-
taignier, Fully.

P 66361 S

A vendre
1 cuisinière élec-

trique 200.
1 machine à la-

ver Dandy 200.
1 établi horloger,

70 francs.
Etat de neuf.
Tél. (022) 44 98 17

P 153771 X

50
tables

formica, 90 x 60
plus une allonge,

98 fr.
Chaise 26 fr.

EHIEk W
1020 Renens-

Croisée >
Tél. (021) 34 36 43

P 1533 L

Fiancés
Profitez de notre

offre !
Mobilier de fabri-
que ayant légères
retouches, à enle-
ver avec gros ra-
bais : une cham-
bre à coucher, lits
jumeaux; une sal-
le à manger ; un
salon.

2800 fr.
(Réelle occasion)

1020 Rcnens-
Croisée

Tél. (021) 34 36 43
P 1533 L

On cherche une

sommelière
Débutante accep-
tée.
Restaurant de La
Matze, 1950 Sion.
Tél. (027) 2 33 08

P 1182 S

SECURITAS S. A.
engage pour les cantons de : Vaud,
Valais, Neuchâtel Fribourg, Genè-
ve, Zurich. Bâle, Berne,
gardiens de nuit à plein emploi et
gardes pour services occasionnels.

Nationalité suisse.

Faire offres en précisant catégorie
d'emploi et canton désiré à Sécu-
ritas, rue du Tunnel 1, Lausanne.

P 1827 L

Cherchons pour MARTIGNY

aides-monteurs
en chauffage

S'adresser à Ganlo Frères S. A.,
Martigny. TéL (026) 2 28 60.

P 66357 S

Ofa 0638067 L

On prendrait une

vache
en hivernage

S'adr. à Mme Vve
Robert Baumann,
Martigny-Bourg.

A vendre

fumier
bovin

un ou deux ca-
mions.

S'adr. à M. Paul
Butty, Frenières-
sur-Bex, tél. (025)
5 32 70.

A vendre

Opel
Kadett 65

11 000 km, en par-
fait état, cause
double emploi.
Ecrire sous chif-
fre P 39121 à Pu-
blicitas, 1951 Sion

A louer dans vil-
la aux Epeneys à
Martigny

chambre
meublée, Indépen-
dante.

Tél. (026) 217 63.

P 39130 S

J'achète
livres
Silva

ainsi que points
Silva et Juwo.
Offres à case 281,
1400 Yverdon.

Ofa 06 853 03 L

Je cherche pour
le 1er ou le 15
novembre, u n e
bonne

sommelière
active et capable,
connaissant si
possible les deux
services.
Logée dans la
maison.
Gros gain.

Ecrire sous chif-
fre PA 39081, Pu-
bHcitas, 1951 Sion

P 39081 S

^rlRt/£o

fi_*_ ;___¦
EXTOR

repoussâmes

les extirpe sans clonlenr

Et cette puissance vous remplit au volant d'un véritable est doux et moelleux. Le système de ventilation «flow-
enthousiasme. Vous pouvez lâcher la bride de vos away» assure l'arrivée d'air frais, même si les fenêtres
95 chevaux, sillonner la route à 160 km à l'heure — et sont fermées. Et en hiver, vous avez^ tout de suite bon
tenir cette vitesse s'il le faut. Forte de son moteur 6 cy- chaud grâce au fonctionnement rapide et inodore du
lindres, la 20M roule imperturbable, tout en souplesse chauffage.
et en douceur. La Taunus 20M est une voiture que nous avons
Mais sa puissance vous donne aussi une remarquable fignolée avec amour. Certains détails (comme l'éclai»
sensation de sécurité - parce que vous pouvez compter rage des cendriers et du coffre) le prouvent mieux qua
sur des reprises en flèche chaque fois que vous êtes des mots.
obligé de doubler. D'ailleurs, nous avons fait énorme- _ „-,. 4 -,._ _,, , - ,
ment pour votre sécurité: nous avons solidement assis Taunus 20M'1 °'95 CV' à 2 ou 4 POrt* 6-̂
la 20M sur un châssis à voie large, nous l'avons équipée « rf. . I-V 10730 —<•'de grandes roues sport à large surface de roulement, à partir de ri ¦ Iv i ¦%3\J *
nous avons choisi pour elle des freins à disque. Tout Autres moa*èles: 20M «TS» (10/100 CV)cela pour que vous soyez toujours maître à bord, ca- 20M Turnier (5 portes)pable d'affronter n'importe quelle situation, n/lmporte
quelle route, n'importe quel virage. rTT~V—'Il—^ awa_t ¦ ¦ m ¦¦ B_~_ _~fe_r*% ¦_¦
Du point de vue confort , la Taunus 20M vous offre des 3 fl S| fl rlllllllll% 5^1 l¥Isièges rembourrés fonctionnels , très reposants. Le tapis U liylJLL_J 1 fnH -lUw Am%3 lll

SIERRE : Garage du Rawil S. A., téléphone (027) 5 03 08 — S ION : Kaspar Frères, Garage Valaisan, rue Saint-Georges,
téléphone (027) 2 12 71 — COLLOMBEY : Garage de Collomb ey S. A., téléphone (025) 4 22 14.
CHARRAT : René Bruttin, Garage de Charrat — GLIS : Fra nz Albrecht, Garage des Alpes — GRONE : Théoduloz Frè-
res, Garage — MARTIGNY : M. Masotti, Garage de Martig ny — MONTANA : Pierre Bonvin, Garage du Lac — MOR-
GINS : Robert Diserens, Garage — VISP : Edmond Albrect, G arage.

Cherchons

DOC i C ta!(le) *emme
.IL B Û  de chambre
s a n s  eau- pour la saison
tion, forma- d'hiver 1965-1966.
lités simpli-
fiées, dis- _ , _„ . ,Faire offres à la
crétion ab- direction H ô t e l
solue. Victoria, Zermatt.

Banque - .__ •_
Courvoisier » «OpiS

et Cie Superbes milieux
Neuchâtel moquette, 260x350

TM •«•••/< ¦. 19 m cm' fond rouge-Tél. 038/5 12 07 dessins Bochara, à
--—¦-—-—-——J enlever, la pièce

A louer tout de Fr. 190.—
suite 3 pièces, (port compris)
hall, bain, W.-C, Envoi c o n t r e

remboursement ;
StlldiO argent rembour-

... se en cas de non-
meUulé convenance.

avec douche, cul- G. KURTH
sinette, ascenseur. 1038

BERCHER
Ta (025) 3 64 16 Tél. (021) 81 82 19
. „ . , P 1673 LA. Berguerand, à __,___

Saint-Maurice. A louer à Mar-
—i————— tigny, aux Epe-
A vendre nevs'

3 divans appartement
sommier sur pieds ,
avec matelas. £e 2 pièces dans

bâtiment neuf.
TéL (025) 3 64 16  ̂  ̂% ^ ^A. Berguerand, à
Saint-Maurice. p 66368 s

A vendre Sommelière
12 e st demandée

HAM>_l_ie P°ur café-restau-porceieis rant de la place
de 8 à 9 semai- de Sion. Bon gain
nés, en bloc ou assuré.
détaiL

Entrée tout de
Louis Borgeat, à suite ou date à
Vernayaz. convenir.
TéL (026) 8 13 74 Tél. (027) 2 43 27

P 66369 S P 39145 S

pwi "¦ " . ^

A louer à Mar-
tigny, à partir
du 1er décembre
d a n s  bâtiment
neuf,

DE SUÈDE
. . . si merveilleuse-
ment simple —
simplement merveil-
leuse! studio

non meublé
tout confort.
Tél. (026) 2 19 34

P 66367 SGarantie totale. Paie-
ment par acomptes. Re-
prise de votre vieille
machine. Cours de cou-
ture gratuit. Offre gra.
tulto et démonstration
sans engagement par

Café - restaurant
du Valais, Mor-
gins, cherche

G. Crettaz sommelièrereprésentant
P10^, _ Bon gain, vie deAv. du Midi 8 famille.TéL (027) 2 40 51

m__n_a___a Entrée Immédiate.

A vendre, cause -,,, ,„„_. _ ,. -.
double emploi, TéL (025) 4 31 69

P 66366 S
VW 1500 S

VERBIER
avec accessoires.
Mod 64, 15.000 Restaurant de la
km. Etat de neuf. Patinoire cherche

pour la saison
Tél. (026) 2 26 12 

Û'Mv6T '
sommelière

P 66371 S
f ile

A vendre plu- de CUlsine
sieurs bonnes

vaches et X_L (026) 7 14 es
génisses

prêtes au veau, ** "6365 S
race tachetée, in- ^^~^~
demnes de bang A vendre
et de tuberculose,
avec papiers d'as- dCUX
^adresser à Fa- fOUIHeHUX
bien R i c h a r d, _,, „ _ , .
marchand de bé- C

Â 
No °- à ^

tail, 1890 Saint- cha"d' charbon
Maurice. ou boia-
TéL (025) 3 62 06 chauffent 150 àheures de midi et 200 mètres cubes.à partir de 19 h.

P. 39086 S TéL (025) 3 62 84

Opel
Kadett

coupé, état de
neùL Rouge, toit
noir. Facilités de
paiement.

Tél. (027) 4 44 44.
(heures des repas)

P 374 S

sommelière

débutante
Entrée à conve-
nir.

Café - restaurant
Ecusson Vaudois,
Thierrens.

Tél. (021) 95 60 07

P 17217 L

Employée
de maison

sachant cuisiner
e s t  demandée
pour Genève.
Entrée tout de
suite ou à conve-
nir.
Bon salaire.
TéL dès 19 h. :
(022) 36 76 62.

P 92911 X

Jeune dame cher-
che

gérance
d'un petit maga-
sin d'alimentation
ou d'un kiosque,
à Sion ou dans
les environs.

Ecrire sous chif-
fre PA 39113, Pu-
blicitas, 1951 Sion

P 39113 S

Opel
Record

4 portes, dernier
modèle, très soi-
gnée. Prix à dis-
cuter.

Tél. (027) 8 73 66.
(heures des repas)

P 374 S

Opel
Caravan

dernier modèle.
Cause double em-
ploi.

Tél. (027) 21493.
(heures des repas)

374 S

Austin
Cambridge 61,

37 000 km. Etat
de neuf. A vendre
par particulier.
Prix très intéres-
sant.

S'adr. au Garage
Cartin, Tivoli 3,
1000 Lausanne.

P 17 165 L'

jeune fille
pour s'occuper da
3 enfants pour
tout de suite ou
date à convenir.
Pas de gros tra-
vaux.
Tél. (021) 61 33 47
S'adr. : M. Grûn.
berger, Les Vio.
lettes, Veytau»
Montreux.

P 11 «



Dans vingt jours, premier choc Magdebourg-Sion

On s'observera présidentiellement
Selon les relations, très amicales et

sportives, avec le président du SC
Magdebourg, M. Linke, il nous semble
intéressant de traduire les interviews
données par les personnalités alleman-
des, lors du tirage au sort de Bruxel-
les. Mais avant, disons que le match
de dimanche, Sion-Bienne, sera vision-
né par deux experts de Magdebourg,
soit le président Linke et son entraî-
neur Kiimmcl . Du côté sédunois, une
délégation se rendra en Allemagne de
l'Est pour y voir à l'œuvre le SC Mag-
debourg face à ASK Berlin. On s'ob-
servera donc à l'échelle présidentielle !
Mais le président Andenmatten nous
confiait, hier soir, qu'il sera difficile
pour les dirigeants sédunois, de se dé-
placer selon les dates prévues, soit
du 4 au 7 novembre pour M. Linke.
Peut-être que lors du week-end, ces
messieurs trouveront un terrain d'en-
tente. Quant à la délégation allemande,
nous lui souhaitons une très cordiale
bienvenue avant de pouvoir réception-
ner toute leur équipe le 8 décembre
prochain.

Voici donc quelques extraits de l'avis
de quelques personnalités :

LINKE* (président) : Fortuna (c'est
la jeune fille qui opérait le tirage au
sort), nous souriait. Mais un score de
5-1. nous ne devons pas l'enregistrer.

KUMMEL (entraîneur) : le champion
de la coupe suisse, le FC Sion, est un
inconnu dans le football européen. Ce
qui nous surprend, c'est son résultat
de 5 à 1 contre les Turcs, cela prouve
tout de même une valeur. Personne ne
me ' contredira, notre tâche n'est pas
facile, mais je suis certain que notre
équipe se qualifiera pour les quarts
de finale. Pour nos joueurs, c'est d'ail-
leurs l'objectif principal. Même avec
l'absence de notre excellent Hirsch-
mann, qui est actuellement en sana-
torium, nous devons réaliser une pres-
tation victorieuse.

STOCKER (capitaine) : sans vouloir
minimiser la valeur de l'équipe suisse,
je suis certain que nous ferons encore

# Football — L'Espagne et l'Eire se
rencontreront en match d'appui quali-
ficatif pour le tour final de la Coupe
du monde, le 10 novembre au Parc des
Princes, â Paris. Les dirigeants des
deux équipes se sont mis d'accord
quelques heures après le match retour
joué mercredi, à Séville.

La Société fédérale de gymnastique
est prête à adopter des solutions modernes

Le fait que des actifs de l'athlé-
tisme léger démissionnent de leur
société n'a attiré une attention spé-
ciale qu'en dehors des milieux di-
rigeants de la Société fédérale de
gymnastique. Nous sommes là en
présence d'un problème national,
l'un des nombreux problèmes qu'e-
xamine actuellement la Société fé-
dérale de gymnastique. Depuis un
an, la SFG travaille à la révision
générale de ses cahiers de charge.
Ce remaniement ne serait par ar-
rêté par des modificaioens structu-
rales sur le même plan horizontal,
ce qui natureHement entraînerait
peut-être aussi des changements
dans la subdivision verticale. Lors
d'une session qui réunit récemment
les dirigeants de l'association sur le
Pilate, l'un des principaux sujets
de discussion fut :
LA SFG DOT-ELLE ENCOURAGER
LA GYMNASTIQUE DE PERFOR-
MANCE ?

Les autorités centrales, tant ad-
ministratives que techniques, aux-
quelles s'étaient pointes les person-
nalités dirigeantes des sociétés o«n-
tonales de gyonastique .répondirent
par un oui net. A titre de résultat
de ses études et débats, le groupe
stipula que « encourager le sport
de performance est utile à l'ensem-
ble de la société et à ses tâches,
quoiqu'il soit nécessaire de s'ac-
commoder de certains désavanta-
ges ». Il ne vit qu'une mission glo-
bale :
PROPAGATION EXPANSIVE ET
SPORT DE PERFORMANCE

Par gymnases de classe il faut
entendre avant tout les cadres de
préparation aux manifesation inter-
nationales. Les juniors en font par-
tie aussi. Un autre groupe com-
prendrait les gymnastes talentueux
et les espoirs. <t Cédant à la né-
cessité et non pas à nos propres
impulsions », nous devons aussi,
nous Suisses, amener nos meilleurs
sportifs à un niveau de performance

c

c Ah ! Ah ... authentique fromag e suisse ! » (Fuwo)

un tour dans cette compétition. Mais,
une seule réserve, attention à l'étroi-
tesse du terrain sédunois.

BARTOSZYK (dirigeant de la sec-
tion football) : ce tirage au sort est de
classe. Face à Galatasaray, nous avons
eu toutes les possibilités de match
nuL Sion, contre les Turcs, a réussi
cinq buts ; cela prouve que les Sé-
dunois sont dangereux. Mais nous mon-
trerons également nos qualités dans
cette compétition européenne.

Voici donc les propos des dirigeants
allemands sur la future rencontre entre
le SC Magdebourg et Sion. Pour l'ins-
tant, nos adversaires sont très con-
fiants, le seront-ils encore après la
vision du match de dimanche ? Nous
le saurons peut-être très prochaine-
ment. Le dessin illustrant ce texte,

international qui correspond a la
limite des possibilités de rendement
d'un amateur. Les préparatifs pour
Tokio ont révélé que l'entraînement
et, tout autant, la possibilité de se
reposer revêtent une importance
insoupçonnée. C'est pourquoi le
groupe d'étude de SFG a recomman-
dé de décharger les meilleurs gym-
nastes au sein de la société. Le mo-
niteur devra les dispenser de toute
obligation de participer au travail
de section et s'abstiendra de les en-
gager comme chef de groupe. Les
talents doivent déjà être cultivés au
sein de la société. La section s'oc-
cupera des gymnastes de classe,
veillera à améliorer les possibilités
d'entraînement et fera en sorte
qu'ils puissent utiliser les meilleu-
pour cette raison que la formation
res installations dispon ibles. C'est
d,e communautés d'entraînement ré-
gionales s'impose. Celui qui sou-
haite et accepte le sport de perfor-
mance doit en tirer les conséquen-
ces. A la société de gymnastique,
cela signifie dispenser les meilleurs
de la gymnastique de section . On ne
saurait attendre de gymnastes de
talent formés aux frais de la so-
ciété qu'une collaboration librement
consentie dans leur spécialité. Il
reste à examiner comment les hom-
mes de classe pourront être sou-
tenus matériellement.

Des solutions prévoyant une nou-
velle répartition des heures de tra-
vail professionnel et leur abrévia-
tion tout en maintenant les condi-
tions normales d'existence bénéfi-
cieraient généralement de la com-
préhension des employeurs. Des es-
sais l'ont déjà démontré. Finale-
ment il s'agit de découvrir les ta-
lents plus tôt qu 'autrefois, avant
qu'ils ne soient gâtés. Une coopéra-
tion étroite entre la commission de
gymnastique des pupilles et les dif-
férentes sociétés de gymnastique
est désirable. Dans ce sens, la «con-
férence au sommet du Pilate » a
donné des directives aux dirigeants
de la société.

h. s.

unh*

pris dans le « Funo », démontre l'am
biance future dans ce match.

Peb.

Une causerie
pour juniors
intéressante

Comme chaque année, a pareille sai-
son, une causerie pour les juniors doit
être organisée dans les clubs. Le FC
Riddes qui compte aujourd'hui deux
sections de juniors doit vraiment se
surpasser, ne disposant pas de moyens
d'entraînement conformes et équita-
bles. Cependant, les équipes marchent
bien et les demandes de qualification
sont nombreuses.

Ce sont plus de 30 juniors qui a-
vaient pris part à cette causerie don-
née par M. Craviolini, ancien arbitre
de ligue nationale. Mieux qu'une cau-
serie, ce fut un dialogue qui permit
d'éclaircir certaines règles de jeu par-
fois bien obscures. Il aurait fallu que
certains spectateurs parfois « bouil-
lants », y prennent part , car le règle-
ment présente bien des sinécures ; ain-
si, il ne vaut mieux pas vouloir ré-
primander un arbitre, bien souvent à
tort.

Hockey sur glace
Sierre - Langnau

Le HC Sierre va poursuivre sa pré-
paration samedi soir, en recevant à
Graben l'excellente équipe de ligue
nationale A, du SC Langnau. Les Ber-
nois placés sous la férule de Gian
Bazzi et .en constante progression de-
puis plusieurs hivers, sont considérés
cette saison , comme de très sérieux
candidats au titre national. On leur
accorde ce large crédit non sans rai-
sons. Ne disposent-ils pas avec les
frères Gerhard , Walter et Hans Witt-
wer, avec Wùtrich et Bârtschi d'élé-
ments de première valeur sur le plan
national ? Mais c'est tout de même l'at-
tention apportée au travail collectif ,
qui contribue le plus à maintenir le
standing flatteur du club de l'Emmen-
thal. L'expérience et la classe de l'en-
traîneur Gian Bazzi, y contribuent pas
peu, non plus. Face à un ensemble
aussi équilibré, l'équipe mise sur
pied par Jimmy Rey, n 'aura qu'une
planche de salut : se livrer à fond ,
comme en championnat. A huit jours
seulement du match contre Lausanne,
on sera ainsi très exactement fixés sur
la force de l'ensemble sierrois. Ei un
peup lus également sur celle d'un
Langnau que l'on reverra à Viège,
en compétition officielle. Une soirée
instru ctive que celle de samedi soir
à Graben.
Les équipes :
SIERRE : Rollier (Florey) ; Bonvin
J.-C, Locher ; Henzen, Mathieu G. ;
Rouiller ; Wanner, Zufferey, K. Lo-
cher ; Théier, Faust, Imhof ; Rey,
Mathieu R., Salamin ; Chavaz.
LANGNAU : Horak (Burkhard); Leh
mann P., Aeschlimann ; Brun, Fank
hauser ; Wittwer G., Wittwer W., Wû
trich ; Lerch, Bârtschi , Lehmann F.
Tanner, Lehmann H., Ingold ; Witt
wer H

Le HC Viege dans la nouvelle saison
J» *

OPTMSME PONDERE!
(De notre correspondant du Haut-Va-

lais, Mac).
Le grand club du Haut-Valais enta-

mera la nouvelle saison de hockey
sur glace avec un tout autre visage
que celui de l'année dernière qui s'était
soldé par une 7e place un peu déce-
vante. Il n'y a pas de changements au
comité. Le team dirigé par Beat Lehner
entend terminer son mindat par un
coup d'éclat. Le président est d'ail-
leurs optimiste, un optimisme un peu
pondéré il est vrai : « Nous ferons
mieux que l'année passée, nous som-
mes mieux armés et nous avons un
entraîneur de classe ».

UN NOUVEL ENTRAINEUR

Parlons donc un peu de cet entraî-
neur qui vient de Tchécoslovaquie et
qui a nom de Miroslav Nitka. Né le 28
mars 1932 à Bratislava , Nitka a embras-
sé très tôt la carrière d'entraîneur, ses
exploits de joueur l'ayant néanmoins
conduit jusqu 'en Ligue nationale A, où
il évolua avec l'Etoile rouge de Bra-
tislava. En 1956, il s'occupe des juniors
du Slovan et deux ans plus tard il
va entrer à l'Académie des Sports de
l'Université de Prague, où il sera ins-
truit pendant trois ans. Dès 1960, il
s'en va faire un stage en Bulgarie
comme entraîneur fédéral et revient au
pays, en 1963, pour entraîner l'équipe
de l'armée. Dukla Kosice, qui fait excel-
lente figure en Ligue nationale A. Ses
capacités ne restent pas inaperçues par
les dirigeants de sa Fédération qui lui
confient l'équipe nationale des espoirs.
Et le voilà maintenant à Viège où il
aura tout loisir de faire bénéficier de
ses connaissances, les adeptes du
hockey, de ce grand et glorieux club.

LE RETOUR DES TRUFFER

L'année dernière, les Truffer avaient
abondonné la compétition, brusque-
ment, laissant ainsi un vide béant. Les
revoilà cette année. Cependant, Ri-
chard, l'aîné, a changé de club et por-
tera les couleurs de Sion. Otto repren-
dra sa place au sein de la défense
viègeoise où sa clairvoyance et son
expérience seront nécessaires depuis le
départ définitif du populaire Rolf
Meyer. Anton Truffer , qui joua na-
guère à l'aile gauche, évoluera pour
la première fois en défense, une expé-
rience qui n'a pas été concluante jus-
qu'à maintenant.

L'ARRIVEE DE P. A. BINER

Autre changement important au sein
du HC Viège, l'arrivée du Zermattois
Peter-Anton Biner, sportif complet.
Biner sera le leader d'attaque de la

Au panathlon-club
Oberwallis

M. Mayer parle des

problèmes du sport
suisse

Dans le cadre d une assemblée
mensuelle du Panathlon-Club Ober-
wallis, Fridel Mayer , président de
la CT de la ligue suisse de hockey
sur glace, a parlé mercredi soir, à
Viège, du problème du sport suisse.
C'est un auditoire très attentif qui
a suivi le brillant exposé de M.
Mayer, dont les idées exprimées ont
donné lieu à une discussion nourrie.
U en est ressorti que le sport suisse
a de la peine à s'exprimer de par
la configuration géographique et
surtout économique du pays. Pour
pouvoir réussir dans le sport de
pointe, un athlète doit consacrer
la plupart de son temps à l'en-
traînement et aux compétitions. II
devra donc forcément négliger sa
profesion et sa famille. Comme les
facilités ne sont pas encore accor-
dées dans la mesure voulue, notre
sport est forcément obliger de boi-
ter. La seule chose qu'il puisse fai-
re, c'est d'essayer de ne pas se faire
trop distancer. Ceci est surtout va-
lable pour le sport par équipes, a-
lors que dans les disciplines indivi-
duelles, il nous sera toujours pos-
sible de sortir un talent exception-
nel comme Lang.

Dans la partie administrative, le
président du Panathlon-Club Ober-
wallis, M. J. Kuonen, a fait un rap-
port de la séance de travail des
clubs suisses qui a eu lieu à Ber-
ne samedi dernier. Ce club haut-
valaisan compte actuellement 20
membres recrutés dans tous les mi-
lieux sportifs de la région.

deuxième ligne viègeoise et on fonde
beaucoup d'espoir sur lui. C'est un
centre avant redoutable qui n'aura au-
cune peine à s'adapter au rythme de la
Ligne nationale. Son introduction a
fait reléguer Bellwald à la troisième
ligne, qui ne pourra que bénéficier de
ce changement. L'entraîneur Nitk a,
compte beaucoup sur Biner.

DARBELLAY ET LE
PROBLEME DU GARDIEN

« Dans deux ans ce sera un des
meilleurs gardiens suisses », nous dé-
clara Miroslav Nitka , en parlant du
jeune octodurien Darbellay (19 ans),
qui défendra les buts, du HC Viège. Dar-
bellay est assidu aux entraînements,
a beaucoup de talent et une volonté de
fer pour réussir. Notons que Gilbert
Darbellay est encore arpète-typogra-
phe, à 1' « Imprimerie Moderne », j
Sion. La transition juniors-Ligue na-
tionale A sera naturellement difficile
mais on lui fera confiance. En atten-
dant son éclosion , le club peut tou-
jours compter sur Anton Pfammatter
don t on connaît les qualités et les dé-
fauts.

LE BRIO DES
« 3 MOUSQUETAIRES »

Malgré tout, la valeur du HC Viège
dépendra en grande partie des presta-
tions des trois mousquetaires de la
première ligne, Walter Salzmann, Kurt
Pfammatter et Herold Truffer. Ce sont
trois des hockeyeurs les plus populai-
res de notre pays et partout où ils
se produisent on est sûr d'assister à
un spectacle de choix.

CADRE DISPONIBLE

Gardiens : Darbellay (1946), A Pfam-
matter (1937), Berger (1944).

Arrières : O. Truffer (1934), A. Trui-
fer (1933), G. Furrer (1945), R. Fur-
rer (1947), Zurbriggen (1934).

Avants : Ire ligne : Salzmann (1936),
K. Pfammatter (1940), Truffer H.
(1936).

2me ligne : Schmidt (194>1), Biner
(1941), Ludi (1947).

3me ligne : Mazotti (1948), Bellwald
(1946), In-Albon (1944), Paci (1946).

Président : Beat Lehner.
Membres du comité : Bodenmûller,

Zen-Ruffinen, Zenklusen, Schicker,
Wittmer, Salzmann.

Nombre de membres : 75d.
Patinoire artificielle de Viège (la

seule en Suisse en possession d'un
club). Equipements : pantalons rouges,
chemises et bas blancs avec parements
rouges.

Ski nautique :
les championnats du monde

Nouveau record
en saut féminin

A Surfer Paradise Gardens, près de
Brisbane, les championnats du monde
ont débuté par le saut féminin. Une
écolière américaine de 14 ans, Elisa-
beth Allan, a causé une grande sur-
prise en remportant le titre de cham-
pionne du monde avec un saut de
31 m, à son dernier essai. Cette perfor-
mance constitue un nouveau record
du monde. Le précédent record , établi
l'an dernier à Vichy, appartenait à
l'Autrichienne Renate Hansluwka, avec
28,20 m.

Deux concurrentes suisses étaien t en
lice. La meilleure a été la Lausannoise
Eliane Borter qui s'est classée septiè-
me, avec 26,60 m. De son côté, la Gene-
voise Alice Baumann a pris le onzième
rang avec 24,20 m, face aux représen-
tantes de 19 nations.

Voici le classement :
1. Elisabeth Allan (EU), 31 m; 2. Jean-

nette Steward-Wood (G-B), 30,80 m;
3. Diana Barnard (A du S), 30,10 m;
4. Renate Hansluwka (Aut), 28,20 m;
5. M. Calvert (Aus), 27,40 m; 6. Cooper-
Clarck (EU), 26,80 m; 7. Eliane Bor-
ter (S), 26,60 m; puis Alice Baumann
(S), 24,20 m.

% Athlétisme — Les organisateurs du
40e cross du « Soir », qui devait avoir
lieu le 14 novembre à Bruxelles, ont dé-
cidé d'annuler leur épreuve car ils ne
peuvent pas compter sur la présence
des meilleurs athlètes belges. En effet,
les nouveaux règlements de la Fédéra-
tion belge limitent le nombre des athlè-
tes pouvant participer aux courses pen-
dant la saison hivernale.

# Les spécialistes suisses de lance-
ment du marteau se sont à nouveau af-
frontés sur le stade de l'Allmend-Bru-
nau, à Zurich. Le champion national,
Ernst Ammann, a pris la première pla-
ce avec un jet de 62,28 m. Christian
Liidi s'est classé second vec exacte»
ment dix mètres de moins.
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Usines à Moehlin (Aargovie)

SION : Rue de Conthey
MARTIGNY : Chaussures AU CENTRE, place Central e
MONTHEY : Chaussures AU CENTRE, place du Marché
SIERRE : Avenue Général-Guisan
BRIGUE : Schuhhaus ZUM BAHNHOF, Bahnhofplatz
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L'Union SpOrtîVC 
de Port-ValaiS

B p„:i>. ...... K.»»!.! *». I vous invite à son
TraCteUrS Je cherche à reprendre tout de Ft"ieS V0S prOVISIOHS ]HB[||Pgfpf̂ §-_H--»

suite Petit de fromage L O T O
"7" CAFE - BAR à la folre de Riddes SOMMELIERE les 30 et 31 octobre 1965

Nos occasions stau°n °u vme du vaiais - samedi 3o octobre samedi dès 2° h- 3°
C * CinM est demandée P°ur café du Jura' a Dimanche dès 15 heures, à

FiOt 600 60 Ecrire sous ch *ffre PA 39125 à Pu- S - 
l'Hôtel Terminus

Fiat 1100 60-63 blicitas, 1951 Sion. TeI- <027> 2 29 °3 Nyon. Entrée début novembre. 
 ̂ BoUVOrCt

Fiat 1200 Cabriolet 60 p 39125 s Froma9e du pays
_. . «_„,. _ T ,- Par pièce Fr. 6.50 Tél. (022) 61 14 73. Nombreux et beaux lots
Fiai 1500 63-65 ¦ ¦

Opel Cadette 65 H,«_l„*iin 
P ™ L L11™1"""1"1™ '

Opel Cadette Caravane 64 ua,e "eiveiia A VENDRE Dernière
Lancia Flamlnia Monthey Chdleî de montagne °n cherche u" S'-nde journée
Renault Gordini 62 DIMANCHE SI OCTOBRE IOGS meublé lULlcif P

en carrosserie . Nationalité suisse. Exposition - vente
~ _ . _ dèS 15 heures 4 grandes pièces, cuisine, W.-C. gran-
P'IÏIQf*'(\ fl ll %11-inlAII ge-écurie désaffectée, avec environ Semaine de cinq jours. ^rix enoe

UCirdge UU ùMl JJIUÏl | n T n *iï£ '. «t «glon de Trois- *— * P***™». Hôtel de -a Gare - SION
Tél. (025) 4 10 39 L ^_r I ^  ̂

torrents. Prix Fr. 
62.000.—. Possibilité 9 h. -19 h.

4 18 72 d'emprunt deux tiers. S'adresser chez Couturier S. A., gara- _ . . .  _ ..
MONTHEY ou Mannerchor Alperosli Ecrire sous chiffre PA 3gU2 à pu^. *es< ateliers et carrosserie, Sion.

P 437 S I citas, 1951 Sion. J Téléphone (027) 2 20 77. P 1239 Ij
"* ———————————— P 39112 S P 375 S irrm__iiiwiiiii IIMIIIII - I I I -II ¦I I I I I .I ¦

Prix avantageux pour Ses toutes dernières Kadett 65!
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Pourquoi?... Parce que la Kadett 66 est arrivée. Cette offre'avantageuse ne veut pas dire que les modèles 65 aient changé
Ils sont seulement moins chers. Venez les voir - chez nous. Vous serez étonné

Sarage J.-J. Casanova, Sam-i-Maurice, téléphone (025) 3 63 90

Et voila AUSTIN GIFSY

f-j ô pf-iArt - j Ff- k̂Psff -̂ni ^'' * _̂ _̂ _̂-_il_b'M^̂ ^ r̂ flBn>*\

Poids total autorisé:2200 à 2480 kg. micTiM riD«v 2x4 pour route
•Force de traction à 15% AUSTIN GIPSY 4x4 pour tout-terrain
d'inclinaison jusqu'à 5500 kg.

Seur!.trcnetïremo9requee Aucun véhicule à usages multiples aussi robuste et
conforme aux exigences de économique, avec traction sur 4 roues, ne s'adapte aussirarmee,etc- bien à la route qu'au tout-terrain. /
Prix à partir de Fr. 12950.—

2/3 des frais d'importation En effet, l'AUSTIN GIPSY ne connaît ni obstacle, ni
remboursables en tant que problème mécanique. Elle est idéale autant pour l'agricul-venicuie d'armée ture et |'économie forestière que pour les travaux de

jrtgterw construction, l'industrie, le commerce et l'armée.
ïwÊÊ*-2^L Prospectus, offres et listes d'agents par

AUSTIN - un produit BMC KÊBj ÊS^^SSSj
EÊ^̂ f
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Garage J.-J. Casanova, Martigny, téléphone (026) 6 19 01



A occasion du match

M G BU • c sion
Le FC SION, en collaboration avec LATHION VOYAGES, organise le déplacement
à Magdebourg, en Allemagne de l'Est

du 16 au 18 novembre 1965
CONDITIONS :

— avion Sion - Hanovre - Sion

— chemin de fer Hanovre - Magdebourg - Hanovre

— logement et pension complète à Magdebourg, chambre double avec bain,
hôtel de première catégorie

¦ — transferts gare - hôtel - stade - hôtel - gare

— tour de ville à Magdebourg

— entrée au match avec tribune

frais visa

service et taxes

Fr. 525

FORMALITES

passeport valable (rouge)

visa

P.S. : Au cas où lés inscriptions ne seraient pas suffisantes, ce déplacement se
ferait en chemin de fer.

Au moment de l'inscription, un acompte de Fr. 250.— est demandé.

Inscriptions :
LATHION VOYAGES

ANDENMATTEN Michel

DUBUIS Roland
BUEHLER Willy

VOUILLAMOZ Henri
jusqu 'au 31 octobre 1965 à 18 heures

P 39018 S

*Ies 65
encore plus de puissance

Modèles '66:
encore plus d'élégant

Sur le modèle Super-Luxe: ia dynamo
est remplacée par un alternateur et: un
allume-cigare contentera les fumeurs.
Le Break Super-Luxe est désormais doté
de sièges transformables en couchettes.
Aucune augmentation de prix pour toutes
ces noUveautés; les garnitures en simili cuir
sont fournies au même prix.que te drap,
comme d'habitude, également dans la 204 .
Tous les modèles 1966 (y compris les 204)
sont livrables immédiatement - ne manquez
pas de les examiner attentivement cheï votre
aaent Peuqeot.

1965: Qu'y avait-il de nouveau
sur la 404 ?
Freins (thermostables) assistés - puissance
augmentée-vilebrequin à 5 paliers, pneus
haute vitesse (tout cela sans augmentation
de prix!).

1966 : Qu 'y a-t-il de nouveau sur la 404 ?
Confort encore meilleur avec les nouveaux
sièges extrêmement agréables - raffinement
des toutes nouvelles garnitures intérieures —
rétroviseur jour et nuit — éclairage automa-
tïaué du coffre — avertisseur lumineux, etc

OCM
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Importateur pour la Suisse: C^'AJfc -. M _. t__ e _Peugeot-suisse S.A. K:W Garage Couturier S.A,
Luisenstrasse46, Berna ^ŒLW
„ „ ,,„ . m ^̂  Agent pour te canton du Valais
conceSaires et agents qualifiés Sior, téléphone 027-22077

PEUGEOT: Prestige mondial de qualité 

blancs a« *̂

A vendre

légumes
d'encavage

choux blancs et
rouges, 0.30 le kg,
choux-raves, ra-
ves, betteraves à
salade, 0.40 le kg,
.•arottes nantaises
0.45 le kg, poi-
reaux avec raci-
ne 0.60 le kg, cé-
leris et oignons
0.70 le kg.
Expédition CFF
dès 10 kg.
Albert Remondeu-
laz, 1916 Saint-
Pierre-de-Clages.
TéL (027) 8 73 27
(heures des re-
pas).

P 580 S
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Memmel &. Co S.A. I
4000 Bâle
Baumleingasse 6
Tél. 061-246644 :

S
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Machine à laver Siemens Superautomatic
avec essorage seulement Fr.1450.-

SIEMENS
LAVEUSES

Demandez notre prospectus. Vente par le magasin spécialisé : 

\ <0

sÇE™

vraie-aromatique-delicieuse
Préparer toujours une double ration de cette

nouvelle Soupe Maggi. Lorsqu'il fera froid et
humide, tout le monde en reprendra.

bonne cuisine— vie meilleure avec

MAGGI

Appartements

5. 4 Vi. 4. 3 Va. 2

avec loqias
parking souterrain • place verte

RéSiHel EDEIi-SFH il
Rue du Sex - SION

A 200 m. de la place du Midi

Offres à : EDEN-SEX S. A., SION, rue Dixence 4, tél. (027) 2 11 18

P 3911 ?



Visitez le Salon du « Meuble rembourré » !
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_e_fll ¦_¦' ̂ Î _^M___ _̂B 9__t. B ^̂ ^^̂ ÏÏWHBBi-"--*^*-̂  \ n
* -̂  _^^V_LJB Rftr ^H __¦ BHL _Jf ï _¦M T» - ffijj^r ^̂ H F» T__H

Splendlde salon de conception nouvelle, finition
artisanale en Dralon et Skai sur pieds tournants Pour votre bel Intérieur ce luxueux salon classique
chromés. en velours Mohair vous émerveillera par sa forme

et son confort.

Ce beau salon de dimensions modestes fera l'en- L_K_I?
chantement de votre petit appartement. Les fau- "; s*"-*-*- .„....,...„,j

teuils se déplacent facilement grâce à un ingénieux Le salon idéal pour recevoir vos amis grâce à
disposllif... et quel confort. Coussins amovibles dou- son sofa cintré qui rend l'ambiance très sym-
ble face en pur Latex. pathlque. Fauteuils sur pieds tournants. Rem-

bourrage de grande classe. Tissu laine et Skai.

Ui\e promenade sans engagement à travers notre vaste choix vous enchantera et vous donnera d'excellentes idées pour agrémenter
votre intérieur. Nous nous ferons un plaisir de vous conseiller judicieusement sur tous vos problèmes d'ameublement.

MEUBLES PRINCE - SION
Bâtiment « La Croisée » - Rue des Vergers - Tél. (027) 2 28 85

H-HB_HHB-!M_--B-9-S-_flH_9P BBBB 3̂I BEH_E_I Attention i
I CALOS A MAZOUT Ë MB1MB1B| |f#fff -- 0flres ¦et defn<snd0s d'̂ ^̂ H¦ W A R S T E I N  | Les bonnes occasions B£'&£ï — à partir de tl extra, haché

Fr 318- Ford Cortina 1200 BÎLéÎ *£A -  "¦• °10, Combi très belle. p. kg. fr. 7.-. Sala-
53.000 km, 1963 Fr. 4.500.— rnett, « Azione , ¦-¦

, . ., - . - kg. 5.80 Salametti _J ' 
__

Service de dépannage Ford Taunus occasïone P. kg. rV/ / Télévision Suisse romandeTransit 1250. Camionnette. 4.-. Mortadelle Bo- ""  ̂ l""\ Y /
ï i Installations complètes avec pompe et citerne 60-000 taa" 1962 Fr' 4'300- '°Snf , ** |» V V/1 Mortadelle Vis»

_ VW 1200 mara, 7,50 le kg.
BB ' mVj k de luxe. Très soignée. Lard maigre sé-

ITlKW _f Ja. r i i a i K l  41-000 km., 1961 Fr. 3.400.— chê à l'air p. kg. -v»™*. „„_ ,,„? „ » „IIIIIKV m _^UUAÀ^^U«J 7 50 cherche pour dates a convenir :
TM â' J§ Tél. 2 35 41 I Y\(V 1200 Viande de vache

-> mm âLW Rue Dixence 6 de !uxe. peinture et intérieur neufs. P Qn
bo

T"
,ir. kg ' **'
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Métalléger , 1957 Fr. 2.200.— ^

la
"de de 

chèvre
| Quartier de de- , .

gus MM » vant, le kg. 4.60 ayant Plusieurs années de pratique en basse fréquence pour l'entre-
i „ . , rr v " Chèvre entière, le tien des équipements son.Moteur neuf , échange standard. ka • R —6.000 km., 1957 Fr. 1.900.- vfaode de m°u_

_TH à W "B J _ ! Pîrlr lin VW ton Pour ras°ùt.

Sténodactylo —£,..,- - £±1 "" radio-électricien
moteur et boite à vitesses révisés à kg. 5 80 ayant une certaine expérience de la vidéo et des impulsions, pour l'en-_-_—_————^- neuf , 1961 Fr. 2.600.— tretien des équipements électroniques vidéo.,. "«nncnerie-cnapen-

demandée pour la correspondance française par le Clu/OOn 2 CV terle P Fiorl , 6600
peinture refaite et moteur révisé, Locarno.

déOartement rOmand de la 1958 Ff" 1100_ 
™ <M3) ' " 72 -^P10*9 stables, nombreux avantages sociaux. Travail intéressant el

¦ Quelques belles "™~""""mm""̂ ™~" van '
.. . , ,- , -  A vendre

direction générale d une Renault Dauphine
en parfait état i960 1 J OII -̂  candi(iats de nationalité suisse, titulaires du certificat fédéral de. . .  . Au choix de Fr. 1.600.— à Fr. 1.800.— fourneau ~,~.,„i.j -, ~. «« » , t .. . ' e

imDOrtante COmPaqme Tous ces véhicules sont livrés exper. rSÏ» 
capacité ou possédant la formation équivalente , sont priés d'adresser

r r 3 tisés. « uena » leurs offres avec curriculum vitae , copies de certificats et prétentions

d'assurances vie à ZURICH Facilités - ****** 1 'ourneau de salaire au
Demandez offres et démonstrations à à pétrole, moder-

ne.
Adresser s.v.p. vos offres détaillées avec photo, cur- Jules Bridy, représentant « FORD » Service du personnel de la TELEVISION SUISSE ROMANDE case
riculum vitae et prétentions de salaire sous chiffre f* ^

e.nte de voitures d'occasion, rue de S'adresser à Mme posta]ej 1211 GENEVE 8.la Dixence 19. Albano Jacqué-
PU 61697 à Publicitas. 1000 Lausanne. rio2 Roure-VieuvP 1248 L S|on . Té|, (027) 2 55 83 à Martigny-Bourg p 475 X

-_-_-_-— ' (l'après-midi). ' 
P 376 S P 66370 S ——-¦___—m..



LA PAGE DE LA FEMME

Voici l'automne
Après un été lamentable, nous voici au seuil de 1 automne, Rejouis-

sons-nous, la température et les intempéries seront , enf in , de saison I
Octobre, novembre, la bise Iroide, la pluie Une, les brumes matinales ne
constituent pas des perspectives tellement réjouissantes. Pour donner le
change, là nature se pare des teintes les plus chatOYantes, les plus chau-
des. Rouge, jaune et or se mêlent à ia grisaille du temps. Dans un dernier
sursaut de vie, Dame Nature endosse ses plus f astueux atours.

N 'est-ce pas une leçon, un exemple donné gracieusement et renouvelé
chaque an ? Dans la création, le laisser-aller n'existe pas. Et, si l 'être hu-
main est doté de courage, ce n'est pas pour le laisser croupir el moisir.
Lassitude et indiliérence doivent être secouées, rejetées. La vie reprend
toujours ses droits, donnons-lui une aide, pa rticipons à son action bien-
laisante. Les catastrophes , les échecs, les épreuves sont laites pour exercer
notre volonté et la crise passée et surmontée pour nous donner de mieux
apprécier la douceur de la vie, cette vie que l'on qualif ie parf ois de dure,
d' exécrable mais auquelle on tient par dessus et..: c'est cela qui constitue
notre valeur...

Bnora.

Le mari
modèle

Ferait-elle des affaires la firme
qui lancerait sur le marché le « ma-
ri modèle » muni d'une affiche con-
tenant références , qualités, situa-
tion, possibilités, disponibilités (dé-
faut exclu) et... conditions d'achats ?

Voilà pour vous Mademoiselle :
« Un baraqué, viril , rue, primitif qui...
langera bébé et brossera les tap is. »

Plus loin, le rayon des chétifs avec
fortes possibilités d'avancement dues
à des qualités vocales poussées I
Et, largeur, longueur, ventru, bien
cambré , petit portemonnaie , imber-
be, gros propriétaire , chauve et ex-
cellente dentition : tous les pen-
chants trouveraient entière satisfac-
tion...

Ridicule I Absolument de votre
avis I

Mais alors, puisque vous n'ap-
prouvez pas ce mode de vente pour-
quoi accabler votre époux ? Pour-
quoi lui reprocher son manque de
ceci ou son trop de cela. Lui avez-
vous, au temps euphorique des fian-
çailles, dressé la liste à mille feuil-
lets des conditions indispensables à
une vie conjugale parfaite ? Il ne
vous a pas traînée à l'autel, cette
pratique étant surannée ?

Conclusion : Acceptez-le tel qu'il
est !

Je ne suis pas complaisante, si

vous le voulez, mais combien de
jeunes filles admirent un penchant
chez leur partenaire et le sabordent
inexorablement dans le cadre du
mariage ? Vous refuseriez d'acqué-
rir ce « mari modèle » bien défini
et... vous auriez raison I

Vous préférez l'inconnu, l'aventu-
re, alors : vivez-la pleinement I Rien
n'est plus lassant que la monotonie.
Epouse, les vastes horizons et les
grandes épopées ne vous seront
sans doute pas donnés alors , par-
tez, sans attendre, à la découver-
te de votre conjoint I N'étouffez
pas sa personnalité, elle vous pro-
curera des ressources imprévues et
inattendues..,

- Nane

Les voies de l'elegance

dans la mode nouvelle

Style télégraphique, elles pourraient
se solder par :

les épaules sont plus carrées

la poitrine est provocante :

— la taille a la bougeotte ;

— peu ou pas d'ampleur ;

— robes-fourreaux pour le soir,
manteaux droits , jupes droites et étroi-
tes ;

— les vestes de tailleurs ont rallon-

— les pantalons son remplacés par
des robes-guêtres ;

— il y a des fourrures de toutes les
couleurs ;

— des chapeaux-casques et des cha-
peaux « fanchon. » en tissu ou en four-
rure ;

— des plumes en garniture sur des
robes et des manteaux, à moins que
oe ne soit en doublure ;

— moins de tissus moelleux comme
les tweeds, mais des tissus secs poul-
ies manteaux et beaucoup de crêpe
pour les robes chez tous les couturiers ;

— en ce qui concerne les coloris, à
cote du noir qui semble reprendre sa
place pour les tenues habillées (Dior ,
Castillo, Carven), Cardin donne la ve-
dette à un orange très doux , Patou
à des roses. Ricci à des rouges, des
verts et des blancs, Desses à une gam-
me du mauve au violet et Maggy à
des bleus ;

— la taille a la bougeotte : descen-
due chez les uns, remontée sous la
poitrine chez les autres, à sa place
parfois, elle est partout soulignée soit
d'une ceinture, soit de découpes ou de
détails en contrastes ;

— les décçJiletés sont souvent " ch°c »
sur des bustes ,très moulants, faisant la
poitrine haute et provocante ;

— enfin, cette saison-ci, c'est en-
core la longueur des jupes qui a la
vedette : chez Heim, Patou , Féraud,
Laroche, Scherrer, Esterel, la jupe est
Griffe, CastiUo, Carven ont préféré
au-dessus du genou. Ricci, Lanvin,
le: cacher un peu : quant à Cardin ,
à notre avis il a vraiment trop osé !

D'UNE COLLECTION A L'AUTRE

— Bustier chez Marc Bohan, Dior,
Michel Coma chez Paitou, Jean Poma-
rède chez Heim qui tous dénudent la
gorge ;

— décolletés géométriques chez Lan-
vin, J.-F. Crahay ;

— une sensation avec des décolletés
à faire rougir chez Guy Laroche ;

— ras de cou chez Gérard Pipart ,
chez Ricci.

Si les collections haute couture ont
leur signature comme les toiles de tel
maître de la peinture, les œuvres lit-
téraires de tel écrivain, elles n'au-
raient probablement aucune suite sans
la mode qui se vend à tout un cha-
cun, celle du prêt-à-porter, puis de la
confection, où l'on retrouve les gran-
des lignes de la haute couture :

— dans la mode tricot suisse qui
réussit le miracle d'être au goût du
j our et jamais démodée ;

Si « Muscat » et « Sera » sont les teintes classiques Pro Bas Suisse , une iantai
sie de l'hiver lance les bas en gros tricot , crochet ou dentelle , assortis au pull
Mod. suisse Rohner.

— dans les nouveaux coloris des
bas arrêtés par Eurocodor et Pro Bas
Suisse : « Muscat » et « Sera », règle
établie pour plus de quatorze pays ;

— dans la vogue actuelle des bas
dentelle, broderie, Jacquard, de lai-
ne, de nylon ou de tricot ;

— dans la ligne de coiffure « Si
jolie » lancée par la haute coiffure
française et coiffure création, reprise
aussitôt par tous nos figaros indigènes ;

— dans la somptuosi té des tissus,
comme dans la facilité d'entretien de la

Maman, écoute-moi !
C'est sous cette rubrique que

j'oserai aborder certains problèmes
d'éducation. Je cite bien « oserai »,
car seuls mon expérience encore très
brève, mes connaissances limitées et
surtout mes sentiments dicteron t ces
lignes. L'important n 'est pas d'im-
poser une idée mais de soulever un
problème, de le poser. Ceci résume
ma ligne de conduite.

Maman , écoute-moi ! Dès la pri-
me enfance, le petit être éprouve
le besoin d'être écouté, d'attirer
l'attention , de se sentir entouré,
compris. Cette existence est néces-
saire à son développement. Cette
faculté constitue son premier fil de
contact avec l'extérieur.

Si les premiers gazouillements
rencontrent une audition attentive,
bébé s'appliquera à enrichir son ré-
pertoire. Si vous perdez l'habitude
d'écouter votre enfant , il n 'y a au-
cune raison pour que lui la prenne !
Si le langage de « petit nègre » ne
vous offre aucune signification , pour
lui, ce vocabulaire contient l'am-
pleur de son horizon . En grandis-
sant, le bambin se confiera , parle-
ra. Un fréquent bavardage repré-
sente un gage de santé morale. De
l'intérêt témoigné par les parents
naîtra , peu à peu, la confiance et la
confiance constitue la base de tou-
te éducation. Cette pierre fondamen-
tale doit avoir ses prises dès la
plus tendre enfance. De cette con-
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plupart des étoffes mises sur le mar-
ché, qu 'il s'agisse des merveilleuses
guipures Saint-Gall ou des nouveaux
tissus aux noms Terylène, Minicare,
Ban-Lon, et j' en passe... ;

— dans les nouvelles chaussures si-
gnées Bally qui réunissent pour une
fois critère mode et confort , conforl
des talons élargis, abaissés .confort de
l'empeigne élargi, à la forme du pied
mais aussi élégance, beauté du maté-
riau daim, cuir ou peau...

Simone Volel

fiance, nous en reparlerons. En at
tendant , pour accorder confiance
pour comprendre, écoutez !

Liliane
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L'Association suisse des électriciens et l'Union
des centrales suisses d'électricité à Chavalon
LAUSANNE — LTAssoclajtton suiisce
des électriciens est 'Union des centra-
les suisses d'électricité ont tenus à
Lîiusarane, au Palais idte Beaiuilieu, jeudi
et vendredi des séanioes ooneaicirées aux
cen trailes thermiques.

La session groupe deux cents parti-
cipamits venais de toutes l'es régions de
Ha Suisse. FJIfe s'est ouverte, jeudti à
10 h. 30, pair urne aiUlocutiom de M. E
BrnJcert, présiidemit de l'Association suis-
se des électriciens, à Berne, sous te
présidence die M. W. Liinidecker, docteur
es sciences techniques, directeur de Oa
Société aoonyime Eleotro-Watt, à Zu-
rich.

M. A. Pleckenstedn, Ingénieur Idipflô-
me à l'Etectoo-Wa/bt à Zurich, ia parrté
des influences extériieunes sur un -pro-
jet de cemitipa/te thermique, et M. H. Vo-
gHer, vice-directeur chez Sutar Frères
à Winterthour, de la production de la
vapeur dams urne grande cenitraHe ther-
mique.

La femme de Roger Champenois
est-elle aux Diablerets ?

ARLON — Elisabeth Danniau, la fem-
me de Roger Champenois, senaiit-éïïe
en vie ? Cette question, les jurés de
la Cour d'assises du Luxembourg peu-

Camion contre auto
MONTHEY — Un camion de l'entre-
prise Berra est entré en collision, de-
vant le garage Guiilard, avec une voi-
ture au volant de laquelle se trouvait
M. Pizzanini.

Gros dégâts matériels.

Un enfant traverse
inopinément
la chaussée

MONTHEY — Une voiture pilotée par
M. Dreyer circulait à l'Avenue de l'Eu-
rope lorsque le petit Curdy traversa
Inopinément la chaussée. L'enfant n'a
pas été blessé, mais le conducteur dut
faire un brusque écart et le véhicule
B'achoppa contre le trottoir.

Dégâts matériels.

AIDEZ LA J.O.C
II est vital que la JOC de Suisse romande soit présente à Bangkok.

Pour que tous les jeunes travailleurs et toutes les jeunes travailleuses de
Suisse romande et du Tessin puissent envoyer des délégués au Conseil
mondial, à Bangkok, il fau t  de l'argent 1 Cest pour quoi, dans différentes
régions de Suisse romande et du Tessin, un grand nombre de jeunes se
sont concertés pour réaliser une campagne financière. Nous vous encoura-
geons tous à réserver bon accueil à tous les jeunes qui vous présenteront
des pochettes d'all-umettes samedi 30 et dimanche 31 octobre. Sur ces
pochettes, est imprimé la vignette du Conseil mondial, ainsi qu'un texte
explicatif : ce qu'est le Conseil mondial, ce qu'il va permettre et combien
il est important que tous les jeunes travailleurs et toutes les jeunes travail-
leuses y soient représentés par trois délégués suisses.

Alors... maintenant, que chacun, chacune achète une pochette d'all-u-
mettes et ENSEMBLE, NOUS METTRONS LE FEU AU M O N D E ! ! !

JOC - JOCF romande

Le coin d'humour d'Arolas

. Les conférence se sonit poursuivies
dans l'aprrès-<rnidi, suivies pair de nom-
breux spéciaiUsites.

Ce ma/tin, des exposés seront présen-
tés par MM. K. Scheieff , inigénieun,
prési-denit de l'Association alfcimande
des ingénieurs, à Essen, R. Monprofit,
inigénréeur-coneeil à l'Energie Ouest-
Suisse, à Lausanne, sur la cenrbrate de
Chavallon. La séance sera présiifiée par
M. E. Mirm-frimi, directeur die l'Energie
Ouest-Suisse, à Lausanne.

Dans l'après-midi de vendredi, les
pa-rticipants visiteront la centraie ther-
mique de Chavailon, sous la diireiction
de M. Payot, ingénieur à Montreux.

A la session parrticipenit : M. Siegarisrt,
direotur à Berne de l'Office fédérai de
l'économie énergétique, des représen-
tanrts die lia Direction générale des CFF,
des grandes entreprises électrique du
pays, etc.

vent desorima-is se la poser a la suite
de plusieurs messages parvenus à la
cour signaient que la « dame en noir »
réside actuellement en France ou en
Suisse.

Dès lors, le bûcheron d'Houdemont
jug é pour un « crime sans cadavre »
serait innocent, tout au moins en ce
qui concerne le premier point de l'acte
d'accusation : le crime présumé de son
épouse disparue.

Un radiesthésiste des environs de
Saint-Nazaire (France) a fait parvenir
mercredi soir au président du tribunal
un télégramme affirmant qu'Elisabeth,
bien vivante, était en traitement aux
Diablerets, en Suisse, un habitant de
Liège a également envoyé une lettre
au tribunal disant qu'il avait vu Mme
Champenois à Liège et qu'elle se ren-
dait en France.

Toutefois c'est sans sourciller et sans
commenter ces messages que le prési-
dent du tribunal a poursuivi hier ma-
tin l'interrogatoire des témoins du pro-
cès Champenois. Un des membres de
la police judiciaire d'Arlon a rapporté
les rumeurs qui ont circulé à Bou-
zenol et à Houdemont depuis la dispa-
rition d'Elisabeth. Certains ont même
prétendu que Champenois avait donné
le corps dépecé d'Elisabeth à manger
à son chien, pour se débarrasser d'un
cadavre gênant.

Où il est effectivement question de
vendre les Raffinerie du Rhône!
Il n'y a pas lieu de s'alarmer

COLLOMBEY. — La « National-Zei-
tung » de Bâle, dans son édition de
mercred i, soulignait avec une certaine
insistance que la vente des Raffineries
du Rhône était sur le point d'aboutir,
mentionnant entre autres choses les
pourparlers qui ont lieu depuis quel-
ques mois « entre les Raffineries du
Rhône ou plutôt la société financière
Halo-suisse , qui est actionnaire majo -
ritaire ». Ce journal invoquait à l'appui
de sa thèse, la récente visite à Aigle
de spécialistes étrangers. C'est là, al-
ler un peu vite en besogne. En effet ,
selon des renseignements puisés de
bonne source, cette visite n'avait au-
cun rapport avec la vente éventuelle
des Raffineries du Rhône.

Il est vrai, par contre, que ces
bruits de vente ne sont pas dénués de
fondement puisque le groupe de la fu-
ture raffinerie du Mittelland , qui est
dominé par l'Esso-Standard, est entré
en contact avec les Raffineries du
Rhône. On sait que des oppositions
assez sérieuses et nombreuses (44), se
sont élevées pour la construction de
l'oléoduc du Mittelland. D'autre part,
ces oppositions entraîneraient de longs
délais et d'importants renchérissements
420 voire 450 et même 500 millions se-
raient dorénavant nécessaires à l'édifi-
cation de la raffinerie du Mittelland.

On doit admettre que cela donne un
attrait certain au rachat des Raffine-
ries du Rhône, par ce groupe. Mais ce
qu 'il faut savoir, c'est que d'autres
groupes se sont intéressés depuis plu-
sieurs mois aux Raffineries du Rhône.
Les pourparlers n'ont jamais été inter-
rompus mais ils ont été mis en veil-
leuse pendant les vacances d'été, pour
reprendre ces dernières semaines.

Baisse du cours
des actions

La presse romande fait état de la
baisse de 10 % du cours des actions
des Raffineries du Rhône, ajoutant que
cette baisse est en relation avec les
pourparlers de vente. II ne semble pas
que cela soit le cas. 5000 actions des
RR ont été mises en vente sur le mar-
ché bancaire zuricois par quelqu'un
qui aurait eu vent de ces pourparlers.
Allez savoir... De là à penser que cette
baisse est due. aux bruits circulant
quant à la « liquidation » des Raffi-
neries du Rhône, il n'y a qu'un pas
que certains ont trop vite franchi.

Personne n'a lieu
de s'alarmer

Il était prévu que* les pourparlers
de vente des RR reprennent cet au-
tomne, mais on ne sait pas avec quels
partenaires. Une chose est certaine :
la société financière italo-suisse a in-
vesti près des trois quarts de ses ca-
pitaux dans les RR. Comme la société
de Banques Suisses y est intéressée,
il n'est pas exclu que cette dernière ait

Prouesses d'un pilote
— Bravo ! vos acrobaties étaient au

daciéuses et parfaites.
— C'est mon métier.
— Mais, n'avez-vous pas peur ?
— Comment pouvez-vous être « pa-

ré » dans un pareil travail ?
— J'ai toujours ma mascotte avec

moi.
— Et c'est ?
— Un billet du prochain tirage de

la Loterie romande.
— Parfait ! Et c'est pour quand ce

tirage ?
— Pour le 6 novembre, avec un gros

lot de 100.000 francs et 27.606 autres
gagnants.
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fait pression auprès de l italo-suisse
pour l'amener à composer avec les
grandes compagnies pétrolières. Il
semble donc que la SBS, qui est le
bailleur de fonds de l'Italo-Suisse, dé-
sire se débarrasser de ce souci que
sont les Raffineries de Collombey-Mu-
raz. Il est clair que la SBS veut aussi
que l'accord de vente, s'il se réalise,
soit honnête.

Etant donné ce qui précède, U sem-
blerait que, récemment, de nouvelles
propositions aient été faites à l'Italo-
Suisse sur une base plus raisonnable
que précédemment. Cela revient à dire
que les pourparlers précédents n'é-
taient pas raisonnables et même inac-
ceptables pour l'Italo-Suisse.

Après le précédent de la reprise du
réseau AGIP en Angleterre, on peut
supposer que des personnes ou des so-
ciétés touchant de près l'Italo-Suisse,
se sont approchées de cette dernière
pour l'inciter à ' lâcher du lest en lui
faisant remarquer que ' les grandes
compagnies connaissaient la valeur des
Raffineries du Rhône, qu'elles savaient
faire la part des choses à certaines
occasions.

Nouvelle prématurée
La nouvelle de la vente des Raffi-

neries du Rhône est donc prématurée,
bien que les pourparlers soient avan-
cés. D'ailleurs, auj ourd'hui vendredi,
les actionnaires de la société finan-
cière italo-suisse se réunissent à Ge-
nève et le Conseil d'administration de

Chamonix, rendez-vous des Chambres
de Commerce françaises en Italie

Chamonix était le veek-end dernier, Payot, maire, et un banquet étaient
le rendez-vous des chambres de com- servis au « Royal », restaurant du Ca-
merce françaises en Italie. C'était éga- sino.
lement l'occasion d'une réunion italo-
franco-suisse. La participation était
particulièrement brillante. Ainsi, nous
notions les deux présidents de la so-
ciété italienne et française du tunnel
sous le Mont-Blanc, MM. Edmond Gis-
card d'Estaing et Paul Farinet. L'Am-
bassadeur de France à Rome était re-
présenté par M. Luxe, chargé du Con-
sulat de France à Milan. Le Baron Elie
de Rotschild, président-directeur géné-
ral de la Compagnie P.L.M., était là.

Pendant près de deux heures, les par-
ticipants purent connaître par le dé-
tail tout ce qu'il est possible de savoir
sur le tunnel, que ce soit sur le plan
technique ou sur le plan d'exploitation.
M. Giscard d'Estaing dit combien son
optimisme était grand puisque les pré-
visions les plus favorables prévoyaient
un trafic de 350 à 400.000 véhicules par
an, alors qu'en trois mois d'exploitation,
du 20 juillet au 20 octobre, 309.375 véhi-
cules ont déjà franchi la galerie. Pen-
dant cette période, 151.913 voitures se
sont dirigées de France en Italie et
157.662 d'Italie en France. Quant aux
tarifs ils paraissent moins élevés que
ceux pratiqués à Modane : le prési-
dent de la société française parle aussi
de l'amicale collaboratoin qui régnait
entre les deux sociétés française et ita-
liene et fit remarquer que les Suisses
avaient tenu à se joindre à eux.

M. Paul Guichonnet fit une passion-
nante causerie sur l'histoire du trans-
port alpin avec forces comparaisons à
l'appui entre les diverses percées, mit
en parallèle les tunnels routier et fer-
roviaire mais fit remarquer qu'il ne
fallait tout de même pas multiplier ces
ouvrages à l'infini.

Un très beau documentaire en cou-
leurs sur la réalisation du tunnel du
Mont-Blanc devait clore cette séance.
Un apéritif d'honneur offert par M. Paul

cette dernière ne manquera pas de
faire une déclaration qui mettra les
choses au point.

Rien de change
Nous savons aussi, de source sûre,

que le personnel des Raffineries du
Rhône n'a rien à craindre quant à ses
conditions d'engagement. La condition
première toujours émise lors des dis-
cussions qui se sont déroulées, a été
que le personnel en place y reste.
D'autre part, il est clair que quel que
soit le propriétaire, les Raffineries du
Rhône continueront leur exploitation.
Tout au plus, et c'est peut-être là un
malheur pour la concurrence des prix;
y aura-t-il une agmentation des prix
des produits raffinés.

Nous savons que la société financiè-
re italo-suisse est décidée à aboutir
à un accord. Mais avec qui ? C'est là
un point d'interrogation. Il y a évi-
demment ESSO qui est intéressé du
fait des difficultés rencontrées dans le
projet des Raffineries du Mittelland.
Mais l'Italo-Suisse a eu des discus-
sions avec d'autres compagnies, notam-
ment avec ESSO-BP - AGIP ensemble.
Des contacts ont été pris avec le
groupe de Mâgenwil comme tel. On
se rend compte par là qu'il est diffi-
cile de donner des précisions.

On en saura peut-être plus en fin
de matinée, après l'assemblée géné-
rale des actionnaires de l'Italo-Suisse
à Genève.

NR

DICTIONNAIRE
DES PERSONNALITES

VALAISANNES
(nouvelle souscription)

Ce que vous trouverez dans cet ou-
vrage :
¦fr une biographie de M. Roger Bon-

vin, conseiller fédéral ;
•{rf une biographie de Mgr Adam, évê-

que de Sion ;
¦fr une biographie de M. Charles

Dellberg, conseiller national ;
¦fr des renseignements biograpiques et

la photographie des principales
personnalités valaisannes ;

¦fr la liste des députés au Grand
Conseil, ainsi que celle des sup-
pléants ;

¦fr la liste de tous les Conseillers
communaux du Valais, dans l'or-
dre alphabétique des communes ;

¦fr la liste des membres du clergé,
séculier et régulier, ainsi que celle
des avocats et notaires, médecins
pratiquant dans le canton, etc.

MAGNIFIQUE OUVRAGE de 200 pa-
ges, format A 4, c'est-à-dire 21 x 29,7
cm. Relié en simili-cuir, impression or
sur le dos.

Commandez aujourd'hui encore ce bel
ouvrage qui devrait figurer dans tou-
tes des bibliothèques valaisannes, au
prix de faveur exceptionnel de 40 fr.
Prix hors-souscription : 50. fr.

Bulletin de commande à adresser aux
Editions Pierre Schvveickhardt. 1907
Saxon, sous enveloppe ouverte af-an-
chie à 5 centimes.

Nom : Prénom :

Nonm : Prénom : 

rue : profession : 

Localité : 
^^

commande ouvrage(s) d*u
DICTIONNAIRE DES PERSONNALI-
TÉS VALAISANNES, au prix de sous-
cription de 40 fr pièce, livrablefs) con-
tre remboursement, avec* facture ('sou-
ligner ce qui convient).
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talden, la crème excellente
aauisef m  â f ondante.
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Des milliers de mamans ne veulent plus,
pour leur enfant , d'autre pyjama

Des milliers de femmes souhaitaient
ce même pyjama pour elles -jHB
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Le voilà!
Toujours en coton supportant la cuisson

dans des coloris grand-teint et naturellement
avec le fameux bord-côtes CÀLIDA

24.80
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Immeuble Angle Gare - Moyar Martigny
Nous disposons encore, dans maison moderne,
d'appartements tout confort , cuisiné avec bloc
frigo et cuisinière électrique, service eau chau-
de générale, lift , dévaloir , service de concierge-
rie et lessiverie automatique.

1 appartement de 3 pièces dès Fr. 290.-
3 appartements de 4 pièces dès Fr. 307.-
6 appartements de 5 pièces dès Fr. 430.-
2 bureaux de 4 pièces,
archives, toilettes à Fr. 360.-

• • (charges en plus) • ¦ - . -. , ¦ . . • ¦¦

ainsi que deux locaux commerciaux
et entrepôts
Garage avec entrée automatique

S'adresser à la gérance Métrai, architecte, ave-
nue Gare 50, tél. (026) 2 20 22, 1920 Martigny.

P 442 S
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Tous vos imprimés à l'IMS

semrsans attentea
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Dessert Crema

çfêÛers
Dessert Crema Dessert CrèmeCrème DessertDessert Crema

"-.
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Crèmes f / & Ê e w
en boîtes pratiques, prêtes à servir
et chaque boîte ne coûte que Fr. 1.40

BEC-ix

Les actions ^̂ ^H

Saucisse aux choux <* »,. 2.75
Stollen russe — 1.30

p

Bananes -„. 1.40
£ OniEl 8, FclCICllC le kilo par pièce V • "

1 UUlvlkï* UUlIUllJ prêts à rôtir, le kilo Jti "

Samedi, à notre rayon PATISSERIE

Tourte Forêt - Noire ..*« 3.80
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100 FONCTIONNAIRES Dp DOUANE ET GARDES-FRONTIERES

ONT DECOUVERT MONTHEY

Le drapeau de l 'Union lédérative

Au centre, l'adjudant Louis Bourban en galante compagnie

Tout ù droite , le président de Monfhey, M. Edgar Bavarel
s'adressant aux congressistes pendan t le repas.

L'imprimerie Moderne SA, à Sion, cherche un

compositeur - typographe
pour la mise en pages du «Nouvelliste du Rhône»
- Service de nuit • Conditions intéressantes.

Faire offres écrites à la Direction de l'Imprimerie
Moderne SA, rue de l'Industrie 13, 1950 Sion.

MONTHEY. — Comme nous le signa-
lions dans notre édition de lundi der-
nier, quelque cent fonctionnaires des
douanes et gardes-frontières ont assis-
té à l'assemblée de l'Union fédérative
du Ve arrondissement des douanes.
Nous avons eu le plaisir d'y rencontrer
quelques fonctionnaires à la retraite,
notamment MM. Cavin et Châtelain
qui occupèrent un poste de responsa-
bilités à Saint-Gingolph , comme aussi
des gardes-frontières qui firent du ser-
vice dans le sous-secteur commandé
par l'adjudant Louis Bourban.

La partie administrative liquidée au
pas de charge par un président dyna-
mique, ce fut un apéritif agrémenté de
productions d'accordéonistes dans le
jardin du café de la Place. Quant au
ïianquet, il réunissait tous les délégués
dont nombreux étaient ceux accompa-
gnés de leur épouse, voire de leurs
enfants. Une ambiance toute de frater-
nité et d'amitié ne cessa de régner au
cours de ce repas servi à l'hôtel du
Cerf. M. Edgar Bavarel, président de
Monthey, remis d'une sérieuse indis-
position, était présent à la table d'hon-
neur.

Saluant ses hôtes d'un jour , M. Ba-
varel sut admirablement trouver les
phrases qu'il fallait pour dire le plai-
sir qu'il avait d'accueillir fonction-
naires et gardes-frontières de ce Ve
arrondissement dont le chef du sous-
secteur de Monthey n'est autre que
l'adjudant Louis Bourban, qui a su
faire aimer ce corps d'élite à notre
population et qui, en ce jour, a réussi
à faire apprécier Monthey à ses col-
lègues. L'ordonnateur de cette journée
a donc droit aux remerciements et
aux félicitations de l'administration

communale. D autres personnalités en
vue au sein de l'Union fédérative du
Ve arrondissement des douanes, pri-
rent la parole, au dessert.

La dislocation se fit , pour chacun, à
regret. Beaucoup promirent de reve-
nir, ne serait-ce que pour visiter le
secteur de l'adjudant Bourban, qui
s'étend du col de Coux en passant par
les Portes-du-Soleil, Morgins, les Por-
tes-du-Culet, le col de la Croix, celui
de Vernaz, les hauts de Tanay et
Saint-Gingolph, sans compter les rives
valaisannes du Léman.

Cg.

t Chanoine Gérard Emery
MARTIGNY — Mercredi matin, peu
avant midi, s'éteignait à l'Hôpital can-
tonal de Lausanne le chanoine Gérard
Emery, de la Congrégation du Grand-
St-Bernard. Le cher défunt s'en allait
vers Dieu tout simplement, avec une
grande foi, réconforté par les saints
sacrements des malades.

Le chanoine Emery, né à Lens le
22 mai 1924, était le cadet d'une de ces
familles nombreuses ©t solidement
chrétiennes où la vocation sacerdotale
trouve un terrain propice à son épa-
nouissement. Deux de ses aînés l'ont
d'ailleurs précédé dans le sacerdoce :
le P. Arthur, spiritain, ancien mission-
naire au Cap Vert et en Guinée, et le
chanoine Louis, ancien missionnaire
au Thibet et à Formose, actuellement
vicaire d'Ayent. Après de bonnes étu-
des classiques terminées au collège St-
Michel, de Fribourg, il reçut l'habit
des chanoines du Grand-St-Bernard en
la fête de St-Augustin 1944. Préparé
par une bonne éducation familiale et
religieux dans l'âme, le jeune homme
de vingt ans n'eut pas de peine à s'a-
dapter au genre de vie dont il avait
rêvé depuis toujours : dans la solitude
austère et douce du vénérable Hospi-
ce, il trouva la joie* et l'épanouisse-
ment. Sa théologie achevée, il fut or-
donné prêtre le 17 juin 1951 par Son
Excellence Mgr Bieler et le 29 juin sui-
vant, il célébrait sa première messe
dans l'église de son baptême, à Lens.

Le nouveau prêtre, de santé très ro-
buste, fut envoyé à l'Hospice du Grand-
St-Bernard pour y remplir la délicate
fonction' d'aumônier. Pendant une an-
née, sa charité souriante et discrète
s'exercera à l'égard des passants de
toute langue, de toute race et de tou-
te condition qui fréquentent le col,
Puis, lorsque le chanoine Lucien Droz,
clavendier, mourra victime de son dé-
vouement sous l'avalanche de Baras-
son, en novembre 1951, le chanoine
Emery se verra désigné pour lui suc-
céder dès juillet 1952. C'est dans la
rrude tâche de clavendier de l'Hospice
qu'il va donner pendant près de dix
ans, toute la mesure de son dévouement
au service de ses frères, les religieux
d'abord, puis cette foule anonyme de
voyageurs et de touristes qui exige
une disponibilité de tous les instants.

« Ici le Christ est adoré et nourri »,
peuit-on lire en entrant clams l'Hospi-
ce... Le chanoine Emery, bien que très
absorbé par ses tâches matérielles,
n'oubliait pas que pour nourrir plei-
nement le Christ dans la personne des
pauvres, il fallait d'abord l'adorer dans
le tête-à-tête quotidien de l'oraison,
il n'oubliait pas que le premier devoir
du chanoine est la louange divine so-
lennelle. Aussi le voyait-on fidèlement
assister à ' l'office choral dès les pre-
mières heures du jour, souvent après
une nuit « très courte » passée... près
du moteur Diesel !

Durant l hiver 1957-58, il fit un stage
à la paroisse de Martigny pour rem-
placer son confrère et con-novice, le
regretté chanoine Gratien Lattion, gra-
vement atteint par la maladie. Ce mi-
nistère martignerain fut pour notre
confrère une expérience très enrichis-
sante dont il nous parlait volontiers
et avec enthousiasme A Martigny, les
paroissiens apprécièrent à sa juste va-
leur ce prêtre un peu timide, mais
toujours disponible, qui se révélait un
directeur d'âme patient et très averti.

En automne 1960, le chanoine Eme-
ry désirait un contact plus direct avec
les âmes. Son vœu fut exaucé et le
Rme Prévôt l'assigna auprès de l'Ecole
d'agriculture de la Vallée d'Aoste que
les chanoines du Grand-St-Bemard
dirigeaient depuis dix ans. Là, comme
ailleurs, il mit en œuvre toutes ses
ressources apostoliques pour servir cet-
te jeunesse valdotaine qui discerna très
tôt en ce professeur, un ami au dé-
vouement sans limite, un guide spiri-
tuel compréhensif et très profond. Afin
d'être à même d'accomplir plus effica-
cement sa tâche en pays bilingue, no-
tre chanoine presque quadragénaire,
n'hésita pas à retourner pendant deux
mois sur les bancs de l'école pour se
perfectionner dans la langue italienne.
Ce séjour qu 'il fit à Rome et les cours
qu'il suivit à l'Institut « Dante AOi-

Assemblée du parti
radical-démocratique

MARTIGNY — Le bureau du comité
du parti radical-démocratique de Mar-
tigny a prévu une assemblée générale
de tous ses adhérents, jeudi à 20 h 30,
à la salle de l'Hôtel de Ville.

A l'ordre du jour figurera notam-
ment un exposé sur le plan d'extension,
suivi d'une discussion.

Succès universitaire
FULLY. — Nous prenons plaisir, au-

jourd'hui , à souligner le succès uni-
versitaire d'un étudiant de Fully : M.
Yvon Granges vient en effet de passer
brillamment son deuxième examen de
propédeutique de médecine.

La direction du « N. R. » est heu-
reuse de souligner la réussite de ce
jeune homme de grande valeur.

ghien » l'avaient ouvert a des hori-
zons nouveaux et profondément mar-
qué. Ajoutons que durant les vacances
d'été, le chanoine Emery se rendait
régulièrement à l'Hospice du Simplon
où il se retrouvait à l'aise dans la sim-
plicité du cadre montagnard et dans
la tâche d'aumônier et d'infirmier qui
lui permettait d'exercer cette charité
corporelle qu'il aimait tant !

H y a une année, notre confrère
qui paraissait si vigoureux nous décla-
ra ressentir une fatigue insolite, puis,
très rapidement ses forces -déclinèrent.
A Aoste tout d'abord, puis à l'Hôpital
de Martigny, à Lausanne enfin, il don-
na à tous l'exemple d'une patience,
d'une sérénité et d'une foi étonnante.
Tout était simple pour lui

Si cette mort nous atfffliiige , car c'est
une jeune force qui nous quitte, ce dé-
part nous laisse dans une grande paix.
Devant la figure de ce religieux au-
thentique dont les traits sont mainte-
nant fixés pour toujours, nous revient
à la mémoire cette exhortation rituelle
qu'il avait entendu au jour de sa vê-
ture : « Considérez-vous comme un en-
fant qui vient de naître, tâchant d 'être
sincère dans votre humilité et simple
dans l'obéissance. Que votre sagesse
consiste à aimer le travail et à fuir
l'oisiveté. Soyez aussi pieux, patient ,
entièrement dévoué aux intérêts de la
Congrégation, charitable dans vos re-
lations avec vos confrères... »

Pendant 21 ans le chanoine Gérard
Emery a illustré d'une manière admi-
sable toutes ces exigences. Que sa mé-
moire soit en bénédiction et son exem-
ple suivi !

C. G.

« Sirène » et « Adam » plus beaux spécimens
du concours de bovins monf^ ^s du

Haut Fauciany
Quand il fait beau à Sallanches, le

ciel est plus beau qu 'ailleurs et le
Mont-Blanc, tout au fond, se dresse
majestueux. Sur la place Grenette il y
avait foule : une foule de connaisseurs
qui admirait les quelque 200 têtes de
bétail de la race d'Abondance de l'ar-
rondissement de Bonneville. Les ins-
criptions furent limitées aux bovins
inscrits au Herd-Book de cette race ou
issus de parents inscrits. Tous les ani-
maux devaient être accompagnés de leur
carte sanitaire attestant qu 'ils étaient
indemnes de tuberculose, ils devaient
également posséder des références lai-
tières : certificat de contrôle des mè-
res pour les taureaux et les femelles
de 5e, 6e et 7e catégories, de certificat
de contrôle laitier des vaches présentées
dans les Se et 9e sections. Un jury était
chargé d'exclure les animaux ne ré-
pondant pas aux conditions ,de classer
les bovins dans les sections où ils de-
vaient concourir et de recueillir, à l'en-
trée du parking aménagé à cet effet,
les certificats d'origine.

La tâche de ce jury fut des plus
délicates. Parmi les 200 et quelques ani-
maux qui furent examinés d'un œil

Votations cantonales
en Valais

SION — Les citoyens valaisans seront appelés aux urnes le 5 décem-
bre prochain. Ils auront à se prononcer sur une nouvelle loi sur les
routes, voti-e par le Grand conseil au début de septembre ainsi que
sur un nouveau décret visant à augmenter les ressources de l'Office
de propagande en faveur des produits de l'agriculture va'aisanne
(OPAV).

Une soirée avec
le Groupe obusier 5

RIDDES — Le groupe obusier 5 du ré-
giment d'artillerie 26 composé essen-
tiellement de soldats jurassiens a éta-
bli ses quartiers à Riddes pour le
cours de répétition 1965.

Supérieurs et soldats sont vraiment
enchantés et avouent n'avoir jamais
été si bien reçus ; l'adminisitration
communale a vraiment fait un grand
effort afin de remettre à la troupe des
locaux très - confortables.

En guise de remerciement, le groupe
obusier 5 s'est fait un grand plaisir
mercredi soir d'offrir à Ala population
une démonstration des puissants mo-
yens dont dispose l'artillerie. Pendant
quelques instants la petite guerre
avait éclaté et c'est en un temps re-
cord que l'artillerie venait épauler l'in-
fanterie.

Après ceitte démonstration sulvi,e
d'une allocution du président de la
commune, le service des films de l'ar-
mée invita encore la population à la
projection de deux films : Opération
suisse et Défilé de Dubendorf.

En somme, soirée de loisirs bien
sympathique.

Attention
aux taches d'huile !

MARTIGNY — Des camions mal char-
gés perdent une partie de leur char-
gement dans des virages ; d'autres
empoisonnent les usagers de la route
en distillant leur mazout et le répan-
dant en nuages noirs qui empêchent
les automobilistes d'y voir clair lors
d'un dépassement. H y en a d'autres
qui perdent de l'huile, malheureuse-
ment, sans que les conducteurs s'en
innuiètent.

Evidemment, c'est le patron qui pale.
Mais ce que le patron ne paie pas,

ce sont les dégâts provoqués par ces
« crottes » laissées sur la route.

Hier, près du virage qu'on nomme
« Sur les Scex » une voiture valaisan-
ne a dérapé sur l'une de ces taches
d'huile. Le conducteur, attentif , ne fut
pas surpris mais derrière survint une
machine genevoise. Ce fut malheureu-
sement l'acci-'ent et l'auto immatricu-
lée GE finit sa course contre le rocher.

On oblige les conducteurs à présen-
te- les voitures automobiles aux con-
trôles effectués en ce temns d'au-
tomne. Pourmuoi n'en point faire' fle
rnême avec ceux qui ont à charge
de rouler aven des r*o!*ls lonr<'*;-. Il
s'aelraU. nous s*»mble-t-ïl. de les sou-
m***ri>. à des épreuves plus sévères
encore.

critique, palpes d'une main de con-
naisseur, il y eut fort à faire.

Et les deux grand vainqueurs de ce
tournoi furent sans conteste « Adam »,
un splendide taureau de plus de trois
ans appartenant à M. Fernad Chalila-
mel, de Domançy, qui obtint la note
de synthèse de 84,20, et. chez les va-
ches « Sirène », de M. Firmin Bouvard,
de Saint-Pierre-en-Faucigny, avec
85,30.

Notons- que cette journée Salian-
charde était placée sous les auspices
de l'Agriculture, car outre les animaux ,
nous avons pu admirer une exposition
de matériel agricole et, dans les caves
de la Coopérative, une exposition de
produits Faucignerands r fruits , miel,
produit s laitiers, fromages et vins
d'Ayze.

Notons que parl lèlement au concours
de bovins, se déroulait le concours de
jugemen t des animaux par les jeunes.
Il y eut deux classements, l' un pour la
circonscription et l'autre départemen-
tal. Le vainqueur de ce dernier , M. J.-
Pierre Tournier , participera à la finale
nationale, prochainement à Paris.
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t Simca 1500 modèle 66
ï un essai décisif

_u

1.
60—70 à l'h. 2. Dito, sur une piste tôlée

à 30—60 à l'h. 3. Montez à 8c à l'h.
Nouveauté 1966! en 3e> sur une ro

^

te 
asphaltée, puis passez

boîte entièrement automatique CM 4e. 4. DépaSSCZ Une Voiture
(système «grosses américaines») roulant à I30 (sur piste autoroutesupplément Fr. 1000.- ; seulement). 5. Prenez un virage difficile
à 30—70 à l'h. en 2e—3e.

6. Sur' un bout droit, poussez
votre Simca (140—150 à l'h.).

7. Freinez «sec» à 110 à l'h.
8. Garez votre Simca en bordure

-, d'un trottoir, avec en tout
et pour tout 4,70 m de libre.

Un essai Simca est toujours décisif

votre limousine utilitaire: 
le Break Simca, à partir de Fr. 9750

L
"*" ' ' ' ' '*' "*" ' ' | ¦¦ ¦— 1 1 mmmmmmmmmmaamm

Cette difficulté
* à vous concentrer,

vous ne la connaissiez pas
avant..

Vers la quarantaine, les premiers symptômes apparaissent :
diminution du pouvoir de concentration, fatigue, vertiges,
insomnies. L'âge commence à se faire sentir - c'est le mo-
ment de prendre Rilton.
Rilton est un spécifique qui maintient la vitalité et un
tonique circulatoire gériatriqué. Il est indiqué pour les
hommes et les femmes dès que les premiers signes de l'âge .
se manifestent.
Rilton contient dujff-Pyridyl-carbinol qui favorise l'Irrigation sanguine des
tissus, ainsi que 16 substances actives qui aident l'organisme vieillissant
à remplir sans défaillance ses diverses fonctions. (Les capsules sont spé-
cialement recommandées aux diabétiques.)
"Tl '. T T T~~, ~ I Emballage normalv tuuneBt p-psntMnoi Fer (dose pour une semaine) Fr. 8.50Vitamine Bi Sel de chohna Potassium i, ï ., j =-"J-"*v;

Vitamine B. Betalne HCl Manganèse Emballage de CUT6
Vitamine Bu Méso-Inosite Magnésium (dose pour 3 Semaines) Ff. 21.50
NieoUnamide Pyridyl-carbinol g» Ri,ton _ produjt des

1 Laboratoires Sauter S.A. Genève

j"*̂ L ' "Vjft -r—'-^-m

RILT0N
prolonge

vos meilleures années
X

Roulez sur une route pavée à

autre nouveauté:
levier au plancher
«type sport» pour Fr. 125

'¦
"

¦ :>-;¦;. . ::.-;,,.

250 agents en Suisse
adresses dans

annuaire du téléphone
sous Simca

Avis de tir
Des tirs avec munitions de combat auront lieu comme
il suit :
No 55 Tirs d'ajrt-îerle et tirs avec atrmea d'iiifanterie
(carte 1/50 000 Saint-Maurice, feuille No 272).
Troupe Or. ob. Id. 72 - Gr. ob. Id. 71 :

Samedi 30.10.65 0900—1200
Meroredl 10.11.65 0600—2000

Tirs avec canons 15 cm ob. Id.
Positions : S Saillon, ca. 58095Û/112210, ca. 581300/112590.
Zone dangereuse : Grand-Muveran, Petit-Muveran, Poin-
te-d'AufaLle, Dent-Favre, Tsantonnaire, Six-Armaille,
point 1864, Loutsè, La Chaux, Pointe-de-Chemo, Grand-
Muveran.
Centre de gravité : 576000/118000.
Hauteur verticale : 4000 m. • -
Troupe Gr. Im. Id. L. :

Lundi '- • 8.11.65 0600—2000
Mardi 9.11.65 0600—2000

Tirs avec armes fl'fnfapterie et can. 12 cm lm. Id. ,
Positions : 1. Ovronnaz, ca. 578640/117040, ca. 578100/
117040. 2. Odonne, ca. 578200/116350.
Zone dangereuse : Six-Armaiile, Dent-Favre, Pointe-d'Au-
faMe, Six-Noir, point 1995, Six-Armaille.
Centre de gravité : 575500/117500.
Hauteur verticale : 5000 m.
Troupe ER art. 227.

Vendredi 5.11.65 1400—1900
•Samedi 6.11.65 0630—1000
•Jour de réserve

Tirs avec canons 10,5 cm can. Id.
Positions : digue du Rhône, S Saillon, ca. 581300/113000.
Zone dangereuse : Petit-Muveran, Poin te-d'AufaBe, Dent-
Favre, Six-Armaille, Bougnone, Saille, Pointe-de-Chemo
Plan-Coppel, PI. Salentse, Petit-Muveran.
Centre de gravité : 576000/118000.
Hauteur verticale : 4000 m.
Poste de destruction de ratés : arsenail de Sion, tél. (027)
2 10 02.
Le commandarat : place d'armes, Sion, téL (027) 2 29 12.

Sion, le 8 octobre 1965.

s__=n
Le motel autogrill du Soleil, Saint-Léonard

SERA FERME
du 1er au 30 novembre 1965

P 1138 S

GARAGE DE DRIZE
CAROUGE - GENEVE

FACILITES DE PAIEMENT
Renault Dauphine
1960 1.750.
FIAT 1100
1958 1.950,
PEUGEOT 403
1959 2.450.
DKW Junior
1961 ' 2.650.
CITROEN ID 19
1958 2.950.
CITROEN AMI 6
1962 2.950.
NSU PRINZ Sport
1962 3.450.
V. W. 1500
1962 3.950.
INNOCENT! 950
Spider, 1961 4.350.
CITROEN DS 19
1962 4.950,
PEUGEOT 404
1962 4.950.
SIMCA 1000
1965 4.950.
FIAT 1500
1963 5.450
ALFA Giulietta
Sprint, 1960 5.450
OPEL Record
1964 ' 5.950,

FERME LE DIMANCHE
Route de-Drize 14. Tél. : (022) 42 24 «

200 VOITURES AU CHOIX

âdÊkf hMÏÏ /¦•!£. F U L L Y

Kj l^uS^ I .. - Tél. (026) 6 32 39^^^aussures
vous offre en toute saison un grand choix d'articles
de première qualité, à des prix avantageux.

Mesdames, vous trouverez dans notre magasin
des sacs à main assortis à vos chaussures

P 493 S

Boucherie RUSCI0
Martigny - Téléphone (026) 2 22 78

Avantageux !

ROTI DE BŒUF I
sans os, la livre 0»~"

RAGOUT DE BŒUF
sans os, la livre O . f O

SALAMI I la livre 5.25

Bss-Sr l̂ | 
On 

engage

jeune homme ou jeune fille
pour divers travaux de manutention dans nos entre-
pôts, département boucherie.
Entrée tout de suite ou à convenir.
Faire offres à :

ENTREPOT REGIONAL C00P
Case postale, 1951 Sion

P 12,1 S
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mutuelle
vaudoise
accidents

vaudoise
wie vfii i

V. W. 1500 S
1964 5.950.—
V. W. KARMANN
1500, 1962 6.350.—
ALFA Giulietta Tl
1963 6.450.—
ALFA 2000 Spider
1961 6.950.—
MERCEDES 220 SE
1960-61 8.900.—
OPEL Capitaine
1965 11.800.—
PEUGEOT 404, coupé
1964 12.800.—
ALFA Giulia GT
1965 12.800.—
MASERATI Osca
1963 12.800.—
LOTUS Elan S 2
1965 13.800.—
MERCEDES 220 SE,
coupé, 1961 14.800.—
OLDSMOBILE, cou-
pé, 1964 14.800.—
PLYMOUTH Barra-
cuda, 1965 15.800.—
ALFA Tubolare 1600
TZ, 1964 18.500.—
CHEVROLET Sting
Ray, 1963 14.800.—

Jean Schneider
Agence générale
Avenue des Cèdres 10
1951 Sion.
Tél. (027) 2 33 55.
à Mar t igny-Vi l le  :
Daniel Roduit
agent, rue du Léman 5
Tél. (02H) 6 14 41.
à Ardon
Antoine Bérard
agent.
Tél. (027) 4 15 40.



Funérailles particulièrement
émouvantes et grandioses

d'Henri CARRON
Fully ne se souvient pas d'une foule

aussi grande groupant autant de per-
sonnalités lors d'une cérémonie funè-
bre.

Des milliers et des milliers de per-
sonnes recueillies ont voulu rendre un
dernier hommage à ce citoyen valaisan
-I méritant.

Cet hommage est d'autant plus im-
pressionnant que M. Carron s'était
pratiquement retiré de la vie publi-
que il y a plus de 10 ans, à part, bien
entendu, les conseils qu'il n'a jamais
cessé de donner à son entourage.

La preuve que son combat, que ses
activités, que son œuvre, en un mot
que son rayonnement avait largement
dépassé les limites de la grande com-
mune a ainsi été donnée de façon écla-
tante lors de son dernier voyage ter-
restre.

Pas aussi paradoxalement que l'on
pourrait le croire, ]a nature avait vou-
lu se donner un air de fête. Il y avait
au contraire quelque chose de plus
émouvant dans cette atmosphère de
splendidc journée d'automne aux tein-
tes dominantes de bleu, de pourpre et
d'or, et jusqu'au parfum de fraîche
cuvée qui planait tout autour du com-
merce de vins familial.

Nous pensions alors que si Henri
Carron avait pu choisir « aussi » ce
jour, c'est celui-ci même qu'il aurait
voulu.

En effet , au moment ou la terre li-
vrait ses derniers et meilleurs fruits,
elle semblait vouloir, du même coup
« célébrer » la fin de quelqu'un de très
grand.

Le long cortège accompagna le cor-
billard depuis la maison familiale jus-
qu'à l'église.

Précédé d'un peloton de gendarme-
rie en grand uniforme, commandé par
le cap. Coutaz, des délégations des en-
trepreneurs valaisans. du corps ensei-
gnant, des sociétés locales, des négo-
ciants en vins, le convoi parcourut la

UNE JEEP SORT DE LA ROUTE

FULLY — Hier matin, vers 9 heures,
une jeep pilotée par M. André Carron,
de La Fontaine, descendait la route
des mayens. Une route , c'est beaucoup
dire... un chemin plutôt dont la pen-
te dépasse à certains endroits 20 pour
cent. Arrivé au lieu dit Vers-le-Saloz
près du torrent qui descend de la mon-
tagne — le conducteur freina dans un
lacet. La jeep non chargée « lugea »,
franchit un mu* de soutènement et
piqua du nez dans une vigne en con-
trebas. Elle se renversa ensuite sur
le dos laissant prisonnier le conduc-
teur. Ce dernier fut retiré de sa fâ-
cheuse position pa' des hommes tra-
vaillant aux alentours. Par un hasard
extraordinaire. M. André Carron s'en
tire sans mal alors qu'un éehalas pas-
sant tout à côté de lui aurait pu lui
être fatal.

La jeep que nous voyons sur notre
photo a subi d'importants dégâts. El-
le a été retirée de son inconfortable

rue principale de ce village tant aimé
par le défunt.

La fanfare l'Avenir marquait le pas
de ses sanglots funèbres.

La famille suivait le catafalque et
une voiture disparaissant sous la masse
colorée des couronnes et des gerbes.

On remarquait surtout, toute menue
dans son immense chagrin, accrochée
au bras de son fils Michel , l'épouse, la
meilleure collaboratrice : Madame Hen-
ri Carron.

Maître Aloys Copt, entouré du bureau
du Grand Conseil (dont MM. Gaudard
et Biollaz, vices-présidents) conduisait
l'imposant groupe parlementaire. Avec
celui-ci se trouvait réunis les anciens
présidents de la Haute Assemblée. Le
Conseil d'Etat était représenté par MM.
Marcel Gross, Ernest von Roten et
Arthur Bender ainsi que par le Chan-
celier.

Le Tribunal fédéral y avait délégué
deux amis du défunt, MM. André Pan-
chaud, vice-président et Antoine Favre.

MM. Henri Fragnière et Luc Pro-
duit marchaient en tête de la déléga-
tion judiciaire du canton.

Nous avons encore reconnu, au ha-
sard de la foule, MM. Henri Cottier
et Michel Jacquard, anciens conseillers
nationaux vaudois ; M. Joseph Moulin,
ancien conseiller aux Etats; M. Hohl,
chef de la Division fédérale de l'agri-
culture; M. Antoine Barras, président
de l'UVT; les colonels Meytain (repré-
sentant personnel du divisionnaire de
Diesbach), Edmond Giroud, Rodolphe
Tissières et Camille Sierro.

Presque toutes les communes voisi-
nes et même éloignées étaient égale-
ment représentées.

Nous ne voulons pas allonger cette
liste.

La messe de sépulture, dite avec l'é-
motion que l'on devine par le curé
Bonvin, 3 été magnifiquement chantée
par la Cécilia.

Le chœur était garni de très nom-
breux ecclésiastiques de tous ordres.

position par M. René Granges, car-
rossier, à Martigny. Mais ce ne fut pas
une petite affaire étant donné l'ac-
cès des lieux avec des moyens mo-
dernes de dépannage.

Le chemin des mayens est le seul
accès valable aux villages de Buiton-
naz et d'Euloz, aux parchets situés
dans la partie supérieure de cette ré-
gion du vignoble de Fully. Il fut créé
jadis pour la traction hippomobile
mais ne répond de loin plus aux exi-
gences actuelles. Depuis dix ans déjà,
des citoyens demandent sa réfection et
sa correction à presque toutes les as-
semblées primaires sans hélas pouvoir
faire entendre raison aux autorités
communales. Il serait grand temps,
nous semble-t-il, d'étudier un projet et
de le réaliser le plus vite possible si
l'on ne veut pas avoir à déplorer des
accidents beaucoup plus graves que
celui que nous relatons ci-dessus.

L'office était déjà terminé depuis
un bon moment, alors que se prolon-
geait l'offrande.

La cérémonie au cimetière fut em-
preinte des mêmes simplicité et so-
lennité.

Henri Carron n'est plus, mais le pays
valaisan qui est venu s'incliner, hier,
sur sa tombe a voulu témoigner du
respect admiratif que lui inspire son
œuvre qui, elle, se perpétuera à jamais.

— NR —
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LE «SUPER SKYWAGON » LE TAXI IDEAL DES AIRS

SION — Hier, arrivant de Bruxelles,
un avion flambant neuf s'est posé sur
notre aérodrome. Il s'agit d'un « Su-
per Skywagon » acheté par Air-Gla-
ciers.
Cet appareil complète d'une manière
heureuse le parc existant. Voici briè-
vement quelques-unes de ses parti-
cularités .

Le « Super Skywagon » compte six
places. Il peut atteindre une vitesse de
280 kmh. La grande innovation : une
double porte qui peut s'ouvrir au bon

_̂ I" ¦n
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DELIMITER LES TACHES ESSENTIELLES ET
SION — Dans le mesage adressé au
Grand Conseil , le Conseil d'Etat a fixé
les lignes directrices de la politique
financière pour les années 1967 à
1970.

Il s'agit, avant tout , d'avoir une vue
générale sur les tâches essentielles de
l'Etat et sur ses possibilités. Il n'est
guère possible de prévoir toutes les
tâches nouvelles ainsi que leur inciden-
ce financière. Dès lors, nous pouvons
nous contenter, le plus objectivement
possible, de prévisions, tout en notant
que l'avenir pourrait encore infirmer
celles-ci.

Avant de fixer les priorités selon

Après les vendanges, une retraite fermée !
« Adieu paniers, les vendanges sont

finies !»
Oui ! Les vendanges sont faites et,

en comparaison des craintes que l'on
a pu éprouver un moment, bien faites !
Dieu nous a bénis en nous envoyant
un soleil qui a tout arrangé. L'année
fut bonne pour l'agriculteur; elle fut
bonne pour l'ouvrier qui a trouvé du
travail en abondance et même pour le
tourisme. Disons merci à Dieu qui,
par Sa Providence, nous met à l'abri
du besoin. Même Mattmark n'a que peu
touché le Valais romand.

Mais n'agissons pas comme le repu
de l'Evangile qui disait : « Repose-toi,
mon âme, j 'ai du bien en abondance » .
Songeons ausis à notre âme et faisons
en sorte qu'elle soit aussi dans l'abon-
dance.

Précisément une retraite de cinq jours
va s'ouvrir à Sion, à N.-D. du Silence,
et durera du lundi 8 novembre, à midi,

an

Le convoi iunèbre

milieu droit de la carlingue. Les sièges
de la rangée droite s'enlèvent très faci-
lement. Ainsi il y aura une place suf-
fisante pour recevoir un brancard.

Cette innovation permettra de placer
facilement dans l'appareil , un brancard
avec un grand blessé. Un médecin ou
une infirmière pourront prodiguer les
premiers soins.

D'autre part , le « Super Skywagon »
est vraiment le taxi idéal des airs, très
maniable, puissant, moteur à l'arrière,
injection directe, la visibilité de cha-

financière gouvernementale !
les secteurs économiques et géographi-
ques, le Conseil d'Etat entend faire le
point et tracer la ligne de conduite ds
son activité jusqu'en 1970.

LA DETTE CONSOLIDEE
ET LE RECOURS A L'IMPOT

La dette consolidée de l'Etat atteint ,
en 1965, Fr 151 millions. Le plafond de'
l'endettement, tel que préconisé par
le Conseil d'Etat et adopté par le Grand
Conseil , a été estimé, fin 1970, à 200
millions.

Hormis une tranche de 20 à 25 millions
inscrite au projet de budget 1966 et

jusqu'au samedi 13, à midi. Ces cinq
jours, tout en enrichissant notre âme,
constitueront un merveilleux répit
pour notre corps, qui pourra d'autant
mieux accomplir les derniers travaux
de l'automne. Voilà de quoi décider les
plus hésitants.

Car, après tout, « que sert à l'homme
de gagner l'Univers tout entier, s'il
vient à perdre son âme ?» (Mat. 16, 26)
« et que donnera l'homme en échange
de son âme ?» (Me. 8, 37).

Vous doutez encore de l'efficacité des
retraites fermées ,des exercices spiri-
tuels ? Ecoutez le Pape Pie XI : « Ces
exercices, nous les avons déclarés très
utiles pour tous les laïques, pour les
ouvriers eux-mêmes, et Nous les avons,
à ce titre, vivement recommandés ».
Qui oserait dire : « J'en sais plus que
le Pape ? » Alors, fais toi inscrire par
téléphone au numéro 026.2.10.81 , puis
prend ton baluchon et pars en retraite.

que place est même vraiment exception-
neLle. Notre photo : L'appareil qui
vient de se poser sur l'aérodrome.

— gé —

Ensevelissements
SAILLON — 10 h, Mademoiselle Loui-

se Gay.
MARTIGNY — 10 h Monsieur Char-

les Schweizer.
APROZ — 10 h, Madame veuve Faus-

tine Clerc.

LES POSSIBILITES !
comprenant 5 millions pour le capital de
dotation de la Banque cantonale du
Valais , le Gouvernement prévoit donc,
pour les années 1967 à 1970, une aug-
mentation de la dette publique de l'or-
dre de 40 millions de francs ou 10
millions de francs par an, en moyenne.
Cette charge nouvelle apparaît parfai-
tement supportable. D'ailleurs, le can-
ton du Valais se trouve en position
moyenne par rapport aux autres can-
tons suisses quant à l'endettement par
tête de population.

Nous reviendrons demain sur le im
nancement du programme prévu.
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Pour le nettoyage à I aide d'une brosse

Pour faire tenir les appareils dentaires

m

H vous faut un camion M.A.N? Lequel? Cela dépend de vos exigences. Est-ce
pour le rude emploi dans la construction, pour de courts ou longs trajets, avec
un rendement élevé et durable? Nous vous fournissons des camions de 115 à
212 honnêtes CV-DIN, pour n'importe quelle superstructure, en chaque couleur,
mais toujours avec le fameux moteur diesel M.A.N à injection directe qui, grâce
à son ingénieuse conception , est d'une économie inégalée. En outre, sa con-
struction robuste, sa qualité tenace satisfont les plus exigeants.
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Agence officielle : G. Gay, Garage du Simplon, Charrat VS, Téléphone 026/6 30 60

 ̂
H. exige des soins réguliers et attentifs. Donnez-les lui en utilisant les produits ^

^̂ ..gj! Kukldent, éprouvés depuis des années.
"115 Q Hp NSSCâf© X

 ̂
8? Sl v0US Porte2 votre dentier ia nuit, vous obtiendrez un nettoyage hygiénique et

1 "¦* .-a . j  ̂ /irt s » »| Inoffensif dans 30 minutes avec le nettoyeur rapide Kukident, ceci sans brosse et
POUr I© DriX U© 100 CI *«»\ 5c sans efforts : Plus de dépôt, plus de jaunissement. Les comprimés Kukident sont

* ¦' ¦ ¦ P*- - 
w \ wî particulièrement pratiques en voyage et en vacances.

jusqu'à épuisement du stock
la poudre à nettoyer Kukident dans l'emballage bleu vous suffira. Le résultat est
le même qu'avec le nettoyeur rapide Kukident; mais puisque le nettoyage prend
quelques heures, trempez votre dentier dans la solution Kukident pendant la nuit.
Le lendemain, votre prothèse n'est pas seulement propre, mais également fraîche
et aseptique, i ... .rasa
Kukident vous propose sa brosse spéciale ainsi que sa crème à nettoyer, ne con-
tenant aucune craie.
Un effet particulièrement bienfaisant est assuré par l'huile pour le palais 'Kukident
avec laquelle vous massez chaque matin et soir palais et mâchoires. Les gencives
se resserrent et se fortifient.

Il existe trois adhésifs Kukident: La poudre adhésive Kukident normale en emballage
bleu, la poudre adhésive Kukident extra-forte en emballage blanc et la crème ad-
hésive Kukident qui est surtout recommandée pour des prothèses entières. Vous vous
évitez des situations embarrassantes, car vous pouvez sans peur parler, chanter,
rire, tousser, éternuer et même mastiquer toutes choses dures. Vous trouverez de
plus amples renseignements dans le prospectus joint à chaque paquet Kukident.
En pharmacies et drogueries, si non, envoyez une carte à MEDINCA, ZOUG.
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noter: 

les prix particulièrement avantageux!
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Un camion tel qu'il doit être
B1 5̂x«*—
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Si vous enlevez votre appareil pendant la nuit
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de dessert surfine, au lieu de Fr.1.90
prête à l'emploi, seulement
en boîte-famille vous économisez
avantageuse 30 centimes 

Une spécialité
DAWA
de la maison
DrA.WanderS.
Bernemique 2 points JUWO

avec chaaue boîte

Tous vos imprimés à l'Imprimerie Moderne S A

e confort
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ChOCOlat 480 g
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arômes
vanille
ananas

480 g
500 g

au lieu de Fr. 2.20
seulement

vous économisez
40 centimes



NOS STATIONS A L'APPROCHE DE L'HIVER

le télécabine du Pas de Maimbré

La station d'arrivée à 2400 m. d'altitude

Une vue de la piste aménagée

La chronique théâtrale

LA FAUSSE MONNAIE
L'AUTEUR

Lié par ses origines à la littérature
réaliste de la seconde moitié du XIXe
siècle, à la manière de Tchékov, Ma-
xime Gorki défend le principe du réa-
lisme socialiste, principe aujourd'hui
fondamental. On retrouve dans son
œuvre, sa vaste expérience et sa gran-
de connaissance des hommes qu 'il a
acquises lors d'une jeunesse pleine de
difficultés financières. En effet, il a
dû très jeune gagner sa vie en prati-
quant toutes sortes de métiers. Mais
toujours il a eu en lui un goût pour
la culture, goût qu'il a étoffé d'innom-
brables lectures. Après le succès in-
ternational de, ses premières œuvres,
il a eu la faveur des encouragements
du grand écrivain « populiste » Koro-
lenko. Plus tard, sa liaison avec les
principaux marxistes l'entraîna plus
avant dans le mouvement révolution-
naire et vers les questions sociales. La
révolution de 1905 vit en Gorki un de
ses acteurs les plus ardents. Son œu-
vre se répand au sein des classes la-
borieuses dont il finit par devenir un
symbole. Cependant ses tendances po-
litiques le conduisent à une discipline
sévère, politique sociale tant que lit-
téraire sous le signe du réalisme so-
cialiste, i

«Le Christ — idée immortelle de la
miséricorde et de la charité — et
Prométhée — ennemi des dieux —
premier révolté contre le destin r l'hu-
manité n'a créé rien de plus grand
que ces deux symboles où s'incarnent
ses plus hautes aspirations. » Cette
phrase de Gorki , illustre bien toute sa
philosophie.

Aucun écrivain (russe) n'est plus rus-
se que M. Gorki, et nul n'a été plus
universellement écouté. Gorki a mérité
sa gloire; il a découvert' des pays in-
connus; un nouveau continent d'un
monde spirituel . Il est le premier et
l'unique et, selon toute probabilité,
restera sans second dans sa sphère. Il
est reconnu pour son humanité, pour
la force de son art, pour son pouvoir
de pénétration au cœur même des pro-
blèmes fondamentaux qui forgent l'es-
prit de l'homme moderne mais surtout
pour son sentiment inné de sympathie
pour les réprouvés. Il appartient aussi
à cette longue et combien diverse sui-
te d'esprits qui furent persuadés que
la terre est belle et que l'humanité est

bonne. Il est le chantre des réalisa-
tions de la Russie nouvelle.

LA PIECE ELLE-MEME
Tout le drame de l'âme et des sen-

timents des personnages tourne autour
de cette phrase que prononce Stogov
à la deuxième scène : « Vous n'avez
pas distingué la fausse monnaie de la
vraie. Il en va de même pour les hom-
mes : on ne peut distinguer un être
authentique d'un être faux qu'en mar-
quant celui-là d'un signe, alors l'être
humain n 'est plus intact. » Dans cet-
te pièce, Gorki essaie de nous montrer
toute la bêtise humaine qui trouve que
le monde est toujours meilleur ail-
leurs. D'ailleurs ne nous rappelle-t-il
pas que ce ne sont pas les murs qui
nous emprisonnent, mais notre bêti-
se ? C'est une merveilleuse défense du
prolétariat qui crie vengeance contre
l'injustice tzariste qui accablait la
Russie à l'époque, mais, on n'échappe
pas à son destin... Il n'idéalise rien, il
regarde les hommes tels qu 'ils sont
face au miroir que sont les autres ,
même si une tache les souille. A quoi
bon savoir qui l'on est, la vie est trop
courte pour penser, ou pour passer son
temps à de vains étonnements... Mer-
veilleuse satire d'une société qui subit
plutôt que de pouvoir agir librement.

LA MISE EN SCENE
ET LES ACTEURS

Pour ne rien vous cacher, Fabbri
nous a surpris par son sérieux, il nous
a montré que le gros comique qu 'on a
l'habitude de rencontrer en lui, peut
très bien se doubler d'un sens profond
des souffrances humaines. Les décors,
loin de surcharger le texte, lui appor-
taient une force touchante.

Si certains personnages contentaient
à merveille l'esprit russe de la pièce,
d'autres lui imprimaient un esprit tout
à fait français. Ce manque d'homogé-
néité qui est quelquefois fort gênant,
ne nous a pas du tout incommodés.
Au contraire, il renforça l'intérêt de
l'action. Les acteurs, parmi lesquels
ne brillait aucune vedette, apportaient
chacun leur message d'une manière
parfaite, tant dans leur diction que
par leur interprétation.

Une fois de plus il est déplorable
que si peu de Sédunois se déplacent à
un tel spectacle pour lequel nous gar-
derons une pensée émouvante.

AYENT — L'attirance die la monitagne
sur les foules gramd.it d'année en an-
née. Elle attire surtout en hiver les
touristes amateurs de sport. Ceux-ci se
concentrent de plus en plus dans les
stations offrant de nombreux moyens
dis ..lemontées mécaniques, une condition
de neige idéiile. Comme notre monde
est chaque jour plus agité, pressé, que
la vie devient chronométrée, jl faut
évidemment jouir au maximum du
sport que Ton pratique et aussi pour
les skieurs, tout se résume à te des-
cente.

Et aussi l'amoureux de la monta-
gne, dont les artères ne permettent
plus les longues rsir.i données entreprises
autrefois sac au dos et piolet à l'a
maàn, apprécie à sa juste valeur le
télécabine qui le conduira plus haut ,
proche des cimes convoitées. L'effort
entnEtpnis par la Société des remontées
méa:iniiques et autres a permis de don-
ner à cette station l'élan qu'on lui
connaît.

Actuellement la construction du té-
lécabine bat son plein. 11 s'agit d'un
prototype de construction suisse, bi-
câble, capable de transporter 700 per-
sonnes à l'heure.

CARACTERISTIQUES :
Altitude de lia station de départ 1500 m,
Altitude de la station dïairrivéê 2400 m,
Dénivellation 850 m.
Longueur du parcours 2300 m.

Les travaux ont débuté en juillet
1964 et la mise en marche est p.évue
pour le début décembre 1965. D'autres
constructions sont liées à ce télécabine.
Un restaurant à la station de départ
et un à celle d'arrivée.

5 téléskis fonctionneront pendant la
saison. Le progrès ne peut être arrêté,
chacun le sait. En quelques minutes
vous atteindrez le Pas de Maimbré.
Une vaste légion, nouvelle, magnifi-
quement ensoleilla ée et ainsi ouverte
aux sportifs qui trouveront, là-haut,
neige de qualité et lumière vivifiante.
Un restaurant vous acotueillera à l'ar-
rivée. Fort bien situé, cet établisse-
ment sera un atout intéressant pour le
tourisme. Dans la Combe de Duez, sise
au pied du Ghamossaire sera énigé un
ski-lift. Les pistes de skis ont été
améliorées de sorte que les touristes
trouveront des parcours bieni aim'éma-
gés. _ Grâce à ces taisitiaililiaitions, il séria
possible, diains un proche avenir, de
répondre facilement à l'afflux des
skieurs et touristes. Du bon travail a
été fait et l'avenir1 de la station a des
perspectives très encourageantes. En
effet, jl ne suffit pas de posséder de
beaux paysages pour attirer le monde;
encore faïut -i! disposer d'un équipe-
ment irréprochable.

L'école des chefs
SION — Les cours pour cadres et fu-
turs cadres d'entreprises reprennent le
3 novembre 1965. Ils comportent trois
sujets cette année :
1. Les qualités et le rôle du chef
2. La planification économique et l'a-

ménagement du territoire
3. L'économie valaisanne et ses pers-

pectives d'avenir
Ces cours sont donnés par Henri Roh

trois soirs par semaine à Sion ; il dé-
butent à 6 h 15 et durent une heure.

Appel aux vignerons
A la direction de l'OPEVAL, le Con-

seil d'Etat a autorisé les directeurs des
établissements de l'enseignement se-
condaire à accorder des congés spé-
ciaux pour les vendanges. Nombre de
garçons et fil les ont répondu à l'appel
lancé par la presse et se sont annon-
cés aux greffes communaux pour aider
les viticulteurs.

les vignerons sont invités à faire
i *t pel à ces jeunes qui ont manifesté
leur compréhension pour les soucis que
cause le manque de main-d'œuvre.

UNE VERITE
La banalité de la production des meu-
bles de grande série vus et revus,
multicopiés à l'infini , trop chers pour
ce qu 'ils représentent réellement, sans
personnalité, rapidement démodés, ne
sauraient contenter le client exigeant.
Sans dépenser plus d'argent , vous trou-
verez dans les grands magasins de
meubles

ART & HABITATION
14, avenue de la Gare à Sion

une collection, unique en Suisse, de
véritables meubles d'art.
Dans nos propres atel iers, en vrais
artistes, nos décorateurs et tapissiers
confectionnent une gamme extraordi-
naire de salons et sièges de style.
Un intérieur bien meublé, bien décoré,
c'est l'affaire d'ART & HABITATION ,
qui conseille et renseigne judicieuse-
ment.

Armand GOY,
Ensemblier-décorateur.

Au hasard des cent pas dans le vignoble

Une porte , en fer  forgé , à l'entrée de la vigne...

SION — C'est le grand trafic des ven- Sur le bisse de Clavoz, en fin d'B-
danges. Le soleil est radieux, même près-midi, un p opriéiaire m'ia 'ait
chaud . Le vigneron est content, les descendre à sa « guérite » . I: avaA le
vendanges joyeuses. Le 65 sera maigrie cœur sur la main : « Tu as soif , beis
tout une fine goutte. dans la bari'ile ! Tu veux manger,

Sur la route jai croisé un vigneron tiens, prends. »
Sans aucun préambule il m'a dit : « Tu \. „ ... „ .
partages un verre. Cest du mien , du * Le,„ rnetler .d« vigneron n est pas
bon . Je suis conten t, le fendant a son- ' ose* u

Mais •"-* £u!s heureux d'avoir faut
dé 90 degrés. Lorsque j'ai touché la fi- me honne ven'd,ange- »
che de la première bossertte, et en J'étais content pour lui et pour tous
constatant ce magnifique sondage, j' ai ceux qui trouvent une bonne réc-o'te.
pris illico une décision : huit bramtées Us m.'r' tent bien cette récomf-nse.
ont été condu'i'es à ma cave. Cela va Cest leur raison de vivre.
donnsr quelque chose de bon. » gé 



Maintenir en bon état les armes et le matériel
La tâche des troupes de réparation

SION — La démonstration des deux valaisanne présentée par le président,
Écoles de recrues de réparation station- le Cap. Genoud.
nées à Finges et à Montana , a été une Le Cdt exposa tout d'abord l'organi-
tévélation pour bon nombre de partici- sation d'une troupe de raparation et les
pants. Le Lt-Colonel Stauffer, Cdt des multiples tâches qui lui sont assignées,
écoles de recrues de réparation, avait soit en bref le maintien en bon état
Invité les officiers de la section bas- des armes et de tout le matériel. Autre-
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fois, chaque unité disposait d'un ou plu-
sieurs mécaniciens, d'électriciens et
d'électroniciens. Aujourd'hui , ces « spé-
cialistes » sont instruits dans les éco-
les pour troupe de réparation .

UN MATERIEL IMPORTANT
ET DIVERS

Les participants furent orientés et
puren t visiter les remorques d'outillage,
avec toutes les pièces de rechange, les
outils et différents appareils. Des ate-
liers de dépôts étaient montés sous
d'immenses tentes. Un appareil radar,
en fonction , a également été présenté.

A Montana a été visitée la seconde
école logée en grande partie sous ten-
te : avec le réfectoire, un dortoir, une
cuisine, et une tente spéciale pour les
loisirs.

La vie de camp plaît auk jeunes re-
crues. Sur la place du départ du télé-
cabine des Violettes, la Cp. II a pré-
senté les différentes armes individuelles
ou collectives. Le canon de DCA de
35 mm .entièrement automatique et de
fabrication suisse, impressionne. Le re-
pérage automatique lui est communiqué
par l'appareil radar.

Le dernier acte de cette visite fort
instructive, fut une aimable réception
au Cisalpin.

Le Cap. Genoud, pour le groupe des
officiers de Sierre, le Cap. Gaspoz, pour
celui de Sion, et le Major René Sala-
min pour la Société valaisanne des of-
ficiers, remercièrent les officiers des
ER Trp. rép. plus spécialement le Lt-
Col. Stauffer, Cdt d'école, les Majors
Frey et Beck, cdts. de Cp.

Les participants suivent le lonctionnement du Radar

En marge d'une exposition culinaire à Sion
le 10 novembre prochain

Comme nous l'avons annoncé ré-
cemment, le 6e cours intercantonal pour
apprentis cuisiniers de Suisse roman-
de a ouvert ses portes lundi 18 oc-
tobre courant au Centre professionnel
de Sion.

A l'instar des autres années, une
journée officielle fixé au mercredi 10
novembre prochain permettra aux
commissions professionnelles suisse et
valaisanne de l'hôtellerie de mettre en
valeur le cours dont elles sont res-
ponsables. La manifestation de cette
année revêtira une ampleur excep-
tionnelle, les dites commissions vou-
lant par là attirer l'attention du grand
public sur les professions de l'hôtelle-
rie en général et sur celle de cuisinier
en particulier.

LA PARTIE OFFICIELLE

Trois orateurs donneront dès 8 h.
30 des conférences axées essentielle-
ment sur les problèmes de l'apprentis-
sage au sein de l'industrie des cafés-
restaurants et de l'hôtel, soit MM. An-
gelin Luisier, chef du service de la
formation professionnelle du canton du
Valais. Henri Parel , directeur de l'Of-
fice d'orientation professionnelle du
canton de Vaud, Emanuel Défago, an-
cien président de l'Association hôte-
lière du Valais ; en outre, une confé-
rence de presse sera donnée à l'inten-
tion des journalistes par M. Frei . se-
crétaire central de la commission pro-
fessionnelle suisse à Zurich.

DES INVITES DE MARQUE
Les présidents Marcel Gross et

Edouard Debetaz, respectivement chefs
du Département de l'instruction pu-
blique du canton du Valais et du
Département de l'agriculture, indus-
trie et commerce du canton de Vaud ,
rehausseront cette journée de leur
présence ; seront aussi présents les
représentants suisses et valaisans de

l'industrie des cafés-restaurants et hô-
tels et plus particulièrement MM. Pier-
re Moren et Walter Zimmermann, res-
pectivement présidents de la SVCRH et
de l'AHV.

UNE EXPOSITION CULINAIRE
HORS LIGNE

Dans le cadre de cette journée, il
a été prévu de mettre sur pied une
exposition culinaire et gastronomique
très riche, très variée et qui soit ou-
verte au grand public ; le but visé est
de mettre , ainsi à l'honneur la gastro-
nomie, c'est-à-dire l'art du bien man-
ger. Tous les plats ¦ seront préparés
par les apprentis eux-mêmes , les chefs
de cuisine MM. Briguet et Riva n'in-
ternvenant qu 'à titre de conseillers.

UN DEJEUNER GASTRONOMIQUE
DIGNE DU SIEUR PANTAGRUEL

Au cours du déjeuner officiel qui
réunira les invités et leurs hôtes, un
menu de choix sera servi qui mettra en
exergue des spécialités rares ; ce ' se-
ra presque un menu pour épicuriens !
BUT DE LA MANIFESTATION

Les commission s responsables de la
mise sur pied de cette journée veulen t
qu 'elle soit un prétexte pour qu'une
très large publicité soit faite auprès
du grand public en général sur les
métiers de l'hôtellerie. Elle sera d'ail-
leurs parfaitement en harmonie avec
les campagnes lancées depuis quelques
années pour la revalorisation des mé-
tiers de l'hôtellerie.

Madame. Monsieur qui avez un fil s
en âge d'entrer en apprentissage, pour-
quoi ne lui diriez-vous point de se
rendre au Centre professionnel le mer-
credi 10 novembre ? Peut-être sera-c«
là pour lui l'occasion de faire un choit
excellent parmi l'éventail des métieS
qu'on lui présente journe llement.



Décisions de la municipalité de Sion
Dans sa dernière séance le Conseil

a :
— délivré 3 autorisations de pose de ci-

ternes à mazout aux conditions habi-
tuelles, 3 permis de construire pour
l'édification de boxes à voitures et
villas,

— arrêté les dispositions d'application
de l';art 15 du RCC en ce qui à trait
à l'emploi de fonds versés par les
propriétaires pour les droits d'utili-
sation du domaine public accordés

par la Commune,
— autorisé une nouvelle petite indus-

trie à s'implanter à Chandoline,
— pris acte, avec remerciements, d'un

nouveau don de Fr 1.000, fait par

DE VALERE A TOURBILLON

Impitoyable pour
les vedettes

Vous le verrez, le mot « vedette »
est. pris ici dans son. acception éten-
due, pour évoquer tous ces person-
nages qui occupent le devant de la
scène, mis en évidence par leurs
contemporains, qui ont découvert en
eux des qualités de chef, une vo-
lonté de métal, des talents d'acteur
ou tout simplement des atouts mi-
miques propres à dérider les faces
qu'on aurait pensé casquées à ja-
mais en vue d'affronter les redou-
tables assauts du destin. Ne dites
pas, tant pis pour ces « étoiles »,
qui ont ainsi accepté d'être mises
en évidence car, d'une manière gé-
nérale, elles n'ont pas de choix. Une
foule en dêli/re les déloge à coup
de slogans et de dollars... et une fois
que le jeu a commencé il ne leur)
est plus possible de s'y dérober, à
moins que, bien entendu, leur voix
ne s'éteigne ont qt*e leur regard, de-
venu trop perçant, ne soit plus suf-
fisamment voilé de mystère. .

Non, ce ne f u t  pas toujours le
cas, jadis les hommes se passaient
plus volontiers des vedettes; ils ne
puisaient pas forcément le piment
de vivre au gré des stades et des
arènes vertigineuses comme il est
commun à notre époque , gorgée de
culture, de récits cosmiques, d'incal-
culables sensations.

Ces réflexions me sont venues,
hier, après une brève attention ac-
cordée aux actualités poli tiques et
du cinéma, sur le plan national et
ailleurs ans le monde que nous vi-
vons :

Berne, Genève, pour s'y limiter,
des chefs d'Etats abdiquent pour
des motifs divers, soit, mais, taci-
tement, parce que leur mandat im-
pos e urne activité écrasante et cela
sans recevoir en retour de légitimes
marques de gratitude, au contraire !
Pour peu que l'on soit attentif, on
y est : la collectivité de plus en
plu s gagnée au mouvement de mas-
se n'offre qu'un front hérissé, réac-
tionnaire, qui désarçonne les meil-
leures initiatives nées des impéra-
ti fs  d'un esprit communautaire, le
seul, en définitive, apte à résoudre
de façon constructive les problèmes
dé l'heure. Une autorité démission-
naire l'a Confirmé dernièrement sans
détours.

Et notre époque est, par  ailleurs,
impitoyable pour les artistes, sur-
tout pour ceux qui se sont laissé
engager par les « chambres bleues »
ou l'insatiable écran. Que ce té-
moignage pour aujourd'hui :

« A trois semaines de la mort de
Dorothy Dandridge, une nouvelle
actrice, de Californie, Marie McDo-
nald, 42 ans, a été trouvée morte
dans son appartement de- Hidden
Hills; il est précisé que le coroner
chargé de l'enquête n'a pas écarté
la thèse du suicide. »

Comme il arrive invariablement
en une telle circonstance, le premier
sentiment d'indignation passé , l'opi-
nion publique tente de se disculper
en rapp elant , par  exempl e, que
l 'infortunée, au cours d'une vie agi-
f-,e. a subi les contrecoups des dé-
mêlés oraaeux avec ses six ma-
ris successifs...
, Oui. impitoyabl e génération qui.

après tout ce qu'elle exige de ses
vedettes, se refuse , lorsque le drame
rtes nerfs se produit, à prendre
¦mieux conscience de ses responsa-
bilités.

Tes.

UN RENDEZ-VOUS A NE PAS MANQUER

HOTEL DE LA GARE - SAINT-MAURICE
Tél. (025) 3 63 60 - F. Maury, chef de cuisine
TOUS les samedis : Soirée CHOUCROUTE
Tous les jours : RACLETTE même pour une personne
AINSI QUE SES DELICIEUSES SPECIALITES

un genreux donateur en faveur de
l'aménagement du jardin public des
Mayennets,
autorisé la première étape des tra-
vaux de rénovation et d'agrandisse-
ment de la piscine,
accepté la démission de MQle Da-
nièle Travelletti, in-stitutrioe, qui
veut suivre les cours nécessaires à
la formation de logopédiste, elle se-
ra remplacée (engagement provi-
soire) par Mme Paul Gauye, de Sion,
décidé le marquage de la chaussée
à la rue St-Georges, afin d'assurer
au mieux la sécurité des piétons

et spécialement celle des enfants ;
et la pose d'une chicane destinée à
régler les piétons au passage sou-
terrain situé devant la Matze,
confirmé des décisions antérieures
aux termes desquelles il refuse
d'admettre dans les écoles enfan-
tines, les enfants qui n'ont pas 5
ans révolus au 1er janvier de l'an-
née en cours,
pris acte avec satisfaction que le ti-
tulaire du poste de douane de l'aé-
roport a été désigné en la personne

Importante assemblée d'automne
des cafetiers sédunois

SION. — La section SVCRH des ca-
fetiers-restaurateurs-hôteliers du dis-
trict de Sion se réunira le jeudi 18
novembre au restaurant ABC, à Sion,
dès 14 h 30, en assemblée générale
d'automne, pour discuter un ordre du
jour particulièrement chargé.

Le rapport présidentiel du président
M. Casimir Blanc, sera un des trac-
tanda importants : la question si con-
troversée des concessions nouvelles de
café, restaurant, en ville de Sion, fera

Un nouveau cours pour les vendeurs
et les vendeuses

SION. — Un nouveau cours pour les
vendeurs et vendeuses qui n'ont pas
suivi d'apprentissage, vient de débuter
au centre professionnel. De nombreu-
ses personnes, d'un certain âge, fonc-
tionnent comme vendeurs ou • vendeu-
ses. Elles n'ont pas suivi d'apprentis-
sage pour un motif ou un autre. Ce
cours, qui se tient tous les mercredis
après-midi, durera jusqu'à la fin juin
1966. Les branches suivantes figurent
au programme : l'arithmétique, . la
comptabilité, l'allemand, l'instruction
civique et l'économie commerciale. Un
examen est prévu au terme du cours.

Assemblée d'automne de la Société d'agriculture
de Sierre et environs

SIERRE. — Depuis plusieurs années
la Société d'agriculture a rompu avec
le passé, qui a eu en son temps une
influence très utile et dont un des
postulats essentiels est à poursuivre.
Il s'agit de la production de vins de
haute qualité, spécialement de vins
rouges. Aujourd'hui la Société va dé-
cider de demander aux autorités in-
téressées d'assurer la protection de
leur appellation d'origine. Il est in-
contestable que les rouges de Sierre
sont d'une qualité exceptionnelle, mais
ne sont pas suffisamment connus com-
me tels.

La Société d'agriculture a décidé de
s'attacher tout spécialement ces der-
nières années à favoriser la formation
professionnelle, la connaissance des
moyens techniques et culturaux né-
cessaires à la- production de vins de
qualité, à la sauvegarde de celle-ci
jusqu 'au consommateur.

Mais l'information doit être élargie
et la mise sur pied d'un concours
sur :

la vigne, richesse cantonale et son
rôle dans l'économie valaisanne, va
permettre à de jeunes étudiants de
nos écoles commerciales d'approfondir
ce problème. Au lieu de se pencher
sur l'étude de calculs de prix de re-

de M. Charles Rudaz, originaire de
Vex, qui dépend actuellement du
bureau de douane de Brigue,
adopté les différents messages ayant
trait aux problèmes que le Conseil
général devra débattre dans sa pro-
chaine séance,
pris connaissance de deux décisions
de l'Etat aux termes desquelles ce-
lui-ci a :
1. écarté le recours interjeté par la

Société sédunoise des cafetiers à
rencontre de la concession de café
octroyée pour le bâtiment Kuchler
à la rue de la Port Neuve,

2. refusé l'homologation de la con-
cession de café accordée à Mme
Anastasie Bourdin, pour le tea-
rom de l'Escalier,

fixé la traditionnelle visite-inspec-
tion du bisse de Clavoz au 4-11-65,
constaté que la population de la com-
mune ne cesse de s'accroître puis-
qu'au 30-9-1&65, il y avait un accrois-
sement net de 3/19 habitants par rap-
port au chiffre de population exis-
tant au 1er janvier de l'année en
cours.

l'objet d'une prise de position offi-
cielle ; notons également que dans le
cadre de cette séance, les dispositions
régissant l'organisation de la soirée
et du concours à skis 1966, seront dé-
finies et les dates précisées.

Nul doute donc que cette importante
assemblée ne soit très fréquentée et
que la plupart des 230 membres con-
voqués n 'y viennent. Nous souhaitons
aux cafetiers sédunois de fructueux
débats.

Les candidats et candidates ayant re-
pondu aux conditions, recevront un
certificat, lis pourront ensuite suivre
les cours pour l'obtention de la maî-
trise fédérale.

Des visiteurs d'un jour
SION. — Un avion de la compagnie
Globe-Air a atterri hier matin, sur
notre aérodrome, avec une cinquan-
taine de touristes. Ceux-ci ont profité
d'une j ournée exceptionnelle.

vient de cacao ou de produits étran-
gers, ces jeunes s'attèleront notam-
ment aux calculs du prix de revient
du raisin, du jus de raisin, du vin.

Comme ce sera plus vivant et plus
attachant pour eux !

Que nos hautes autorités soient re-
merciées et félicitées pour l'appui
qu'elles nous accordent si spontané-
ment et si généreusement.

Un magistra retraité a accepté de
présider le jury ; le concours est as-
suré d'un grand succès. Du reste, des
prix récompenseront les lauréats.

Cette importante assemblée se tien-
dra dans l'après-midi du dimanche 14
novembre, à Sierre. Les membres de
la Société seront informés d'une ma-
nière précise de l'ordre du jour.

Après la magnifique course d'étu-
de dans les vignobles du Beaujolais
et de la Bourgogne en septembre
écoulé, ce sera la sympathique jour-
née d'automne de cette belle et vi-
vante Société qu'ont animée avec suc-
cès ces dernières années, MM. Adol-
phe Rey, Basile Martin et Martin Sa-
lamin.

Le comité donne rendez-vous aux
membres de la Société le 14 novem-
bre où seront traités divers objets
sous une forme vivante.

Agriculteur : quelle agriculture vou-
lez-vous ?

Viticulteurs : qu'en est-il de votre
profession ?

Vous répondrez à toutes ces ques-
tions qui vous intéressent en premier,
mais auxquelles malheureusement trop
souvent, vous évitez d'y réfléchir !

Et pourquoi ?
Parce que l'occasion ne vous en est

pas fournie. Aujourd'hui vous n'avez
pas le droit de vous abstenir.

Le vin est là ; il doit s'écouler. Or,
le vin, c'est votre revenu.

Le comité.

CINEMAS * CINEMAS
Du lundi 25 au dimanche 31 oct.

,Tean-Paui Belmondo et Gert Froebe,
dans '

Echappement libre
Une aventure à 200 à l'heure, partout
des prolongations.

Parlé français - Faveurs suspendues
18 ans révolus

Samedi 30 et dimanche 31 à 20 h. U
16 ans révolus

Le cavalier de l'enfer
Un Far-West implacable

avec
Audie Murphy et John Saxon

Du mardi 26 au dimanche 31 octobre
Georges Marchai , Nicole Berger, Claus
Holm, dans un film de Maurice Clo-
che

Filles de nuit
Le film « choc » sur la prostitution

Parlé français - 18 ans rév.

Du mardi 26 au dimanche 31 octobre
Audrey Hepburn, Henry Fonda, Mel
Ferrer, Vittorio Gasman, dans

Guerre et paix
d'après le roman de Tolstoï

ATTENTION ! Vu leur longueur, les
séances commencent à 20 heures.

Parlé français - 16 ans révolus

Jusqu'à dimanche 31 - 18 ans rév.
La suite de « Marquise des Anges »

Merveilleuse Angélique
avec

Michèle Mercier et Robert Hossein

Jusqu'à dimanche 31 - 16 ans rév.
Un film fou, fou, fou ! ! !

Les durs à cuire
avec Roger Pierre, Poiret et Serrault

Depuis demain
Toto et Marcellino

Volkshochschule Siders
SIERRE — Samsiag, den 30 oktober
li965, hâlt Gletscherpilot Hermann
Geiger seinen 2. Vortrag mit Lichtbil-
de'rn Uber das Thema : « Das Rettung-
swesen und die Transporte in den
Alpen. »

Der Vortrag beginnt um 20.15 Uhr
im Knaben-Sekundarschulhaus.

Jedermann ist zu diesem Vortrag
freundlich eingeladen.

Sierre -
Sélection valaisanne jrs

1-0 (0-0)
Désireuse de préparer au mieux ses

prochaines sorties, la Sélection valai-
sanne des juniors s'est produite, ' hier
soir, à Condémines, en rencontre d'en-
traînement contre l'équipe locale de
deuxième ligue.

Hormis l'éclairage plutôt tamisé, les
conditions étaient idéales pour la sai-
son.

,Dès le coup d'envoi donné par l'arbi-
bitre, M. Roger Tissières, on n'eut au-
cune peine à se convaincre que les
acteurs ne se contenteraient pas de
prendre un bon bol d'air frais. Le dé-
part, ultra rapide, des espoirs fit des
prouesses, mais les assaillants ajustaient
très mal leurs tirs au but.

Après le premier quart d'heure, les
initiatives offensives s'équilibrèrent. Les
aînés répondant au jeu beaucoup plus
lié des cadets par une action plus expé-
ditive. Dès la reprise, les locaux évo-
luèrent avec plus d'autorité pour se re-
lâcher par la suite. Les juniors ne re-
trouvèrent toutefois jamais leur aisan-
ce initiale.

Sur une rupture sierroise, Cina dé-
borda en bloc tout le réseau défensif
cantonal et, d'un tir puissant, fit la dé-
cision contre un équipe qui se dépen-
sa dans un style championnat.

La sélection a dévoilé quelques dé-
ficiences physiques. Les intentions sont
souvent louables, mais 'il semble que
lorsque l'adversaire apporte un brin de
hargne au débat, on hésite à riposter
du tac-au-tac.

Jusqu'à dimacche 31 - 16 ans rév
A pleurer de rire 11 !

Fantomas
avec

Jean Marais et "Louis de Funès

Jusqu'à dimanche 31 - 16 ans rév,
Sophia Loren et Stephen Boyd, dam
le film qui déplace les foules

La chute
de l'empire romain

3 heures de spectacle
Majoration : Fr. 0.50 la place

Vendredi, samedi et dimanche à 20. h. 31
18 ans révolus

Mylène Demangeot, Sany Frey et Sil-
va Koscin  ̂dans

L'appartement des filles
d'après le roman de Jacques Robed

Un film de Michel Deville
Léger... Pétillant...Bien français

Dimanche à 14 h. 30
Le massacre de Fort Apache
s^llMlii n <_»MH_n>i |I éMMI»*__*̂ _I_^^_M_^I ¦¦_¦

Samedi et dimanche à 20 h. 30
Un classique du cinéma

Les gags de Chariot
Une cascade de rires pour tous la
âges
Dimanche à 14 h., matinée pour 1 en-
fants dès 7 ans

Ce soir à 20 h. 30 - 18 ans rév.
Carol Baker et Georges Maharis, danj

Sylvia
L'une des histoires d'amour les plu!
étranges !

Ce soir à 20 h. 30 - 18 ans rév.
Emmanuelle Riva et Hardy Kruger
dans

Le gros coup
Un couple troublant, un suspense pre
nant 1

Ce soir à 20 h. 30 - 18 ans rév.
Un film hallucinant

Le vampire de DUsseldorf
avec

Robert Hossein et Marie-France Pisie

Vendredi 5 novembre 1965
à 20 h. 30

La Comédie de Saint-Etienn
(direction Jean Dasté)

présente

AND0RRA
de Max Frisch

Prix des places : 6 fr. à 14
Réduction :

Bon Migros et J. M. No 3
Location

chez Hallenbarter & Cie,
rue des Remparts, Sion

Téléphone : (027) 2 10 63

Notre prochain spectacle :
le 26 novembre 1965

Orchestre
de musique de chambre

de Moscou
Direction Rudolf Barchaï
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Un postulat
qui mérite d'être appuyé

BRIGUE. — Lors de la dernière séan-
ce du Grand Conseil , le député Arnold
Pfammater, de Brigue, a déposé sur le
bureau de la Haute Assemblée valai-
sanne, le postulat suivant :
Postulat Arnold Pfammater et con-
forts concernant la question du loge-
ment des étudiants aux hautes Ecoles
techniques et aux Universités.

A l'heure actuelle, plus de 750 Va-
laisans se vouent à des études uni-
versitaires et techniques en diverses
villes de Suisse. Le 85 % de cet effec-
tif suit les cours des Universités de
Genève. Lausanne, Fribourg et Zu-
rich.» Dans ces villes surpeuplées, la
solution du problème du logement
¦e heurte à de grosses difficultés et
ne peut très souvent être résolue qu'au
prix d'un grand effort financier. Le
Haut Conseil d'Etat n'est-il pas d'avis :

— qu'une commission composée de
représentants d'étudiants, du Grand
Conseil, des Départements cantonaux
respectifs et de la commission de bour-
ses et prêts d'honneur devrait étudier
la question de la création de centres
yalaisans ou de foyers d'étudiants ;

— que sur la base de l'article 120
de la loi cantonale sur l'instruction
publique et de l'article 27 quater de
la constitution fédérale et en applica-

Le tunnel du Breithorn a l'ordre du jour
BRIGUE — Hier soir eut lieu à Bri-
gue un« importante séance d'informa-
tion concernant l'éventuelle construc-
tion d'un tunnel sous le Breithorn long
de plus de 26 km et devant rejoindre
l'Oberland bernois au Haut Valais.

Plus de 50 personnes intéressées ont
pris part à cette réunion parmi les-
quelles on a reconnu MM. Aloïs
Gertschen pré(et, Biderbost, Chaston-
nay, Pfammatter, Lehner, Bellwald, dé-
puté, le colonel Ruppen, de Rendinger,
architecte, l'ancien conseiller national
Michlig, alnsd que plusieurs présidents
des communes que cette affaire inté-
resse.

MM. Engler, secrétaire de l'associa-
tion pro-Breithorn et Gachen , ingé-
nieur d'Int,erlaken représentaient le
côté Bernois. Au cours de cette as-
semblée (dont nous aurons l'occasion
de revenir plus en détail dans un pro-
chain numéro) MM. Michlig, Gachen,
Biderbost et Engler prirent la parole
pour présenter de sérieux arguments
concernant cette éventuelle entreprise.
Pendant la soirée M. Gachen commen-
ta encore par l'image tout ce qui a
été (entrepris jusqu 'à ce jour pour
que ce projet devienne réalité, et qui,
en aucun cas ne saurait être une con-

Fantastique escroquerie
à Zurich

ZURICH — La police cantonale a appréhendé, dans la matinée de Jeudi, dans
une petite banque zurichoise, deux individus qui étaient sur le point de retirer
un demi-million de dollars transférés, semble-t-il, de façon frauduleuse des
Etats-Unis en Suisse.

A 9 heures, la police cantonale avait
été informée directement des Etats-
Unis, que, grâce à des manipulations
frauduleuses, 500 000 dollars avaient
été transférés, par vole comptable, sur
une banque zuricoise. Un ou deux in-
dividus devaient , vraisemblablement,
venir retirer entièrement ou en partie ,
cette somme. Aussitôt, un dispositif de
surveillance fut mis en place dans la
banque, et quelques heures plus tard,
deux Individus étaient arrêtés. Leur
identité n'a pas encore été établie. On
manque en outre de plus amples dé-
tails sur les dessous de cette affaire
aux Etats-Unis. Enfin , la confirmation
par télex, de l'avertissement transmis
à la police par téléphone n'est pas en-
core parvenue è Zurich.

Vers le percement
du tunnel du Spluga

MILAN — Le projet définitif du per-
cement du Spluga a été présenté à
l'assemblée générale de la société con-
cessionnaire. La nouvelle solution pré-
voit la construction d'un tunnel long
de 9 km 260, large de 9 m, avec en-
trée à l'altitude de 1.513 m, du côté
sud, et de 1.468 m du côté nord. De
ce côté-ci est prévue la construction
d'un court raccordement pour relier
l'entrée du tunnel à la route nationale
No 13, Coire - Saint-Bernardino. Ce
raccordement aura une longueur de
675 m. Le tunnel et les routes d'accès
au nord et au sud auront ainsi une
longueur totale de 19,3 km.

tion ou en modification de la loi fé-
dérale sur les bourses, du 19 mars
1965, les moyens financiers nécessaires
à la création de foyers pourraient être
mis à la disposition ?

Cette question pourrait éventuelle-
ment être résolue sur la base d'un
concordat intercantonal.

Pareille réalisation ne serait-elle pas
indiquée dans le sens et dans l'esprit
des solennités à l'occasion de l'entrée
de notre canton au sein de la Con-
fédération, et une démonstration de
notre foi en la jeunesse et en l'avenir
de notre canton ?

Il ne fait pas de doute que cette re-
quête intéresse au plus haut degré
nos étudiants qui suivent des cours
dans les cantons confédérés. Il est à
espérer que cette importante question
qui sera vraisemblablement débattue
lors de la prochaine assemblée du
Grand Conseil, obtienne l'appui de
tous les députés valaisans, sans dis-
tinction de région ni de partis. Nou s
savons trop combien de nombreux étu-
diants de chez nous se trouvent en dif-
ficulté lorsqui'l s'agit de trouver des
logements. Nous formons le vœu que
cette requête soit réellement comprise
par ceux qui , prochainement, devront
s'en occuper.

Ludo.

currence pour le Rawyl, c'est ce qu on
a d'ailleurs pas manqué de préciser
et de répéter tout au long de cette
instructive soirée.

Un geste probe
BRIGUE — Dernièrement, M. Al-
fred Gehrig, employé dans un grand
magasin de la place, trouva une
bourse contenant une somme impor-
tante d'argent ainsi que des docu-
ments devant appartenir à une per-
sonne 'de nationalité italienne. Cet
employé modèl e n'hésita pas à appor-
ter l'objet trouvé au vice-consulat
d'Italie qui , après des recherches,
eut la chance de découvrir le pro-
priétaire de la bourse en question-
Ces recherches furent assez longues
par le fai t  que ce dernier avait
quitté notre pays et qu'il se trouvait
en France. Aussi , le vice-consulat
italien n'a-t-il pas manqué de re-
mercier chaleureusement M. Gehrig.
A notre tour , nous nous empressons
de le féliciter pour son geste de
pr obité.

Arrestation d'un Suisse
en Allemagne

HANOVRE. — Un Bernois, qui se fai-
sait passer pour un journaliste, a été
arrêté à Hanovre pour escroquerie. Il
s'était enfui de Suisse étant recherché
par les autorités pénales et était venu
à Hanovre où il s'était présenté à la
rédaction d'un journal comme spécia-
liste des affaires criminelles.

Attaque à main armée
à Zurich

ZURICH — Une femme de 43 ans a
été assaillie par un inconnu, dépouil-
lée de ses vêtements et blessée, entre
Duebendorf et la limite de la ville de
Zurich, près de Stettbach, jeudi vers
15 heures 45.

Sous la menace d'un fusil, le bandit
ordonna à sa victime de lui remettre
son porte-monnaie. La malheureuse re-
fusa. Le bandit frappa alors sa victime
à la tête avee son fusil et déchira ses
vêtements. Puis 11 tenta d'abuser de
la malheureuse.

Le bandit arracha ensuite à sa vic-
time son rabat , de couleur jaune-clair,
qui contenait des objets personnels.
En outre, la malheureuse femme re-
mit finalement au bandit son porte-
monnaie de cuir noir, avec fermoir
brillant, contenant 25 francs.

» 1

HAUT-VALAIS
Le comité directeur

du parti radical
s'est réuni à Brigue

BRIGUE — Mercred i soir le comité di-
recteur du parti radical valaisan a te-
nu une séance à Brigue sous la pré-
sidence de Me Guy Zwissig, rempla-
çant Me Aloïs Copt, empêché. Cet'te
importante réunion ayant surtout trait
à l'activité politique du parti dans le
Haut-Valais s'est déroulée en présence
de MM. Arthur Bender, conseiller
d'Etat , Vogt, secrétaire du parti, Jean-
Claude Martin, président des jeunesses
radicales ainsi que de plusieurs per-
sonnalités radicales du Bas et du Haut
Valais. Cette première séance sera sui-
vie par une autre qui aura lieu à ce
sujet dans le Haut Pays.

Vol dans une
boucherie

BRIGUE — Profitant de l'absence
des patrons d'une Importante bou-
cherie de la place, un inconnu a
pénétré dans le commerce en ques-
tion et fait main basse sur une som-
me d'argent évaluée à une centaine
de francs. La façon dont le voleur
a pénétré dans l'établissement lais-
se supposer qu'il connaissait par-
faitement les lieux.

Enterrement
d'une victime
de Mattmark

BRIGUE — Hier ont çu lieu, à Brigue
les obsèques de M. Bartolbméo Zie-
renhold, une des victimes de la tra-
gédie du Mattmarjç, z p̂ h-itr.-. •¦:¦- '

Le disparu était âgé de 43 ans, marié
père d'un enfant. D'origine autrichien-
ne, M. Zierenhold avait élu domicile
dans la cité du Simplon où # était
très estimé.

Aussi, nombreuses étaient les per-
sonnes qui l'accompagnèrent jusqu'à
sa dernière demeure.

Le NR présente à sa famille sa
sympathie la plus sincère.

Madame Françoise FUSAY-CRETTON,
à Champsec ;

Monsieur et Madame Paul FUSAY-
FILLIEZ, à Champsec ;

Mademoiselle Maria FUSAY, à Champ-
sec ;

Madame et Monsieur Louis VAUDAN-
FUSAY et leur fils Gérald, à Champ-
sec ;

Monsieur et Madame Eugène FUSAY,
leurs enfants ,et petits-enfants, à
Fully ;

Monsieur Edouard FUSAY, à Paris :
Monsieur Joseph FUSAY, ses enfants

et petits-enfants, à Martigny-Croix et
Liddes ;

Madame veuve Maurice FUSAY et son
fils, à Fully ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Cyrille FUSAY, à Champsec et Mar-
tigny ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Alfred FUSAY, à Lausanne, Vernayaz
et Martigny ;

Monsieur et Madame Louis CRETTON-
GARD, leurs enfants et petits-en-
fants, à Montagnier ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées ont la grande douleur de faire
part du décès de

Monsieur
Théophile FUSAY

ancien garde-forestier

leur cher époux, père, grand-père,
frère, beau-frère, oncle, grand-oncle,
parrain et cousin, que Dieu a rappelé
à Lui le 28 octobre 1965, à l'âge de
76 ans, muni des Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu au Châ-
ble le samedi 30 octobre 1965 à 10 h.

Selon les désirs du défunt, ni fleurs
ni couronnes.

Priez pour lui

Cet avis tient lieu de faire-part.

¥ I

Mattmark : Plus que
12 disparus

MATTMARK — Les équipes de re-
, cherches luttant d'arrache-pied avant
l'arrivée des premières neiges ont dé-
couvert jeud i le 76ème corps. Il n'a pu
encore être identifié. Le bilan à ce
jour est le suivant : 76 corps retrouvés,
un seul non identifié et 12 encore
disparus.

Madame veuve Marie PERNOLLET-
XUtUiENT, à Grône ;

Madame et Monsieur Joseph METRA-
PERNOLLET, leurs entants et pe-
tit-enfant, à Grône et Ayent ;

Monsieur et Madame Alexis PJ_RNOL-
LET-SEPPEY et leur fils, à Grône
et Genève ;

Madame veuve Cécile HUGO-PER-
NOLLET et leurs enfants et petits-
enfants, à Grône et Chippis ;

Madame et Monsieur Edouard GAU-
DIN-PERNOLLET et leurs enfants
à Genève ;

Madame et Monsieur Jules NOBLE-
PERNOLLET et leur fille, à Genève ;

Monsieur et Madame Marc PERNOL-
LET-ZINSLI et leurs enfants, à
Si,erre ;

Madame et Monsieur Pierre DEVAN-
TERY-PERNOLLET, leurs enfants et
petits-enfants ;

Madame et Monsieur Pierre HUGO-
PERNOLLET, leurs enfants et pe-
tits-enfants ;

Mademoiselle Clémentine TORRENT ;
Mademoiselle Alphonsine TORRENT ;
Madame et Monsieur Oscar ROSSIER-

TORRENT, leurs enfants et petits-
,enfanits ;

Monsieur Jules TORRENT ;
ainsi que les familles parentes, al-
liées et amies ont la profonde dou-
leur de faire part du décès de

Monsieur
Victor PERN0LLET

leur cher époux, père, beau-père,
grand-père, arrière-grand-père, sur-
venu à Grône le 27 octobre à l'âge
de 77 ans muni des sacrements de
l'Eglise.

La messe. d'ensev,elissement aura lieu
à Grône le samedi 30 octobre à 10 heu-
res 30.

Cet avis tient Heu de faire-part.

P. P. L.
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LA DIRECTION
ET LE PERSONNEL

DE LA SEBA S.A. A APROZ

ont le pénible devoir d'annoncer le
décès de

Madame
Faustine CLERC

mère, grand-mère et tante de leurs
employé! François, Jacky et Robert.

Pour les obsèques, se référer à l'a-
vis de la famille.
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Mademoiselle Clothilde LATTION, a
Liddes ;

Monsieur et Madame Gratien LAT-
TION-GAIST, leurs enfants et pe-
tits-enfants, à Lausanne et Recon-
vilier ;

Madame veuve Louis BECHERT-LAT-
TION, à Lausanne ;

Monsieur et Madame Gérard LAT-
TION et leurs enfants, à Pully ;

ainsi que les familles LATTION, TO-
CHET, DARBELLAY, à Liddes, ont
le regret de faire part du décès de

Monsieur
Alfred LATTION

leur cher frère , beau-frère, oncle et
parent dans sa 75e année, après une
courte maladie, muni des Sacrements
de l'Eglise.

La messe de requiem aura lieu à la
clinique St-Amé à St-Maurice à
11 h 10.

Ni fleur, ni couronne, mais des
prières.

vl - Wm7 .-̂  * I '-'¦- »'_B

î
Sa révérence Mgr Angelin Lovey(

prévôt du Grand-Saint-Bernard ;
La Communauté des chanoines et

des frères du Grand-Saint-Bernard ;
Monsieur Pierre-André Emery et

famille, à Lens, Ayent, Sierre et Pa-
ris,

ont la douleur de faire part de la
perte qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de leur cher confrère et pa-
rent

Monsieur
le Révérend Chanoine

Gérard EMERY
pieusement décédé, le 27 octobre, à
^'Hôpital cantonal de Lausanne, après
une pénible maladie et muni des sa-
crements de l'Eglise.

Le défunt était dans la 41me année
de son âge, la 20me de sa profession
religieuse, et la 14me de son sacerdoce.
Il a rempli les fonctions d'aumônier
et de clavendier à l'Hospice du Grand-
Saint-Bernard, puis de professeur à
l'Ecole d'agriculture, à Aoste.

L'office des défunts sera célébré en
l'église du séminaire, à Martigny, same-
di le 30 novembre, à 9heures et sera
suivi de la Messe de sépulture en l'é-
glise paroissiale de Martigny, à 10 heu-
res.

Martigny, le 27 octobre 1965.

P, P. L.

Monsieur Joseph Pitteloud, ses en-
fants et petits-enfants, profondément
touchés par tous les témoignages de
sympathie reçus lors du décès de

Madame Madeleine
PITTELOUD-DELEZ E

expriment leur profonde gratitude
à tous ceux qui ont compati à leur
douleur. . ¦ ¦;

Un merci spécial aux révérends pè-
res Fournier et Ducret, à la commu-
nauté des pères du Sacré-Cœur, à
Châtel-Saint-Denis, pour leurs .prières
et célébrations de messes, à l'entreprise
Fournier et Siggen, à l'école ménagère
de Basse-Nendaz.

Nendaz, octobre 1965.

Profondément touchée par les té-
moignages de sympathie et d'affec-
tion qui lui ont été adressés lors de
son grand deuil, et dans l'impossibi-
lité de répondre . à chacun, la famiUe
de

Monsieur
Alfred S0UTTER

prie toutes les personnes qui l'ont en
tourée par leur présence, leurs messa
ges ou leurs envols de fleurs, de trou
ver Ici l'expression de sa vive recon
naissance.

Martigny, octobre 1965.

Madame
Emile VILLETTAZ

née Alice AUBERT
30 octobre 1964 - 30 octobre 1965

Déjà un an que tu nous a quittés
brusquement sans avoir pu nous dire
adieu. Rien ne peut combler le grand
vide que ton départ a laissé dans nos
cœurs. Seul ton beau souvenir nous
reste pour toujours.

Ton époux et ta famille.

La messe d'anniversaire sera célé-
brée le samedi 30 octobre 1965, à 9
heures 30, en l'église paroissiale da
Martigny.



Da Nang
des commandos-suicide vietcongs

SAIGON — Cest à 18 millions de dollars (90 millions de fr ancs) que sont évalués par le porte parole militaire américain
à Saigon, les destructions opérées par le Vietcong la nuit dernière sur les bases de Da Nang et de Chu Lai, où 47 avions
et hélicoptères ont été détruits ou endommagés. Cette estima tion n'est pas définitive. Les statistiques américaines indiquent
que le Vietcong a détruit au sol 99 avions et 58 hélicoptères américains.

et Chu lai attaquées par

LA FRANCE ET L'ALLEMAGNE DOIVENT MENER
UNE POLITIQUE COMMUNE VIS-A-VIS DE L'EST

déclare M. Strauss à la TV
BONN — « Coûte que coûte, la France
et Qia Répuiblitq'Uie fédiéiraflie d'AMe-maigne
doivent; mener un» politique commuiie
vis-à-vis de l'Est », a déolaré M. Frainz
Josef St-iauiss, présilrJeiït du parti chré-
itieni-socdaâ bavarois (C.S.U.), dams une
¦émission télévisée. H semble à présent
que te président De Gauillie se rendra
è Moscou tout seuil l'aminée prochaine
et sans consulter auparavant te charni-
celter Erhard, a dit M. Stiraruss, qui a
fadirquiê qu'il s'était toujours pronon-
cé pour une exploitation approfondie

Nouvel entretien de M. Wilson
avec les leaders africains

SALISBURY — M. Hsirold Wilson, pre-
mier miinistire britannique s'est à nou-
veau entretenru hier avec les leadieirs
africains Nkomo et Siithoflie. Le premier
raiiniiistre, croit-on siavoir, aurait pen-
oonrbré tes deux hommes sépainément
puis ensemble peu après.

Llun des buts principaux du premier
ministre britannique est en effet d'ob-
tenir la -réconiciiMatioin entre lies chefs
die partis af-rioarims et de les persuader
de former ensemble urne opposition co-
hérente damis le oaidre du statut actuel.¦ Il est emioone impossible de savoir
quel progrès M HaroJI_ WilBom a pu
féafliiiser dans cette voie.

M. IAN SMITH
NE VEUT PAS RENCONTRER

MM. NKOMO ET SITHOLE
M . lan Smith, premier mfaistre rho-

désien, a ammancé jeud i aux jounna-
Oiistes à IMssue d'une séance dru. calbl-

Glissement de terrain |
en Colombie m

20 MORTS
BOGOTA — Vingt morts, trente dis-
parus, treize blessés tel est le dernier
bilan d'un glissement de terrain qui
s'est déclenché à Manizales (Colombie).
De plus dix huit immeubles ont été
minés par les eaux et le nombre des
sinistrés approcherait le millier. Qua-
tre passagers d'un car ont été tués après
que le véhicule eut été entraîné dans
le lit d'un cours d'eau. La Croix-Rouge
B aussitôt organisé les secours.

LONDRES — Le secrétaire au Foreign
Office M. Michel Stewart a, dans un
message remis hier à Bonn, invité le
ministre des Affaires étrangères de la
République fédérale d'Allemagne, le Dr
Gerhard Schroeder à effectuer une vi-
site à Londres, dans le proche avenir
« pour une consultation au sujet de
certains des problèmes importants et
pressants qui se posent aux deux
pays », annonce-t-on officiellement. U
s'agira notamment de discuter de la
question du « partage des responsabi-
lités nucléaires **> au sein de l'OTAN,
indique-t-on de source bien informée.

Nouveau projet américain dans la course a I espace
EN JANVIER GEMINI VI TENTE RA DE REJOINDRE GEMINI VII

LANCE UNE SEMAINE AUPARAVANT
WASHINGTON — D'importants détails .ont été donnés, lundi, par la NASA, sur le proj et américain annonce par
la Maison Blanche, de placer quatre cosmonautes sur orbite dans deux cabines « Gemini ». « Gemini 7 », ayant
à son bord Frank Borman et James Lovelle, sera lancé en janvier, et peut-être même décembre, pour une
« épreuve d'endurance spatiale » de 14 jours . De sept à 10 jours après ce lancement, aura lieu le lancement de
« Gemini 6 », dont le vol durera deux jours en principe et qui sera piloté par Walter Schirra et Thomas Stafford.
Un porte-parole de la NASA a indiqué que Schirra et Stafford auront pour mission de se rapprocher de « Gemini
7 » jusqu'à n'en être séparés que de quelques dizaines de centimètres. Les deux cabines vogueront ensuite de
conserve sur la même orbite, pendant une durée qui n' a pas encore été déterminée. Ce « rendez-vous spatial »
ne comprendra pas d'accostage, les deux cabines n'étant pas équipées pour une telle manœuvre.

des possibilités offertes par. le triante
d'airwMdé franco-ailtomand dans te do-
maine de la politique avec . l'Est.

M. Strauss a estimé qu'un faililait •met-
tre aiu poirut la position future de l'Eu-
rope. « Tout le reste, a-t-iil dit, l'arme-
ment laitomique compris, n'a qu'unie si-
gnafioaition seeandiaire ». M ' a " ajouté
qu'il penisaiiit que l'on devait écarter
ktans lies drconistanices actuelles, la pos-
sibilité de voir les armes atomiques
françaises mises à la disposition d'une
force niuidléaiine européenne.

net qui a dure pas moins de trois heu-
res et demie, qu'il nie prendrait pais
pairit à une conférence avec les chefs
de liapposition, MM. Ktoamo et iSiithote.

Le 13e salon
des arts ménagers

a ouvert ses portes

La plus grande exposition d'articles de
ménage de Suisse vient de s'ouvrir à
Genève. 350 exposants appartenants à
19 pays présentent les dernières nou-
veautés qui feront le bonheure de ces
dames. Notre photo : Une cuisine « dans
le vent » où les divers instruments sont
disposés autour d'un pillier central.
Un poste de radio est encastré et ainsi
vous pourrez , Mesdames, remuer vos
casseroles d'une main en changeant de

poste de l'autre.

-K- La Douane fédérale allemande a
remis au parquet de Hambourg plu-
sieurs centaines d'exemplaires d'une
édition spéciale, en langue allemande,
de l'hebdomadaire polonais « Tygod-
nik Katolikow » reproduisant une let-
tre pastorale des évêques polonais con-
cernant la ligne Oder-Neisse.

DES COMMANDOS-SUICIDE

L'exploit des commandos-suicide
vietcongs de la nuit dernière a montré
une nouvelle fois la vulnérabilité des
bases américaines au Vietnam. Quel-
ques obus de 60 mm, qui portent au
maximum à 2.800 mètres ont ainsi suf-
fit pour détruire 18 des plus modernes
hélicoptères et deux chasseurs-bom-
bardiers dernier modèle et pour endom-
mager 22 hélicoptères et 5 avions
« Skyhawks ». A Danang et Chu Lai,
la défense est pourtant assurée par
32.000 marines, constamment en pa-
trouille et particulièrement agressifs.

DEUX CENT UN CADAVRES
VIETCONGS

Deux cent un cadavres vietcongs ont
été dénombrés ¦ autour du camp des
forces spéciales de Plei Me. Plus d'une
centaine d'autre cadavres vietcongs jon-
ohenaiienit encore les alientouirs du camp
que les soldats américains continuent
à fouiller, soutenus par l'aviation. Huit
Vietcongs ont été faits prisonniers.

Par ailleurs, les opérations pour em-
pêcher de rentrer la récolte de riz
se poursuivent dans la province de
Phu Yen. Selon les conseillers amé-
ricains, 382 Vietcongs ont été tués au
cours de divers engagements, depuis
16 jours, dont 205 en l'espace de cinq
jours. Une cinquantaine d'armes ont
été saisies. . ¦•= -

DES TRACTS AMERICAINS
SUR HANOI

Des avions à réaction américains ont
lancé jeudi, plus de '6Û0.000 tracts sur le
centre de Hanoi. Pour la première fois,
depuis qu'ont commencé il y a plus
d'une année les attaques aériennes amé-
ricaines- contre des objectifs au Vietnam
du Nord, une campagne de propagande
directe a pénétré dans la capitale nord-
vietnaminne. Un porte-parole militaire
américain a annoncé que les tracts
avaient été lâchés à quelque distance
de Hanoi, mais ont été poussés par le
vent jusque dans la ville.

Débats soutenus ... et parfois après
à la conférence de FAEIE

LE RAPPROCHEMENT A.E.L.E.-C.E.E. A L'ORDRE DU JOUR

La conférence bi-annuelle de l'Association européenne de libre échange a commencé hier matin à Copenhague. Les
membres et de la Finlande, se sont retrouvés à l'Hôtel de Ville du quartier de Frédériksberg,
Per Haekkerup, ministre des affaires étrangères du Danemark.

ministres des sept pays
sous la présidence de M

Au début des débats,
Conseil permanent sur

Au début des débats, le rapport du
Conseil permanent sur l'évolution de
la coopération au sein de l'AELE a été
discuté longuement, car il s'agissait
non seulement de décisions politiques
mais aussi de questions techniques.
Ainsi, l'élimination des ristournes doua-
nières (Drawbach), a partir du 1er jan-
vier 1967 (prévue à l'origine pour le
1er janvier 1970), a mené à une con-
troverse entre la Grande-Bretagne, la
Suède, la Norvège et le Danemark,
d'une part, et la Suisse, l'Autriche et
le Portugal , de l'autre. M. SCHAFF-
NER a déclaré que la solution préco-
nisée par la majorité, mènerait à des
difficultés dans la pratique, mais son
opinion n'a pas prévalu. En revanche,
en ce qui concerne la réglementation
d'exception , LA SUISSE a obtenu une
majorité, car la Grande-Bretagne a

GENEVE SIEGE DE L'U.N.C.T.A.D.
NEW-YORK — Le Conseil de la conférence du commerce et du dévelop-
pement (UNCTAD) a élu jeudi soir Genève comme siège de son secrétariat
permanent. Après des négociations de plusieurs mois dans la coulisse, le
conseil, fort de 55 membres, s'est prononcé, au cours d'une séance extraor-
dinaire à New-York, en faveur de Genève par 28 voix. Au vote secret,
13 voix sont allées à Rome, 4 à Londres, 4 à Mexico, 1 à Accra et 4 à
Addis-Abéba.

Les candidats libéraux
au Conseil d'Etat genevois

GENEVE — Le Comr.ibe central du
parti libérai! s'est réuni le 28 octobre
pour prendre ses décisions statutaires
en vue de l'élection du prochimin Con-
seil d'Etat.

Après avoir entendu un rapport cir-
constancié de son présidant central,
Me Jacques Vemet, et procédé à un
débat approfonifii , il a décidé de pré-
senter aux suffrages des électrices et
des électeurs deux candidats qu'il a
désignés à l'unanimité en la persominie
de MM. Français Peyrot, conseiller d"E-

A Java, les communistes tentent

d'instaurer un régime de terreur
DJAKARTA — Apres leur coup d'Etat manqué, les communistes indonésiens
ont tenté d'établir un régime de terreur dans le Centre et l'Est de Java, a révélé
un porte-parole de l'Armée indonésienne.

Dans le village de Banjuwangi , est
de Java, les corps de 62 personnes
connues par leur anti-communisme,
ont été découverts dans une fosse. Ces
personnes avaient été empoisonnées.
De plus, entre le 1er et le 25 octobre,
104 personnes au total ont trouvé la
mort dans cette région ' au cours de
heurts avec des éléments communistes
qui ont multiplié les sabotages et les
pillages.

A Bojolali, dans le centre de Java,
77 personnes ont été assassinées par
des éléments communistes. De nom-
breuses autres ont disparu et l'on pense
qu'elles ont été enlevées par des élé-
ments du parti communiste indonésien.

Des meurtres et des actes de vio-
lence commis par les communistes sont
également signalés à Kangarasen, est
de Java, et Barat Traten. Partout, a
déclaré le porte-parole de l'armée, les
communistes ont tenté de terroriser
la population par des meurtres, des
enlèvements, des pillages.

Actuellement, la tension continue à

changé de camp. La discussion intéres-
sant l'industrie suisse des biscuits, n'est
pas encore terminée, mais il se des-
sine une solution satisfaisante pour la
Suisse.

Les ministres ont en outre décidé
de chercher une procédure permettant
à un exportateur qui se considère
comme lésé sur le plan économique
par des pratiques de trusts, de porter
plainte. La discussion d'une proposi-
tion du Conseil permanent au sujet
du droit d'établissement n'a pas été
conclue. Sur demande des Danois,
l'AELE devrait rechercher des mesu-
res contre le dumping des produits
agraires et contre les exportations sub-
ventionnées de produits agricoles. Une
solution sera toutefois difficile à trou-
ver car presque tous les pays connais-
sent de telles pratiques.

L'ANGLETERRE AU BANC DES
ACCUSES

Le ministre des Affaires étrangères
de Grande-Bretagne, M. Michael Ste-
wart, devait ensuite écarter tout es-
poir d'une prochaine réduction et d'une
suppression de la taxe aux importa-
tions, imposée par le gouvernement
britannique, et dont le montant repré-
sente, aujourd'hui encore, le 10 p. cent
de la valeur des marchandises. Le mi-
nistre britannique a assuré le
Conseil que la taxe ne serait pas
maintenue un jour de plus que néces-
saire.

Cette déclaration ne manqua pas de
provoquer aussitôt des réactions. Les
porte-paroles des Etats Scandinaves,
tout particulièrement, critiquèrent, en
termes véhéments, l'attitude adoptée
par le gouvernement britannique.

trit sortant, <it Raymond Deorma, «H*sesïltar national et député sortant.
Soucieux de contribuer à la forma,

tion d' urne équipe gouvernementale ho-
mogène, capable, par une aMitude po-
litique ferme, de dominer les problè-
mes qui se poseront pendant la pro-
cba'ime législature, le Comdtté oeinirtnal
irfiu parti Infoérail s'est décli-riré dlaocord
de porter en outre sur sa liste, et ce
sous résierve de réciprocité, les candi-
dats des partis iiadicail et indépendant
chrétiien-eocia/1.

régner dans le centre de Java. A Bo-
jolali , Surakarta et Wongori. L'ar-
mée s'emploie à rétablir l'ordre et tout
élément suspect est arrêté.

Les docks
de Dublin

en feu
DUBLIN. — Les docks de Dublin ont
été ravagés, jeudi soir, par un gigan-
tesque incendie. Selon les premières
informations, il ne semble pas que l'on
ait à déplorer de victimes, mais les
dégâts sont considérables. 36 wagons
ont notamment été entièrement dé-
truits par les flammes.

CONTACTS AVEC LA CEE
Le Conseil a, d'autre part , abordé

le principal objet de discusion inscrit
à son ordre du jour , soit l'opportunité
de proposer au marché commun l'ou-
verture d'entretiens explora toires. Cet-
te question devait également occuper
les ministres au cours de la soirée.

La délégation du Danemark, notam-
ment, s'est prononcée en faveur d'une
démarche en ce sens. Le ministre da-
nois des Affaires étrangères, M. Haek-
kerup, s'est déclaré convaincu que le
moment était arrivé de procéder à
une nouvelle « approche ». Si on de-
vait laisser passer cette chance et. si
l'on attendait que soit dénouée la crise
que connaît le marché commun, il est
certain que, dans les années à venir,
on ne pourrait plus engager avec Bru-
xelles quelque négociation que ce soit.

Les délégations suisse et portugaise
ont exprimé un avis opposé. Pour elles,
le moment présent est défavorable et
n'offre aucune perspective de succès.

La Suède, enfin , a exprimé une opi-
nion qui se situe entre ces deux atti-
tudes. Le ministre suédois du commer-
ce, M. Lange, a estimé que l'on devait
écarter tout geste spectaculaire et ten-
ter d'établir des points de contact
par le canal diplomatique.

M- Un accident mortel s'est produit ,
jeu di vers 12 h. 45, sur la ligne du
Saint-Gotthard, entre Brunnen et See-
wen, près du viaduc f ranch :ssp.nt la
Muotta. Traversant les voies, M. Jo-
sef Grossmann , 51 ans, ouvrier de fa-
brique, marié, d'Ibach , a été happé paf
la locomotive d'un train rapinV venait
de Brunnen et tué sur le coup.




